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	Objet
Dans le cadre des préparatifs de l'examen d'ensemble du SMSI+20, la Secrétaire générale de l'UIT est chargée de présenter le rapport sur le SMSI+20 sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre et au suivi des résultats du SMSI et son rôle dans la réalisation du Programme de développement durable à l'horizon 2030. Le rapport sera soumis par la Secrétaire générale de l'UIT à la session de 2025 de l'Assemblée générale des Nations Unies.
Suite à donner par le Conseil
Le Conseil est invité à prendre note du présent rapport.
Liens pertinents avec le plan stratégique
Plates-formes fédératrices; partenariats et coopération internationale.
Incidences financières
Dans les limites des ressources affectées dans le plan financier.
__________________
Références
Site web du GTC-SMSI/ODD; Résolutions A/RES/70/125, A/RES/70/1, A/RES/77/150, A/71/212, A/70/299, A/70/684, A/RES/73/218 de l'Assemblée générale des Nations Unies; Résolution E/RES/2024/13 du Conseil économique et social de l'Organisation des Nations Unies (ONU); Résolutions 140 (Rév. Bucarest, 2022), 172 (Rév. Guadalajara, 2010) et 71 (Rév. Bucarest 2022) de la Conférence de plénipotentiaires; Résolutions 1332 (modifiée en 2024) et 1334 (modifiée en 2023) du Conseil; Résolution 30 (Rév. Kigali, 2022) de la Conférence mondiale de développement des télécommunications (CMDT); Résolution 75 (Rév. Genève, 2022) de l'Assemblée mondiale de la normalisation des télécommunications (AMNT); Résolution UIT-R 61-3 de l'Assemblée des radiocommunications; Déclaration du SMSI+10 sur la mise en œuvre des résultats du SMSI; Vision du SMSI+10 pour l'après-2015; Examen final des cibles du SMSI; Rapport sur le SMSI+10, Contribution de l'UIT sur dix ans à la mise en œuvre et au suivi des résultats du SMSI (2005-2014); Feuille de route pour les activités de l'UIT visant à contribuer à la réalisation du Programme de développement durable à l'horizon 2030; Sommet mondial sur la société de l'information (SMSI)+20: le SMSI après 2025 – Feuille de route pour le SMSI+20; Résultats finals du Sommet de l'avenir; Projet de plan du Rapport sur le SMSI+20; Projet du Rapport sur le SMSI+20.



Rapport sur le SMSI+20 intitulé "Bâtir un avenir numérique 
pour tous"
Le présent rapport comprend trois grandes parties qui ont pour objectif de permettre d'appréhender le processus du SMSI+20 dans sa globalité.
La Partie I (Résumé analytique) expose un aperçu des conclusions principales et des principaux enseignements tirés.
La Partie II (Vue d'ensemble du processus du SMSI+20) offre une vue d'ensemble concise mais informative des grands thèmes et des points critiques examinés.
La Partie III (Rapport détaillé) se penche sur l'analyse, fournit des informations approfondies et des éléments de preuve pour disposer d'une connaissance approfondie du rapport.
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[bookmark: _Toc200377651]Partie I – Résumé analytique
Le Sommet mondial sur la société de l'information (SMSI) a été lancé en réponse à l'essor des technologies numériques en tant qu'élément décisif du développement social et économique mondial.
Proposé par la Tunisie lors de la Conférence de plénipotentiaires de l'Union internationale des télécommunications (UIT) qui s'est tenue à Minneapolis en 1998 et approuvé par l'Assemblée générale des Nations Unies en 2001, le sommet, qui s'est initialement déroulé en deux phases, a permis d'établir une vision mondiale de la société de l'information, soulignant la nécessité de réduire les fractures numériques et de contribuer au développement socio-économique général.
La Déclaration de principes de Genève et le Plan d'action de Genève adoptés en 2003 ont montré à quel point le numérique est essentiel pour assurer le développement, de même que l'infrastructure, le renforcement des capacités et la cybersécurité pour tous. L'Agenda de Tunis de 2005 a permis de réaffirmer les principes de Genève et d'établir le Forum annuel sur la gouvernance de l'Internet en tant que mécanisme de consultation multi-parties prenantes.
L'examen du SMSI+10 en 2015 a mis en évidence l'essor de la connectivité et les disparités qui persistent en matière d'inclusion numérique, en alignant les résultats du SMSI sur les Objectifs de développement durable (ODD) définis par les Nations Unies et en promouvant les technologies de l'information et de la communication (TIC) en tant que catalyseurs transversaux du développement social, économique, culturel et environnemental.
L'examen global du SMSI+20, qui sera mené par l'Assemblée générale des Nations Unies en décembre 2025, représentera une nouvelle opportunité d'évaluer les progrès accomplis, de recenser les nouveaux défis et de renforcer la collaboration en vue de bâtir un avenir numérique pour tous.
Rôle de coordonnateur de l'UIT
L'UIT est depuis le début à l'avant-garde du processus du SMSI, assurant le secrétariat du sommet en deux phases en 2003 et 2005, puis mettant en œuvre les grandes orientations du SMSI et continuant de promouvoir activement une transformation numérique axée sur le développement et centrée sur l'humain à l'échelle mondiale.
C'est en assurant une large mobilisation des parties prenantes et une mise en œuvre efficace que l'UIT veille à ce que le processus du SMSI progresse dans un environnement technologique et politique en constante évolution.
Depuis plus de 20 ans, les organes directeurs de l'Union proposent une orientation stratégique cruciale et un appui constant à la réalisation des objectifs du SMSI en matière de coopération numérique et de développement durable à l'échelle mondiale. Le Forum annuel du SMSI, organisé par l'UIT depuis 2009, favorise les échanges et la collaboration et vise à examiner régulièrement la mise en œuvre des grandes orientations du SMSI.
La base de données de l'inventaire des activités du SMSI, tenue à jour par l'UIT, rassemble des informations sur les initiatives et les bonnes pratiques proposées et permet une recherche à critères multiples concernant les tendances, les projets, l'harmonisation, l'établissement de rapports et l'intégration agile. Il s'agit d'une plate-forme qui rassemble des informations sur plus de 15 000 projets et bonnes pratiques liés aux TIC dans le monde, favorisant le développement durable par l'analyse des tendances, l'harmonisation, l'établissement de rapports et l'intégration agile.
L'UIT collabore étroitement avec ses homologues des Nations Unies, ainsi qu'avec un large éventail de partenaires des secteurs public et privé, dans le domaine des normes numériques et du renforcement des capacités. Les initiatives de l'UIT, telles que le Prix du SMSI, la Coalition pour le numérique Partner2Connect et le Partenariat sur la mesure des TIC au service du développement, illustrent également l'esprit de collaboration cultivé par le SMSI.
Pourquoi le SMSI est-il important maintenant?
Le processus du SMSI, qui entre dans sa troisième décennie, reste essentiel pour faire progresser le développement numérique et tirer parti des technologies pour le bien commun.
Les solutions numériques sont devenues essentielles pour éradiquer la pauvreté, améliorer l'éducation et les soins de santé, protéger l'environnement et accélérer la réalisation des 17 ODD définis par les Nations Unies. Pourtant, d'importantes disparités subsistent entre les régions, les pays et les populations en matière de connectivité numérique, d'accessibilité financière et de mobilisation.
Les projets menés par l'UIT pour la mise en œuvre des grandes orientations du SMSI continuent de favoriser la connectivité et la transformation numérique, notamment dans les zones rurales et mal desservies.
Le Pacte numérique mondial adopté lors du Sommet de l'avenir des Nations Unies en 2024 fait écho aux principes du SMSI, en mettant l'accent sur la connectivité universelle, l'inclusion numérique et la collaboration multi-parties prenantes.
Le SMSI demeure un cadre mondial essentiel pour assurer un développement numérique inclusif visant à bâtir un avenir meilleur pour tous.
Après 2025
Avec l'avènement des réseaux mobiles avancés, des constellations de satellites, de l'intelligence artificielle (IA) et de l'informatique quantique, la plate-forme robuste de coopération mandatée par les Nations Unies que représente le SMSI continue de rassembler diverses parties prenantes en vue de relever certains des plus grands défis de notre temps.
Le rapport du Président de la manifestation de haut niveau SMSI+20 tenue en 2024 souligne notamment la nécessité pour le SMSI de se poursuivre au-delà de 2025 en tant que mécanisme de coopération éprouvé pour relever les défis liés à la connectivité, au développement numérique et plus largement au développement humain[footnoteRef:1]. [1: 	WSIS20ForumHighLevelEvent2024-ChairsSummary.pdf.] 

À travers une réflexion sur le passé et l'exposition d'une vision d'avenir, l'UIT réaffirme son rôle de chef de file mondial dans l'édification d'un avenir numérique pour tous.
[bookmark: _Toc200377652]Principaux enseignements tirés
–	Qu'est-ce que le SMSI?
•	Un processus mondial des Nations Unies visant à mettre les technologies numériques au service du développement durable.
•	Proposé pour la première fois en 1998 lors de la Conférence de plénipotentiaires de l'UIT tenue à Minneapolis (États-Unis), des sommets majeurs ayant eu lieu à Genève (2003) et à Tunis (2005).
•	Vise à réduire la fracture numérique et à promouvoir un accès inclusif aux TIC.
–	Pourquoi est-il important?
•	Les outils numériques sont essentiels pour réaliser les objectifs de développement convenus au niveau international.
•	Le SMSI vise à promouvoir la connectivité universelle, l'inclusion numérique et l'utilisation responsable des technologies.
•	Malgré les progrès accomplis, de nombreuses régions ne bénéficient toujours pas d'un accès numérique financièrement abordable et fiable.
–	Éléments clés
•	Grandes orientations du SMSI: cadre comportant 11 domaines d'action liés aux TIC, notamment à l'infrastructure, au renforcement des capacités, à la cybersécurité et à la création d'un environnement propice.
•	Forum du SMSI: manifestation mondiale annuelle permettant aux parties prenantes d'échanger des vues et d'élaborer des politiques numériques. Plus de 50 000 parties prenantes y participent, sur place et à distance.
•	Inventaire des activités du SMSI: base de données contenant plus de 15 000 projets TIC dans le monde entier comptant plus de 2 millions d'utilisateurs enregistrés.
•	Prix du SMSI: prix annuel récompensant des projets de développement numérique porteurs d'effets. À ce jour, on dénombre 234 lauréats et 648 champions.
–	Le rôle de l'UIT
•	L'UIT organise et coordonne la mise en œuvre du SMSI.
•	L'UIT coordonne les efforts déployés à l'échelle mondiale, accueille le Forum du SMSI et appuie la formation aux compétences numériques et le développement des infrastructures.
•	L'UIT travaille en coopération avec des institutions du système des Nations Unies, des pouvoirs publics, des organisations internationales, le secteur privé, la communauté technique, des établissements universitaires et la société civile.
–	Réalisations
•	L'utilisation de l'Internet est passée de 16% en 2005 à 68% en 2024.
•	Des progrès importants ont été réalisés en matière de cybersécurité, de services en ligne et d'inclusion numérique.
•	Le nombre d'abonnements à la téléphonie cellulaire mobile dans le monde a dépassé les 9 milliards.
•	L'Académie de l'UIT a dispensé des formations à plus de 45 000 apprenants dans le monde.
•	Au cours du premier semestre de 2024, les centres de transformation numérique de l'UIT ont accueilli plus de 77 000 participants, dont 55% de femmes.
•	Le Programme mondial cybersécurité (GCA) de l'UIT offre un cadre complet pour la promotion de la cybersécurité dans le monde.
•	L'initiative Giga, lancée conjointement par l'UIT et l'UNICEF, vise à connecter toutes les écoles à l'Internet.
–	Perspectives (SMSI+20 et au-delà)
•	L'examen du SMSI+20 en 2025 permettra d'examiner 20 ans de progrès et de fixer de nouveaux objectifs.
•	Les domaines d'action portent sur la connectivité universelle et efficace, le renforcement des capacités et des compétences numériques, la cybersécurité, les technologies émergentes, la coopération numérique et l'utilisation durable des technologies.
•	Il est important d'intégrer les activités de mise en œuvre des engagements pris dans le cadre du Pacte numérique mondial dans l'architecture du SMSI, afin d'éviter les doubles emplois et d'assurer une approche cohérente et uniforme de la coopération numérique.


[bookmark: _Toc200377653]Partie II – Vue d'ensemble du Rapport sur le SMSI+20 intitulé "Bâtir un avenir numérique pour tous"
Depuis 20 ans, l'UIT est à l'avant-garde de la conduite du processus du SMSI. L'UIT encourage une transformation numérique inclusive axée sur le développement et centrée sur l'humain à l'échelle mondiale. En outre, en sa qualité d'institution spécialisée des Nations Unies pour les TIC, l'Union joue un rôle clé dans la mise en œuvre des grandes orientations du SMSI et veille à ce que les TIC profitent aux populations du monde entier.
Le sommet, qui s'est initialement déroulé en deux phases en 2003 et 2005, a permis d'établir une vision mondiale durable, dynamique, inclusive et durable des sociétés de l'information et du savoir. Après la première phase qui s'était tenue à Genève en 2003, la phase organisée à Tunis en 2005 a mis en évidence la nécessité de réduire les fractures numériques et de mettre les technologies au service du développement.
L'UIT a joué un rôle déterminant dans l'organisation et la coordination des deux phases du SMSI, en collaborant avec des institutions du système des Nations Unies, des pouvoirs publics, le secteur privé, la communauté technique, des établissements universitaires, la société civile et des organisations internationales en vue de créer un cadre d'action stable.
Le Plan d'action de Genève et l'Agenda de Tunis ont mis en lumière 11 grandes orientations visant à favoriser l'inclusion numérique et à mettre les TIC au service du développement durable. L'UIT a joué un rôle de premier plan dans la coordination de ces efforts, en particulier dans des domaines tels que l'infrastructure des TIC (C2), le renforcement des capacités (C4), la cybersécurité (C5) et la création d'un environnement propice (C6). Ces efforts se sont depuis transformés en un mouvement multi-parties prenantes à l'échelle mondiale, l'UIT agissant comme pilier central de la coordination et de la mise en œuvre.
Au cours des 20 dernières années, l'UIT n'a cessé de démontrer son engagement à promouvoir la vision du SMSI par le biais d'une série d'initiatives, de programmes et de partenariats:
1)	Coordination des grandes orientations du SMSI: l'UIT a coordonné la mise en œuvre des grandes orientations, notamment C2, C4, C5 et C6, en harmonisant leur mise en œuvre en fonction des priorités de développement convenues au niveau mondial. Par exemple, dans le cadre de la grande orientation C2, l'UIT a encouragé l'expansion de l'infrastructure mondiale large bande, en assurant la connectivité dans les zones mal desservies et en réduisant la fracture numérique.
2)	Forum annuel du SMSI: depuis 2009, l'UIT organise chaque année le Forum du SMSI, qui sert de plate-forme de dialogue, de collaboration et de partage des connaissances entre les parties prenantes. Le forum est devenu un événement fondamental pour élaborer le programme mondial en faveur du numérique, favoriser les partenariats et faire progresser les solutions TIC innovantes.
3)	Inventaire des activités du SMSI et Prix du SMSI: l'UIT a lancé la base de données de l'inventaire des activités du SMSI en 2004 dans le but de documenter et de partager les projets TIC qui ont été menés à bonne fin dans le monde entier. En 2025, plus de 15 000 participations avaient été recueillies et partagées. Le Prix du SMSI, introduit en 2012, récompense les contributions exceptionnelles aux grandes orientations du SMSI et à la réalisation des ODD. Cette initiative rend honneur aux bonnes pratiques et met en avant les solutions transposables.
4)	Groupe des Nations Unies sur la société de l'information (UNGIS) et coopération numérique mondiale: l'UIT a été le fer de lance de la coopération multi-parties prenantes, en travaillant en coopération avec des institutions du système des Nations Unies par le biais de mécanismes tels que le Groupe UNGIS. Cette collaboration garantit que les efforts déployés en matière de transformation numérique sont coordonnés et alignés sur les priorités de développement au niveau mondial. L'UIT assure le secrétariat permanent du Groupe UNGIS, coordonne les efforts déployés par les institutions du système des Nations Unies pour mettre en œuvre les résultats du SMSI, et occupe la présidence tournante du groupe.
5)	Partenariat sur la mesure des TIC au service du développement: l'UIT assure le secrétariat du Partenariat sur la mesure des TIC au service du développement, est membre du comité directeur, et veille à ce que les efforts déployés à l'échelle mondiale soient coordonnés, que les normes soient tenues à jour et que l'efficacité des stratégies TIC dans la mise en œuvre des grandes orientations du SMSI soit évaluée, aidant ainsi les pays à suivre les progrès accomplis dans leur processus de transformation numérique.
6)	Technologies émergentes et IA au service du bien social: le cadre du SMSI a résisté à l'épreuve du temps, et les principes énoncés dans les documents finaux du SMSI ont démontré, au cours des deux dernières décennies, qu'ils étaient applicables aux technologies nouvelles et émergentes, y compris à l'IA et aux technologies de l'informatique quantique. C'est la raison pour laquelle le Forum du SMSI mène depuis le début des discussions stratégiques sur les technologies émergentes. En outre, des initiatives telles que le Sommet mondial sur l'intelligence artificielle au service du bien social rendent compte du travail mené en amont par l'UIT visant à mettre les nouvelles technologies au service du développement. Ce sommet a pour objet de recenser des applications de l'IA qui soient dignes de confiance, de renforcer les compétences, de consolider les normes et de favoriser la coopération en matière d'IA.
Malgré une croissance numérique constante au cours des 20 dernières années, des défis subsistent. Les priorités en matière de numérique et de développement ont continué de s'appuyer sur les grandes orientations du SMSI et les initiatives connexes menées par l'UIT.
À l'approche de la manifestation de haut niveau SMSI+20 de 2025, l'UIT reste déterminée à évaluer les progrès accomplis et à recenser les possibilités de renforcer le cadre du SMSI, en tenant compte du Pacte numérique mondial et d'autres initiatives internationales visant à faire en sorte que la transformation numérique soit inclusive, durable et résiliente.
L'examen du SMSI+20 est une excellente occasion de façonner un cadre stable de coopération numérique mondiale au-delà de 2025.
Le présent rapport se penche sur les résultats obtenus, les défis rencontrés et les enseignements tirés par l'UIT au cours de 20 années de mise en œuvre du SMSI. À travers une réflexion sur le passé et l'exposition d'une vision d'avenir, l'UIT réaffirme son rôle de chef de file mondial dans l'édification d'un avenir numérique pour tous.
[bookmark: _Toc200377654]a)	Vingt années de coopération numérique
À la fin des années 1990, les progrès rapides des TIC présentaient à la fois des enjeux et des perspectives. Il était devenu crucial d'assurer un accès équitable à l'Internet et aux applications connexes pour éviter que quiconque ne soit laissé pour compte dans la "société de l'information" alors en plein essor. En conséquence, la Tunisie a avancé le concept du SMSI lors de la Conférence de plénipotentiaires de l'UIT tenue en 1998, ce qui a conduit à l'adoption de la Résolution 73 (Minneapolis, 1998) par les États Membres de l'UIT concernant l'organisation des sommets.
L'Assemblée générale des Nations Unies a entériné le mécanisme du SMSI en 2001 (A/RES/56/183), ouvrant la voie au sommet historique en deux phases tenu à Genève en 2003 et à Tunis en 2005.
Assurant le secrétariat des deux phases, l'UIT a façonné la vision du SMSI qui oriente depuis lors les consultations multi-parties prenantes sur les questions technologiques à l'échelle mondiale. L'UIT continue de jouer un rôle déterminant dans la coordination du processus du SMSI, en mettant l'accent sur la collaboration entre parties prenantes et en rendant compte des progrès accomplis grâce à la base de données de l'inventaire des activités du SMSI et à des rapports annuels.
La phase de Genève était axée sur l'élaboration d'une vision commune pour les sociétés de l'information et du savoir émergentes, ce qui a abouti à la Déclaration de principes de Genève et au Plan d'action de Genève. Deux ans plus tard, la phase de Tunis visait à réduire la fracture numérique et à promouvoir les TIC pour le développement, ce qui a abouti à l'Engagement de Tunis et à l'Agenda de Tunis pour la société de l'information. Cette seconde phase a permis de réaffirmer les principes de Genève et les 11 grandes orientations du SMSI et d'établir le Forum annuel sur la gouvernance de l'Internet (IGF) en tant que mécanisme multi-parties prenantes permanent.
Depuis 2006, l'UIT, en collaboration avec d'autres coordonnateurs des grandes orientations du SMSI, a commencé à organiser une série de conférences annuelles sur le suivi des engagements du SMSI. Ces conférences se sont transformé en 2009 en le Forum du SMSI, accueilli par l'UIT et coorganisé par l'UIT, l' Organisation des Nations Unies pour l'éducation, la science et la culture (UNESCO), le Programme des Nations Unies pour le développement (PNUD) et la Conférence des Nations Unies sur le commerce et le développement (CNUCED), qui constitue une plate-forme mondiale unique pour le dialogue multi-parties prenantes, le partage de connaissances et la conclusion de partenariats. Au fil des ans, le Forum du SMSI est devenu le plus vaste rassemblement annuel, à l'échelle mondiale, des acteurs des TIC et du numérique au service du développement, auquel participe un groupe diversifié de parties prenantes, ce qui lui permet de renforcer son importance en tant que mécanisme clé pour façonner la coopération numérique mondiale.
Dix années se sont écoulées entre les phases initiales du sommet et l'examen du SMSI+10 de 2015. L'examen approfondi des progrès a mis en évidence des résultats tels que l'essor de la connectivité mondiale et le renforcement de la coopération internationale, mais a également permis de recenser les défis actuels tels que la persistance de la fracture numérique. L'examen du SMSI+10 a essentiellement produit la nouvelle Vision du SMSI pour l'après-2015, qui souligne la nécessité d'aligner les résultats du SMSI sur les ODD et de veiller à ce que les TIC contribuent à la mise en œuvre du Programme de développement durable à l'horizon 2030.
L'examen global du SMSI+20, qui sera prochainement mené par l'Assemblée générale des Nations Unies en 2025, permettra d'évaluer les progrès accomplis à l'aube des 20 ans du Forum et de recenser les nouveaux enjeux et les nouvelles perspectives compte tenu de l'évolution des sociétés de l'information. L'UIT, en collaboration avec d'autres institutions du système des Nations Unies, coordonne le processus préparatoire et coopère avec les États Membres et les principales parties prenantes pour veiller à ce que les conclusions et recommandations du processus d'examen alimentent les discussions sur la gouvernance numérique mondiale et restent bien alignées sur les principaux cadres de développement.
Une plate-forme multi-parties prenantes
Le SMSI a permis de souligner, dès le départ, l'importance de mobiliser diverses parties prenantes pour garantir des initiatives technologiques efficaces et inclusives. Les principales catégories de parties prenantes participant aux discussions du SMSI sont les pouvoirs publics, le secteur privé, les organisations de la société civile, les organisations internationales (y compris les institutions du système des Nations Unies), les établissements universitaires et les organisations techniques.
L'UIT a joué un rôle déterminant dans le rassemblement de toutes ces parties prenantes. Sa composition unique, qui rassemble 194 États Membres et plus de 1 000 entreprises, établissements universitaires, instituts de recherche et autres organisations, représente un pouvoir mobilisateur sans égal dans le système des Nations Unies. Le réseau de l'UIT, qui compte plus de 20 000 professionnels, aide à coordonner des discussions opportunes en matière de politique générale et de technologie, en faisant participer des spécialistes et des dirigeants de l'ensemble de l'écosystème numérique mondial.
Le processus du SMSI repose sur la participation active d'une multitude de parties prenantes, à savoir:
–	les pouvoirs publics, qui élaborent des politiques numériques au service du développement inclusif, définissent des stratégies nationales en matière de numérique et mettent en œuvre des cadres réglementaires visant à favoriser l'innovation et à protéger les droits des consommateurs;
–	le secteur privé, qui stimule l'innovation et l'investissement dans l'économie numérique, en s'associant à l'UIT et à d'autres parties prenantes pour développer de nouvelles technologies et étendre l'infrastructure numérique;
–	les organisations de la société civile, qui plaident en faveur de l'inclusion numérique et de la réduction de la fracture numérique, en veillant à ce que les voix des communautés marginalisées soient entendues;
–	les organisations internationales, qui facilitent la coopération numérique aux niveaux mondial et régional, en soutenant l'élaboration de normes internationales et en promouvant de bonnes pratiques;
–	les établissements universitaires, qui font progresser la recherche et les connaissances en matière de transformation numérique, en élaborant des politiques et des stratégies au service du développement numérique;
–	les organisations techniques, qui permettent le déploiement de l'infrastructure numérique, en veillant à ce que les technologies soient fiables, sécurisées et accessibles.
Ensemble, ces parties prenantes contribuent à la réalisation d'un objectif commun qui vise à mettre la technologie au service du développement et à veiller à ce que les avantages des technologies numériques soient accessibles à tous.
Mettre la technologie au service du développement durable
Les technologies numériques peuvent considérablement accélérer les progrès en vue de réaliser les objectifs convenus à l'échelle mondiale. Le Tableau de correspondance SMSI‑ODD, conçu par les principaux coordonnateurs des grandes orientations du SMSI et des institutions de l'ONU, fournit un cadre clair pour évaluer les incidences de la technologie sur le développement et cerner les domaines dans lesquels de nouvelles mesures doivent être prises. Par exemple, la grande orientation C2 (Infrastructure de l'information et de la communication) s'aligne étroitement sur l'ODD 9 (Industrie, innovation et infrastructure) défini par les Nations Unies, aspect central pour l'UIT.
Les initiatives menées par l'UIT et ses partenaires démontrent qu'il est essentiel de disposer de solutions numériques pour améliorer l'éducation, les soins de santé, la croissance économique et la durabilité environnementale.
Depuis 2016, la base de données de l'inventaire des activités du SMSI rassemble les projets numériques et rend compte de la manière dont ils contribuent à la réalisation des objectifs mondiaux, et le Prix du SMSI récompense les projets et initiatives exceptionnels.
Plan d'action de Genève: situation actuelle
Le Plan d'action de Genève visait à façonner une société de l'information inclusive en tirant parti des technologies pour réduire la fracture numérique et promouvoir le développement durable. Au cours des 20 dernières années, des progrès significatifs ont été réalisés dans divers domaines, notamment la connectivité, l'infrastructure numérique, le renforcement des capacités, la cybersécurité, l'inclusion numérique et les services en ligne.
Connectivité améliorée: la connectivité mondiale s'est considérablement améliorée depuis l'adoption du Plan d'action de Genève. L'utilisation de l'Internet est passée de 16% en 2005 à 68% à la fin de l'année 2024. Cet essor va de pair avec l'expansion de l'infrastructure large bande, la multiplication des technologies mobiles et les initiatives visant à rendre l'accès à Internet plus accessible et financièrement abordable. Le nombre d'abonnements à la téléphonie cellulaire mobile dans le monde dépasse les 9 milliards, ce qui indique une connectivité mobile pratiquement universelle[footnoteRef:2]. [2: 	Mesurer le développement numérique – Faits et chiffres 2024.] 

Développement de l'infrastructure: parmi les avancées significatives, on peut citer l'expansion des réseaux large bande, la mise en place de points d'échange Internet (IXP) et l'amélioration de la connectivité par satellite. Ces progrès ont permis d'améliorer la connectivité Internet, de réduire les coûts et d'étendre l'accès aux zones reculées et mal desservies.
Renforcement des capacités et développement des compétences numériques: les personnes et les institutions ont besoin d'aide pour renforcer leurs capacités à utiliser efficacement les technologies. L'Académie de l'UIT a dispensé des formations à plus de 45 000 apprenants de pays du monde entier, portant sur des sujets tels que l'Internet large bande fixe et mobile de demain, l'Internet des objets (IoT), les mégadonnées et l'IA, ainsi que le dernier kilomètre de la connectivité Internet, l'infrastructure numérique, la gestion du spectre des fréquences radioélectriques, la cybersécurité et la gouvernance de l'IA. Des initiatives telles que le Partenariat mondial EQUALS et Her CyberTracks ont permis à des milliers de femmes et de filles d'accéder à des formations en compétences numériques, favorisant ainsi l'égalité hommes-femmes dans le secteur mondial de la technologie. De plus, les centres de transformation numérique ont dispensé des formations aux communautés mal desservies et éloignées, plus de 77 000 participants (55% de femmes) ayant été touchés par cette initiative au cours du premier semestre de 2024[footnoteRef:3]. [3: 	Ibid.] 

Promotion de la cybersécurité: assurer un environnement numérique sûr et sécurisé est un aspect essentiel du déploiement d'une connectivité efficace. Le GCA de l'UIT offre un cadre complet destiné à promouvoir la cybersécurité et à instaurer un climat de confiance dans l'utilisation des technologies numériques. L'UIT a élaboré des normes internationales de cybersécurité, aidé les pays à mettre en place des équipes d'intervention en cas d'incident informatique (CIRT) aux niveaux national et régional ainsi que des stratégies nationales de cybersécurité, organisé des cyberexercices, lancé l'Indice mondial de cybersécurité (GCI) de l'UIT et promu des campagnes de sensibilisation et l'adoption de politiques visant à protéger les enfants en ligne.
Inclusion numérique et accessibilité: conformément au Plan d'action de Genève et à son appel en faveur de l'inclusion numérique à l'échelle mondiale, l'UIT a mis en œuvre de nombreux projets visant à rendre la technologie accessible aux communautés mal desservies et marginalisées. Les normes internationales ont contribué à rendre les produits et services numériques accessibles à tous, quel que soit le niveau de maîtrise.
Services en ligne: les applications électroniques ont considérablement amélioré l'administration publique, les soins de santé, l'éducation et le commerce. Les services d'administration en ligne ont permis de renforcer l'efficacité et la transparence de l'administration publique, tandis que les initiatives de télémédecine ont contribué à la fourniture de services de santé à distance aux communautés mal desservies.
Coopération internationale et régionale: la promotion de la coopération internationale et régionale a été la pierre angulaire du Plan d'action de Genève. L'UIT collabore avec un large éventail d'organisations internationales et régionales pour promouvoir les résultats du SMSI et la technologie au service du développement.
Dans l'ensemble, le Plan d'action de Genève a permis des progrès significatifs dans divers domaines, grâce aux actions collectives de toutes les parties prenantes, aidés par une coordination continue dans le cadre du mécanisme du SMSI.
Adaptation et évolution
Le processus du SMSI a considérablement évolué au fil des ans, en particulier en ce qui concerne son alignement sur les priorités mondiales en matière de développement numérique et les cadres multilatéraux émergents. S'appuyant sur un modèle multi-parties prenantes, le processus du SMSI et ses grandes orientations ont été adaptés en permanence aux tendances technologiques émergentes et aux priorités en matière de développement, ce qui témoigne de sa particularité unique de rester en phase avec un monde numérique en pleine évolution. Aujourd'hui, à l'approche du SMSI+20 et compte tenu des perspectives pour l'après-2025, cette adaptabilité revêt une importance encore plus fondamentale.
Les progrès accomplis dans l'informatique en nuage, l'IA, la robotique et les technologies spatiales offrent de nouvelles possibilités d'innovation et de développement. Les travaux de l'UIT en matière de normalisation et d'élaboration de politiques sont essentiels pour enrichir les discussions du SMSI à cet égard et pour garantir que ces technologies soient déployées de manière responsable et éthique. Les commissions d'études du Secteur de la normalisation (UIT-T) s'emploient à élaborer des normes internationales concernant les technologies émergentes et à promouvoir l'interopérabilité et la sécurité, notamment dans les domaines de l'IA, de la 5G, de l'IoT et de l'informatique quantique. Les travaux du Secteur des radiocommunications (UIT-R) de l'UIT se poursuivent pour répondre à l'évolution constante des communications modernes, y compris l'identification de fréquences additionnelles pour les Télécommunications mobiles internationales (IMT). Le Secteur du développement des télécommunications (UIT-D) aide les pays à suivre l'évolution rapide de la technologie et de la réglementation.
Le Forum annuel du SMSI est devenu un lieu de rencontre pour débattre de manière approfondie de l'éthique de l'IA et des cadres de gouvernance, ainsi que de la coopération et de la coordination en matière de développement et de déploiement de l'IA. En tirant parti du Groupe de travail interinstitutions sur l'IA (GTI-IA) et d'autres partenaires des Nations Unies, l'UIT coordonne les contributions et prépare le rapport annuel sur les activités des Nations Unies relatives à l'IA. Des initiatives telles que le Sommet sur l'IA au service du bien social illustrent une fois de plus la manière dont les actions alignées sur le SMSI permettent de concrétiser la promesse d'utiliser les technologies numériques pour relever les défis mondiaux, de l'éducation et des soins de santé à la lutte contre les changements climatiques et à la croissance économique inclusive.
Au cours de la manifestation de haut niveau du Forum SMSI+20 de 2024, un grand nombre de questions ont été examinées, notamment les technologies émergentes, l'inclusion numérique, les processus de gouvernance numérique, la santé numérique, la connectivité universelle, la transformation numérique durable, la cybersécurité et l'infrastructure publique numérique, compte tenu du Sommet de l'avenir de l'ONU, du Pacte numérique mondial et du prochain examen du SMSI+20. Les résultats de la manifestation mettent en évidence le processus du SMSI en tant que cadre existant et éprouvé, notamment au regard des grandes orientations du SMSI, du Forum du SMSI et de l'inventaire des activités du SMSI, en vue de mettre en œuvre les engagements pris au niveau mondial en matière de numérique et de progresser de manière coordonnée, inclusive et efficace.
En sa qualité de coordonnateur principal de plusieurs grandes orientations du SMSI et organisateur du Forum du SMSI, de l'inventaire des activités du SMSI et du Prix du SMSI, l'UIT est à l'avant-garde de la mise en œuvre des résultats du SMSI et contribue ainsi à accélérer les progrès dans le domaine du développement numérique à l'échelle mondiale. Aujourd'hui plus que jamais, l'UIT, les États Membres de l'UIT, les membres de l'UIT et les parties prenantes sont appelés à renouveler et à renforcer leur attachement au processus du SMSI. Ce faisant, on a la certitude que les technologies numériques continuent de servir le bien social, en accélérant le développement, en réduisant les inégalités et en bâtissant un avenir numérique synonyme de progrès pour tous.
[bookmark: _Toc200377655]b)	Rôle de coordonnateur de l'UIT
L'UIT continue de jouer un rôle de chef de file dans le processus du SMSI afin d'assurer une large participation des parties prenantes et une mise en œuvre efficace. L'Union accueille le Forum annuel du SMSI, tient à jour la base de données de l'inventaire des activités du SMSI et amène les secteurs public et privé à prendre de nouveaux engagements visant à investir dans une connectivité au profit de tous les habitants de la planète. L'UIT travaille en étroite collaboration avec les Nations Unies et d'autres partenaires pour promouvoir une transformation numérique durable pour tous, notamment par le biais de mécanismes tels que le Groupe UNGIS et le Partenariat sur la mesure des TIC au service du développement.
L'UIT a toujours veillé à ce que les parties prenantes participent largement et de manière dynamique et à ce que les initiatives du SMSI soient mises en œuvre de façon efficace. Les organes directeurs de l'UIT, tels que la Conférence de plénipotentiaires, le Conseil et le Groupe de travail du Conseil sur le SMSI et les ODD, définissent une orientation stratégique à l'appui de la vision du SMSI en matière de coopération numérique et de développement durable. La mobilisation générale dans le contexte du SMSI témoigne du rôle que joue l'UIT en sa qualité d'institution spécialisée des Nations Unies pour les technologies numériques.
Les rapports annuels de l'UIT sur la contribution de l'Union à la mise en œuvre des résultats du SMSI font partie d'une série de rapports portant sur les activités annuelles menées par l'Union dans le cadre du SMSI. Les rapports fournissent des renseignements détaillés sur les principales initiatives et activités liées au SMSI qui sont menées à bien par les trois Secteurs de l'Union (Secteur de la normalisation, Secteur des radiocommunications et Secteur du développement), ainsi que par le Secrétariat général. Ces rapports donnent des informations à jour sur les tâches réalisées par l'UIT au niveau opérationnel et sur le plan des politiques et couvrant tous les mandats qui lui sont attribués en relation avec le processus du SMSI, notamment:
–	coordonnateur principal (avec l'UNESCO et le PNUD) de la mise en œuvre multi-parties prenantes du Plan d'action de Genève;
–	coordonnateur des grandes orientations C2 (Infrastructure de l'information et de la communication), C4 (Renforcement des capacités) et C5 (Établir la confiance et la sécurité dans l'utilisation des TIC); à la demande du PNUD, l'UIT a accepté de jouer le rôle de coordonnateur de la grande orientation C6 (Créer un environnement propice);
–	co-coordonnateur des grandes orientations C1, C3, C7, C8 et C11 et partenaire de la grande orientation C9;
–	présidence tournante et secrétariat du Groupe UNGIS;
–	membre du comité directeur et secrétariat du Partenariat sur la mesure des TIC au service du développement;
–	superviseur du processus d'inventaire des activités du SMSI;
–	initiateur et organisateur du Prix du SMSI;
–	responsable de la mise en œuvre d'autres résultats du SMSI.
Les rapports annuels ont valeur de communications officielles de l'UIT lors des différentes réunions internes et externes en rapport avec le processus du SMSI, telles que le Conseil de l'UIT, le Groupe de travail du Conseil sur le SMSI et les ODD et la Commission de la science et de la technique au service du développement (CSTD) sur les activités mises en œuvre au cours de l'année concernée en référence à la mise en œuvre et au suivi des résultats du SMSI.
Rapports annuels sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI:
–	Rapport sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI (2024)
–	Rapport sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI (2023)
–	Rapport sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI (2022)
–	Rapport sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI (2021)
–	Rapport sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI (2020)
–	Rapport sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI (2019)
–	Rapport sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI (2018)
–	Rapport sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI (2017)
–	Rapport sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI (2016)
–	Rapport sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI (2015)
–	Rapport sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI (2014)
–	Rapport sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI (2013)
–	Rapport sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI (2012)
–	Rapport sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI (2011)
Mise en œuvre de la coordination intersectorielle au sein de l'UIT
Au sein de l'UIT, l'efficacité de la coordination des stratégies et activités de l'Union se rapportant au SMSI a été assurée par le Groupe spécial sur le SMSI et les ODD, qui est présidé par le Vice-Secrétaire général, pour assurer la coordination cohérente des Secteurs de l'UIT s'agissant du rôle que jouent ces derniers dans la mise en œuvre des résultats du SMSI. Le Groupe spécial joue un rôle central dans le renforcement de la mise en œuvre des résultats du SMSI, la coordination de la collaboration interinstitutionnelle et l'orientation des contributions de l'UIT au processus du SMSI.
Les Secteurs de l'UIT, à savoir le Secteur du développement des télécommunications (UIT‑D), le Secteur de la normalisation (UIT-T), le Secteur des radiocommunications (UIT-R) et le Secrétariat général (SG), mettent en œuvre les résultats du SMSI en exécutant des mandats sectoriels et en adoptant des résolutions relatives au SMSI. Il s'agit notamment de résolutions respectives, à savoir la Résolution 30 (Rév. Kigali, 2022) de la CMDT, la Résolution 75 (Rév. Genève, 2022) de l'AMNT et la Résolution 61-2 (modifiée en 2019) de la Conférence mondiale des radiocommunications (CMR). Chaque Secteur apporte une contribution unique: l'UIT-D s'emploie à renforcer les capacités et à promouvoir l'accès aux TIC dans les régions mal desservies, en harmonisant ses travaux avec les grandes orientations C2 (Infrastructure de l'information et de la communication), C4 (Renforcement des capacités) et C6 (Créer un environnement propice), en particulier; l'UIT-T élabore des normes mondiales qui sous-tendent l'infrastructure et les services TIC, en s'appuyant notamment sur la grande orientation C5 (Établir la confiance et la sécurité dans l'utilisation des TIC); et l'UIT-R gère, sur le plan international, le spectre des fréquences radioélectriques et les orbites de satellites, ressources essentielles pour la connectivité, conformément à la grande orientation C2.
Ces efforts sont également appuyés par les travaux des commissions d'études de l'UIT, qui élaborent des recommandations techniques, des outils et des bonnes pratiques visant la mise en œuvre des principes du SMSI dans tous les Secteurs. La gamme complète des activités de mise en œuvre est reproduite chaque année dans la série de rapports de l'UIT sur la contribution de l'Union à la mise en œuvre des résultats du SMSI, qui fournit des comptes rendus détaillés des initiatives qui sont menées à bien par les trois Secteurs, ainsi que par le Secrétariat général, afin d'assurer la transparence et l'alignement vis-à-vis de la vision et des objectifs du SMSI.
Promouvoir les grandes orientations du SMSI
Les grandes orientations du SMSI constituent un cadre complet destiné à mettre les technologies au service du développement durable. L'UIT contribue à la promotion de ces grandes orientations en favorisant directement la coopération en matière de connectivité, de maîtrise des outils numériques, de cybersécurité et de création d'un environnement propice à la croissance technologique, et en co-coordonnant ou en agissant en tant que partenaire clé dans le cadre d'autres initiatives des Nations Unies en faveur de technologies centrées sur l'humain au service du développement.
C1 – Le rôle des gouvernements et de toutes les parties prenantes dans la promotion des TIC pour le développement
L'UIT, en tant que principal co-coordonnateur, et le Département des affaires économiques et sociales (DESA) du Secrétariat de l'ONU, en tant que coordonnateur principal, collaborent avec les pouvoirs publics, les entités du secteur privé, les organisations de la société civile et les organismes internationaux en vue de définir des politiques et des cadres propices à l'inclusion numérique et à l'innovation.
C2 – Infrastructure de l'information et de la communication
L'UIT, en tant que coordonnateur principal de cette grande orientation, fournit un appui technique, élabore des normes internationales et fait connaître les meilleures pratiques en matière de déploiement d'infrastructures.
C3 – L'accès à l'information et au savoir
L'UIT, en tant que co-coordonnateur principal, et l'UNESCO, en tant que coordonnateur principal, mettent en œuvre des initiatives visant à promouvoir la maîtrise des outils numériques et à élargir l'accès aux technologies aux communautés mal desservies et marginalisées.
C4 – Renforcement des capacités
L'UIT, en tant que coordonnateur principal de cette grande orientation, propose un large éventail de cours, d'ateliers et de programmes de formation dans le cadre de l'Académie de l'UIT afin d'améliorer les compétences et les connaissances numériques.
C5 – Établir la confiance et la sécurité dans l'utilisation des TIC
L'UIT, en tant que coordonnateur principal de cette grande orientation, tient à jour le GCA, un cadre global en faveur de la coopération internationale en matière de cybersécurité.
C6 – Créer un environnement propice
L'UIT, en tant que coordonnateur principal de cette grande orientation, fournit des orientations sur les cadres réglementaires, favorise la coopération internationale et appuie l'élaboration de politiques qui encouragent les investissements dans les infrastructures technologiques.
C7 – Applications TIC
L'UIT, en tant que co-coordonnateur principal, encourage le développement et la mise en œuvre d'applications technologiques dans divers secteurs, notamment l'administration en ligne (en collaboration avec le DESA qui agit en tant que coordonnateur principal), la cybersanté (en collaboration avec l'Organisation mondiale de la Santé (OMS) qui agit en tant que coordonnateur principal), l'apprentissage en ligne (en collaboration avec l'UNESCO qui agit en tant que coordonnateur principal), le commerce électronique (en collaboration avec la CNUCED qui agit en tant que coordonnateur principal), la cyberagriculture (en collaboration avec la FAO qui agit en tant que coordonnateur principal), la cyberécologie (en collaboration avec le PNUE qui agit en tant que coordonnateur principal), le cybertravail (en collaboration avec l'Organisation internationale du Travail (OIT) qui agit en tant que coordonnateur principal) et la cyberscience (en collaboration avec l'UNESCO qui agit en tant que coordonnateur principal).
C8 – Diversité et identité culturelles, diversité linguistique et contenus locaux
L'UIT, en tant que co-coordonnateur principal, appuie la création de contenus numériques multilingues, collabore avec l'UNESCO, en tant que coordonnateur principal, pour préserver le patrimoine culturel grâce à la généralisation du numérique et fournit une assistance technique pour le développement de contenus locaux.
C9 – Médias
L'UIT, en tant que co-coordonnateur principal, et l'UNESCO, en tant que coordonnateur principal, fournissent une assistance technique concernant la radiodiffusion numérique communautaire, soutiennent le développement des médias dans les pays en développement et proposent des programmes de formation à l'intention des professionnels des médias.
C10 – Dimensions éthiques de la société de l'information
L'UIT, en collaboration avec l'UNESCO qui agit en tant que coordonnateur principal, élabore des lignes directrices et des normes éthiques relatives à l'utilisation des technologies, y compris la confidentialité des données, la cybersécurité et l'utilisation éthique de l'IA.
C11 – Coopération internationale et régionale
L'UIT, en tant que co-coordonnateur principal, et le DESA, en tant que coordonnateur principal, collaborent avec un large éventail d'organisations internationales et régionales pour promouvoir les résultats du SMSI et les technologies au service du développement.
Ces contributions soulignent l'engagement pris par l'UIT de mettre les technologies numériques au service du bien social dans le monde entier.
Feuilles de route sur les grandes orientations C2, C4, C5 et C6 du SMSI
Les feuilles de route des grandes orientations du SMSI décrivent les étapes nécessaires à la réalisation des objectifs de chaque grande orientation et donnent des indications aux parties prenantes sur l'alignement de leurs efforts avec les objectifs généraux du SMSI. Ces feuilles de route sont régulièrement mises à jour pour tenir compte des nouvelles évolutions et des nouvelles priorités dans les vastes domaines que sont l'infrastructure de l'information et de la communication (C2), le renforcement des capacités (C4), l'établissement de la confiance et de la sécurité dans l'utilisation des TIC (C5) et la création d'un environnement propice (C6).
–	Mise à jour des feuilles de route sur les grandes orientations du SMSI (2023)
–	Mise à jour des feuilles de route des grandes orientations du SMSI (2019)
–	Mise à jour des feuilles de route sur les grandes orientations du SMSI (2017)
–	Mise à jour des feuilles de route sur les grandes orientations du SMSI (2016)
Enjeux liés à la mise en œuvre des grandes orientations du SMSI
La persistance de la fracture numérique, qui se manifeste par des inégalités d'accès aux infrastructures, à la connectivité, aux outils numériques et aux compétences, en particulier auprès des populations rurales, des femmes et des communautés marginalisées, constitue un problème récurrent pour l'ensemble des 11 grandes orientations du SMSI. De nombreux pays sont confrontés à des lacunes en matière d'infrastructure et de capacités, ce qui limite leur aptitude à mettre en œuvre et à étendre les initiatives en matière de TIC. L'absence de politiques et de cadres réglementaires harmonisés complique encore les efforts déployés, en particulier dans des domaines tels que l'administration en ligne, le commerce électronique et la coopération internationale. De plus, les contraintes en matière de ressources, tant sur le plan financier qu'humain, entravent la durabilité et l'évolutivité des activités de transformation numérique, en particulier dans les pays en développement.
Le rythme des progrès technologiques, qui dépasse la capacité des institutions à s'adapter, à réglementer et à renforcer leurs capacités, constitue un autre défi majeur. Les technologies émergentes telles que l'IA, l'IoT et les mégadonnées soulèvent des problèmes d'éthique, de confidentialité et de sécurité, en particulier dans des secteurs tels que la cybersanté, le cybertravail et les médias. De plus, les enjeux culturels, linguistiques et liés au contenu, tels que les possibilités de découverte de contenus locaux et la prise en charge de plusieurs langues, soulignent la nécessité de définir des approches inclusives et adaptées. Ces enjeux démontrent l'importance de disposer de stratégies collaboratives, reposant sur des ressources suffisantes et tournées vers l'avenir pour faire en sorte que les TIC contribuent de manière significative au développement durable.
Forum du SMSI
Le Forum annuel du SMSI, que l'UIT accueille depuis 2009 et organise conjointement avec l'UNESCO, le PNUD et la CNUCED, en collaboration avec plus de 40 entités des Nations Unies, sert de cadre multi-parties prenantes de dialogue, de collaboration et de partage de connaissances qui produit des recommandations de politique générale concrètes et encourage les initiatives collaboratives. En rassemblant les multiples parties prenantes du processus du SMSI, le Forum en est devenu une pierre angulaire.
Le Forum, qui se distingue par son approche inclusive et participative, favorise l'échange d'idées, de données d'expérience et de solutions, en veillant à ce que divers points de vue soient pris en compte dans la formulation des politiques et des stratégies numériques.
Au programme de chaque édition figurent des sessions politiques de haut niveau, des ateliers thématiques et des discussions interactives traitant des questions urgentes dans le secteur mondial des technologies. Les thèmes annuels tiennent compte des tendances et défis émergents, permettant aux parties prenantes de rester informées et de s'adapter aux tendances technologiques et politiques.


Temps forts du Forum du SMSI (2009-2024)
	Année
	Participants
	Principaux sujets et pistes de réflexion
	Principaux résultats
	Évolution technologique et grandes orientations du SMSI

	2024
	Plus de 4 000 participants sur place et en ligne, dont plus de 80 ministres, vice‑ministres et chefs d'autorités de réglementation.
	Examen du SMSI+20; Forum du SMSI+20 et alignement sur les activités de coopération numérique mondiale; connectivité universelle et transformation numérique durable; infrastructure publique numérique
	Président: S. E. M. Albert Rösti, Conseiller fédéral du Département fédéral de l'environnement, des transports, de l'énergie et de la communication (DETEC) de la Suisse
Prix de l'innovation sur la question du vieillissement en bonne santé du Forum de 2024 du SMSI
–	Prix du Forum de 2024 du SMSI récompensant la conception du meilleur service numérique
–	Women in GovTech Challenge (Défi "Les femmes dans le secteur des technologies du service public")
–	Table ronde universitaire du Forum du SMSI
–	Séances axées sur le bien-être
–	Accueil du Réseau de femmes ayant rang de ministre et de dirigeante dans le domaine des TIC
	Infrastructure publique numérique, confiance numérique et gouvernance de l'IA; réalité virtuelle et métavers; technologies d'informatique quantique; IA générative

	2023
	Plus de 2 700 participants sur place
	Gouvernance numérique, coopération, innovation
	Présidente: S. E. Mme Emilija Stojmenova Duh, Ministre de la transformation numérique de la République de Slovénie
Plus de 250 séances, nouveaux modèles de coopération, dynamique du SMSI+20
	Partenariats numériques, politique en matière d'IA, confiance numérique, cadres de gouvernance

	2022
	Plus de 1 000 participants sur place.
Plus de 30 000 participants à distance
	Métavers, langues autochtones, accessibilité
	Président: S. E. M. Isa Ali Ibrahim (Pantami), Ministre fédéral des communications et de l'économie numérique du Nigéria
Plus de 250 séances, accent mis sur l'inclusion et l'innovation
	IA, IoT, chaîne de blocs, réseaux 5G, métavers

	2021
	Plus de 50 000 participants (à distance)
	Reprise, économie numérique, résilience; initiative "Mieux vieillir grâce aux TIC"; promotion de l'autonomisation des femmes grâce aux TIC; les TIC et la jeunesse; les TIC et l'accessibilité pour les personnes handicapées et les personnes ayant des besoins particuliers; cybersécurité; les TIC au service du bien-être et du bonheur
	Président: S. E. M. Maxim Parshin, Vice‑Ministre du développement numérique, des communications et des médias de la Fédération de Russie.
Hackathon de l'édition de 2021 du Forum du SMSI – "Mieux vieillir grâce aux TIC": UIT, Global Coalition on Aging (GCOA) et autres parties prenantes telles que l'OMS, le DESA, etc.; Prix de l'innovation sur la question du vieillissement en bonne santé du Forum du SMSI; Rapport spécial sur les mesures prises face au coronavirus (COVID-19) – Répertoire des cas d'utilisation des TIC; lancement de la série de réflexions virtuelles dans le cadre du SMSI (SMSI Talkx)
	IA, mégadonnées et analyse de données; réseaux 5G; appareils connectés dans tous les secteurs pour une meilleure surveillance et automatisation (p. ex., dans l'agriculture, les soins aux personnes âgées et les interventions en cas de catastrophe); mise en place de solutions TIC évolutives et souples; éducation immersive, simulations de formation et thérapie liée à la santé; technologies d'assistance

	2020
	Plus de 15 000 participants (à distance)
	Mesures prises face au COVID-19, personnes âgées et vieillissement, inclusion numérique
	Président: S. E. M. Gustavo Montalvo, Ministre de la Présidence de la République dominicaine
Forum entièrement virtuel; lancement du tout premier volet thématique sur "Les TIC et les personnes âgées".
–	Lancement, par le DESA, de l'édition 2020 de l'étude des Nations Unies sur le cybergouvernement
–	Renforcement de la collaboration avec les commissions d'études de l'UIT dans le cadre du processus du SMSI
–	Les participants à la table ronde ministérielle se sont engagés à réduire la fracture numérique et à connecter ceux qui ne le sont pas encore
–	Collaboration entre l'UIT et l'Université de Genève concernant l'organisation du hackathon virtuel dans le cadre du Summer Challenge d'Open Seventeen
	Travail/apprentissage à distance, cybersanté, résilience numérique

	2019
	Plus de 3 000 participants (sur place et à distance)
	IA, chaîne de blocs, 5G, innovation
	Président: S. E. M. Mustafa Jabbar, Ministre des postes, des télécommunications et des technologies de l'information du Bangladesh.
10ème anniversaire du Forum du SMSI
Organisation, par l'UIT, l'UNESCO et l'Université de Genève, du hackathon sur le thème "À la recherche de solutions pour l'apprentissage tout au long de la vie et la fourniture de moyens de subsistance"
	Intégration des technologies émergentes; écosystèmes de l'innovation

	2018
	Plus de 2 500 participants sur place et plus de 1 000 à distance
Plus de 500 représentants de haut niveau
Plus de 85 ministres et vice-ministres
	Inclusion, accessibilité, égalité hommes‑femmes, jeunesse
	Président: S. E. M. Majed Sultan Al Mesmar, Directeur général adjoint du Secteur des télécommunications de l'Autorité de régulation des télécommunications des Émirats arabes unis.
L'application mobile sur l'ordre du jour du Forum 2018 du SMSI développée par l'University of West Indies et l'UIT a été lancée.
Les participants à la table ronde ministérielle ont souligné l'importance du cadre des grandes orientations du SMSI, qui est un cadre essentiel pour les travaux de l'Organisation des Nations Unies en ce qui concerne les sociétés de l'information et du savoir et ils ont rappelé que de nombreux programmes nationaux en faveur du numérique avaient été établis en s'inspirant de ce cadre.
L'UIT et l'Organisation des Nations Unies pour l'alimentation et l'agriculture (FAO) ont organisé le hackaton axé sur la lutte contre la faim.
	Équité numérique, TIC accessibles, autonomisation des jeunes

	2017
	Plus de 2 500 participants sur place et plus de 1 000 à distance
Plus de 500 représentants de haut niveau
Plus de 85 ministres et vice-ministres
	Fracture numérique et connectivité; cybersécurité et protection des données; économie et innovation numériques; administration en ligne et gouvernance numérique; renforcement des capacités et maîtrise des outils numériques
	Président: S. E. M. Jean Philbert Nsengimana, Ministre de la jeunesse et des TIC du Rwanda
L'UIT, l'OMS et l'Institut des ingénieurs en électricité et en électronique (IEEE) ont organisé le premier hackathon du Forum du SMSI sur la question de la cybersanté, intitulé "Hack for Health".
L'OIT et l'UIT ont lancé la Campagne sur les compétences numériques pour un emploi décent afin de former 5 millions de jeunes aux technologies numériques dans le monde entier à l'horizon 2030.
Le Partenariat sur la mesure des TIC au service du développement a établi un Groupe d'action sur les TIC au service des ODD.
Lancement du partenariat mondial sur les statistiques relatives aux déchets d'équipements électriques et électroniques (DEEE).
	IA et apprentissage automatique; informatique quantique; IoT; commerce électronique

	2016
	Plus de 1 800 participants
Plus de 500 représentants de haut niveau
Plus de 85 ministres et vice-ministres
	Économie numérique, innovation, hackathon
	Président: l'Ambassadeur M. Daniel A. Sepulveda, Vice-Secrétaire adjoint du Bureau des affaires économiques et commerciales des États‑Unis d'Amérique
Manifestation TEDx Genève; lancement du premier hackathon concernant une politique sur les données de cybersanté (UIT et IEEE)
	Technologie 5G, IoT, IA, chaîne de blocs, mégadonnées et analyse de données, cybersécurité et confidentialité des données, informatique en nuage, réalité virtuelle et augmentée

	2015
	Plus de 1 800 participants
Plus de 60 ministres et vice-ministres 
	Mise en correspondance des grandes orientations du SMSI et d'ODD spécifiques afin de démontrer des progrès mesurables; cybersécurité et protection des données, IA, IoT et mégadonnées, et leurs incidences sur le développement; renforcement des capacités, collaboration multi-parties prenantes
	Lancement du tableau de correspondance entre les grandes orientations du SMSI et les ODD
	Incidences des technologies telles que l'IA, l'IoT, l'informatique en nuage et les mégadonnées; déploiement du large bande; administration en ligne et services en ligne; compétences numériques; accès universel à l'information et au savoir grâce aux outils et plates‑formes TIC

	2014
	Plus de 2 000 participants
Plus de 100 représentants de haut niveau, y compris des ministres et des vice‑ministres
	Manifestation de haut niveau SMSI+10, examen des grandes orientations
	Président(e):
Approbation des documents finals du SMSI+10
	Intégration mobile/en nuage; programme de développement pour l'après-2015

	2013
	Plus de 1 800 participants
60 ministres et vice‑ministres, plusieurs ambassadeurs, PDG et dirigeants de la société civile
	Processus du SMSI+10, TIC et ODD, cybersécurité et confiance, innovation, connecter les populations mal desservies
	Lancement de l'examen du SMSI+10; Déclaration du SMSI+10 sur la mise en œuvre des résultats du SMSI, renforcement des partenariats, accent mis sur le renforcement des capacités, "Élaboration de perspectives pour l'avenir du SMSI+10"
	Vision pour atteindre les ODD, données pour le développement, large bande mobile, informatique en nuage et mégadonnées sur le développement mondial

	2012
	1 300 participants sur place et plus de 2 000 à distance
35 ministres et vice‑ministres, plusieurs ambassadeurs, P.-D. G et dirigeants de la société civile 
	Autonomisation des femmes à l'ère numérique; mise en correspondance avec les résultats de la Conférence Rio+20; mise à jour de l'inventaire des activités du SMSI, villes intelligentes
	Lancement de l'initiative visant à décerner des prix à des projets en rapport avec le SMSI, qui récompense 18 initiatives exceptionnelles qui appuient la mise en œuvre des grandes orientations du SMSI; table ronde ministérielle
	Administration en ligne, égalité hommes-femmes dans le secteur technologique, question examinée

	2011
	1 150 participants sur place et 1 000 à distance
Plus de 20 ministres et vice-ministres, plusieurs ambassadeurs, PDG et dirigeants de la société civile
Plus de 80 députés
	Connectivité universelle, informatique en nuage, convergence des services, TIC vertes, cybersécurité et protection de la vie privée
	Groupe de travail sur la jeunesse; Prix de la Journée mondiale des télécommunications et de la société de l'information; Forum parlementaire
	Infrastructures essentielles; cadres de cybersécurité; cadres politiques, juridiques et réglementaires ouverts, efficaces et tournés vers l'avenir; partenariat pour promouvoir les TIC au service du développement 

	2010
	Plus de 1 500 participants
	Cybersécurité, infrastructure large bande, DEEE, TIC dans la gestion des catastrophes
	Forum de la jeunesse; premier rapport de suivi du SMSI
	premières politiques en matière de cybersécurité; intégration du large bande

	2009
	1 200 participants
	Lancement d'une série d'événements en rapport avec le SMSI à l'occasion du Forum du SMSI 
	Premier Forum du SMSI; plus de 35 séances, 6 discussions de haut niveau
	Objectifs du SMSI à l'horizon 2015; accès aux TIC et fondements politiques, importance du SMSI en tant que plate‑forme fédératrice pour toutes les parties prenantes engagées dans la promotion du développement numérique


Chaque année, le Forum du SMSI élabore des recommandations politiques concrètes, produit des études de cas et des bonnes pratiques de qualité, et renforce les partenariats et les initiatives visant à relever des défis spécifiques dans le secteur de la technologie. Parmi les priorités à venir figurent notamment les efforts en faveur de la connectivité sur le dernier kilomètre, de la maîtrise des outils numériques, de l'accès financièrement abordable et des possibilités concrètes offertes par le numérique à tout un chacun, en particulier dans les communautés mal desservies et marginalisées. Le forum annuel renforce également la coopération pour ce qui est des cadres de cybersécurité fiables, de l'infrastructure numérique et de la protection des données.
Base de données de l'inventaire des activités du SMSI
La base de données de l'inventaire des activités du SMSI est un élément essentiel du cadre du SMSI, qui vise à rendre compte et à partager des informations sur les initiatives et les projets liés à la technologie qui sont menés à travers le monde. Tenue à jour par l'UIT, la base de données est devenue un répertoire international de plus de 15 000 entrées donnant des informations précieuses sur les tendances de développement du numérique et les bonnes pratiques.
Les principaux aspects du processus d'inventaire des activités du SMSI sont les suivants:
–	Couverture complète: large éventail de projets, allant d'initiatives nationales à grande échelle à des initiatives communautaires, afin de fournir une bonne représentation des activités entreprises dans le domaine des technologies à l'échelle mondiale.
–	Classement par grandes orientations du SMSI, objectifs mondiaux, groupes cibles, types de parties prenantes et représentation régionale: mise en évidence de l'alignement des projets sur des objectifs et des priorités spécifiques, couvrant différentes régions, groupes cibles et types de parties prenantes.
–	Accessibilité et technologies émergentes: données accessibles au public, encourageant la transposition d'initiatives ayant été menées à bien et aidant à promouvoir le partage des connaissances dans le monde.
–	Établissement de rapports: préparation et publication de rapports annuels aux niveaux mondial et régional, notamment de rapports spéciaux sur l'IA, le COVID-19, la cybersanté et la cyberagriculture.
–	Visualisation: recueil, dans le cadre du concours de photographie du SMSI, de photos à fort impact prises sur le terrain, et présentation de ces dernières lors de manifestations organisées dans le cadre du SMSI et de plates-formes virtuelles, à l'intention de nombreuses organisations.
Rapports sur l'inventaire des activités du SMSI
Rapports à l'échelle mondiale
	2024
	–	Rapport 2024 sur l'inventaire des activités du SMSI
–	Exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire 2024 des activités du SMSI
–	Rapport spécial sur les exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire des activités du SMSI – Le parcours des TIC en Corée (Rép. de)

	2023
	–	Projet de Rapport 2023 sur l'inventaire des activités du SMSI
–	Projet d'exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire 2023 des activités du SMSI

	2022
	–	Rapport 2022 sur l'inventaire des activités du SMSI
–	Exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire 2022 des activités du SMSI

	2021
	–	Rapport 2021 sur l'inventaire des activités du SMSI
–	Exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire 2021 des activités du SMSI

	2020
	–	Rapport 2020 sur l'inventaire des activités du SMSI
–	Exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire 2020 des activités du SMSI

	2019
	–	Rapport 2019 sur l'inventaire des activités du SMSI
–	Exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire 2019 des activités du SMSI

	2018
	–	Rapport 2018 sur l'inventaire des activités du SMSI
–	Exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire 2018 des activités du SMSI

	2017
	–	Rapport 2017 sur l'inventaire des activités du SMSI
–	Exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire 2017 des activités du SMSI

	2016
	–	Rapport 2016 sur l'inventaire des activités du SMSI
–	Exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire 2016 des activités du SMSI

	2015
	–	Rapport 2015 sur l'inventaire des activités du SMSI
–	Exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire 2015 des activités du SMSI

	2014
	–	Rapport 2014 sur l'inventaire des activités du SMSI
–	Exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire 2014 des activités du SMSI

	2013
	–	Rapport 2013 sur l'inventaire des activités du SMSI
–	Exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire 2013 des activités du SMSI

	2012
	–	Rapport 2012 sur l'inventaire des activités du SMSI
–	Exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire 2012 des activités du SMSI

	2010
	–	Rapport 2010 sur l'inventaire des activités du SMSI

	2008
	–	Rapport 2008 sur l'inventaire des activités du SMSI

	2005
	–	Rapport 2005 sur l'inventaire des activités du SMSI


Rapports à l'échelle régionale
2021-2022
–	Rapport régional 2021-2022 sur l'inventaire des activités du SMSI en Afrique
–	Rapport régional 2021-2022 sur l'inventaire des activités du SMSI dans les Amériques
–	Rapport régional 2021-2022 sur l'inventaire des activités du SMSI dans les États arabes
–	Rapport régional 2021-2022 sur l'inventaire des activités du SMSI en Asie-Pacifique
–	Rapport régional 2021-2022 sur l'inventaire des activités du SMSI dans la Communauté des États indépendants
–	Rapport régional 2021-2022 sur l'inventaire des activités du SMSI en Europe
2014-2016
–	Rapport régional 2014-2016 sur l'inventaire des activités du SMSI en Afrique
–	Rapport régional 2014-2016 sur l'inventaire des activités du SMSI dans les Amériques
–	Rapport régional 2014-2016 sur l'inventaire des activités du SMSI dans les États arabes
–	Rapport régional 2014-2016 sur l'inventaire des activités du SMSI en Asie-Pacifique
–	Rapport régional 2014-2016 sur l'inventaire des activités du SMSI dans la Communauté des États indépendants
–	Rapport régional 2014-2016 sur l'inventaire des activités du SMSI en Europe
Prix du SMSI
Le concours des Prix du SMSI, lancé en 2012, fait partie intégrante du processus d'inventaire des activités du SMSI, qui salue les remarquables progrès réalisés dans la mise en œuvre de projets et d'initiatives exemplaires dans le domaine des technologies. Plus de 5 000 projets et initiatives ont été soumis jusqu'à présent et le concours a attiré des centaines de milliers de participants au vote en ligne et contribué à la mise en œuvre de projets touchant des millions de personnes.
En reconnaissant et en célébrant les bonnes pratiques, le concours encourage les parties prenantes à tirer des leçons des projets mis en œuvre avec succès et à reproduire des modèles. La possibilité de présenter des solutions technologiques transformatrices fait du Prix du SMSI un élément essentiel de la promotion de la technologie au service du développement durable.
Évolution du concours du Prix du SMSI
–	Prix 2025 du SMSI: la phase de soumission s'est déroulée du 3 octobre 2024 au 14 mars 2025 au cours de laquelle 973 projets mettant en œuvre les grandes orientations du SMSI ont été soumis. Le concours continue d'attirer un large éventail de participants, notamment des pouvoirs publics, des entités du secteur privé, des organisations de la société civile et des établissements universitaires.
–	Prix 2024 du SMSI: avec plus de 1 000 soumissions, l'édition 2024 a témoigné de l'intérêt mondial soutenu visant à mettre les TIC au service du développement. La base de données de l'inventaire des activités du SMSI, créée en 2004, compte plus de 15 000 entrées, ce qui fait d'elle une référence clé pour les politiques fondées sur les données et l'innovation numérique transposable.
–	Prix 2023 du SMSI: grâce aux 966 projets proposés dans 18 catégories, l'édition 2023 a permis de présenter un large éventail de projets TIC. Il a ainsi été possible de montrer combien les solutions numériques sont importantes pour relever les défis mondiaux et promouvoir le développement durable.
–	Prix 2022 du SMSI: les 1 082 soumissions au concours ont permis de mettre l'accent sur le rôle que jouent les technologies émergentes, notamment l'IA, pour promouvoir l'économie numérique.
–	Prix 2021 du SMSI: avec un record de 1 260 soumissions, l'édition 2021 a enregistré une très large participation mondiale. La base de données de l'inventaire des activités du SMSI, lancée en 2004, compte plus de 12 000 entrées, ce qui en fait une ressource précieuse pour élaborer des politiques fondées sur des données factuelles et des solutions TIC transposables.
–	Prix 2020 du SMSI: l'édition 2020 a suscité un intérêt certain, en témoigne les 1 140 soumissions reçues. Cette croissance a mis en évidence la portée et l'incidence croissantes du Prix du SMSI dans la promotion des TIC pour le développement.
–	Prix 2019 du SMSI: avec 1 062 soumissions, la participation à l'édition 2019 a augmenté de 55% par rapport à 2018. Les prix ont continué de récompenser des projets TIC exceptionnels contribuant à la réalisation des ODD.
–	Prix 2018 du SMSI: avec 685 soumissions, parmi lesquelles 492 projets ont été retenus, l'édition 2018 a été marquée par une reconnaissance croissante des prix. Les engagements pris dans le cadre du concours en faveur de l'inclusion, encourageant la participation de diverses régions et groupes de parties prenantes, ont été réaffirmés. En ce qui concerne les régions, des projets ont été soumis pour l'Afrique (14,1%), la région Amériques (12,9%), la région des États arabes (22,4%), la région Asie-Pacifique (25,3%), la région de la Communauté des États indépendants (CEI) (11,8%) et l'Europe (12,1%), sans oublier des projets internationaux (1,4%).
–	Prix 2017 du SMSI: près de 500 projets ont été soumis, soit le nombre le plus élevé à cette date depuis le lancement de l'initiative, plus de 1,1 million de votes ayant été exprimés. Les 345 projets sélectionnés représentaient un large éventail de parties prenantes, notamment des pouvoirs publics (41,7%), des entreprises (22,4%), la société civile (16,1%), des organisations internationales (6,3%) et d'autres parties prenantes (13,5%).
–	Prix 2016 du SMSI: dans le cadre du nouveau processus proposé, qui porte sur la participation communautaire par le biais du vote en ligne, 311 projets ont été retenus et plus de 245 000 parties prenantes ont participé au processus de vote en ligne, ce qui illustre l'importance croissante des TIC dans les stratégies nationales de développement.
–	Prix 2015 du SMSI: les 300 soumissions reçues montrent que le concours a été deux fois plus important que l'année précédente, marquant ainsi une étape significative en termes de reconnaissance et de portée à l'échelle mondiale.
–	Prix 2014 du SMSI: les 152 soumissions reçues dans le cadre du concours indiquent une croissance de ce dernier et le maintien de son rôle dans la promotion des solutions TIC au service du développement. Le concours a continué d'encourager la participation de diverses régions et de divers groupes de parties prenantes, avec une augmentation importante du nombre de soumissions provenant d'entités non gouvernementales.
–	Prix 2013 du SMSI: plus de 100 soumissions ont été reçues dans le cadre du concours, permettant de mettre en lumière des initiatives innovantes en matière de TIC, de promouvoir la nécessité de partager des bonnes pratiques en matière de TIC et de favoriser la définition de bonnes pratiques dans le monde entier. Ce prix a récompensé des projets ayant fait preuve d'excellence pour ce qui est de mettre les TIC au service du développement durable.
–	Prix 2012 du SMSI: dix-huit lauréats ont été annoncés et récompensés pour l'excellence des projets TIC qu'ils ont présentés, qui étaient alignés sur les objectifs du SMSI. L'édition inaugurale a jeté les bases de la reconnaissance annuelle des initiatives TIC efficaces à l'échelle mondiale.
Le Prix spécial du SMSI récompense les solutions numériques exceptionnelles qui sont alignées sur les priorités mondiales qui se font jour. Le Prix de l'innovation sur la question du vieillissement en bonne santé du Forum du SMSI, créé en 2021 dans le cadre de la Décennie des Nations Unies pour le vieillissement en bonne santé, met en lumière des solutions TIC efficaces qui améliorent la vie et le bien-être des personnes âgées, en favorisant l'inclusion et l'accessibilité à l'ère numérique. Le Prix du SMSI récompensant la conception du meilleur service numérique, créé en 2023 en collaboration avec l'initiative GovStack, salue les services publics numériques innovants et centrés sur l'utilisateur qui font preuve d'excellence en matière de conception, de fourniture et d'évolutivité, contribuant ainsi à une gouvernance numérique plus inclusive et plus efficace dans le monde entier.
Partenariat sur la mesure des TIC au service du développement
En 2004, l'UIT et ses partenaires ont lancé une initiative internationale multi-parties prenantes intitulée "Partenariat sur la mesure des TIC au service du développement", afin d'améliorer la disponibilité et la qualité des données et des indicateurs technologiques, en particulier dans les pays en développement, en réponse aux demandes formulées par l'intermédiaire du SMSI pour suivre les progrès accomplis dans la nouvelle société mondiale de l'information.
Les principaux objectifs de la réunion annuelle du Partenariat sur la mesure des TIC au service du développement sont les suivants:
–	Améliorer la qualité et la comparabilité des données: élaborer des méthodes et des normes convenues au niveau international pour les statistiques technologiques et assurer la compatibilité des données de différents pays.
–	Renforcer les capacités: organiser des ateliers de renforcement des capacités et des programmes de formation pour aider les pays à améliorer leurs pratiques en matière de collecte et de diffusion de données sur les technologies numériques.
–	Promouvoir l'utilisation des données: encourager l'utilisation de données technologiques pour permettre l'élaboration de politiques et la planification du développement sur la base d'informations précises et actualisées.
Le partenariat, qui comptait initialement 11 membres, s'est élargi pour englober 14 organisations régionales et internationales. Il est coordonné par un comité directeur, actuellement représenté par l'UIT, la CNUCED et le DESA, dont les membres sont élus tous les trois ans.
L'UIT, pour sa part, recueille des statistiques clés sur la connectivité, l'infrastructure et l'accès par les particuliers et les ménages au numérique à l'échelle mondiale. L'Union fournit également une assistance technique pour renforcer les moyens dont disposent les organismes nationaux de statistique et propose une formation en ligne sur la mesure du développement numérique.
Le dernier rapport du partenariat a été présenté lors de la 55ème Réunion de la Commission de statistique des Nations Unies, qui s'est tenue à la fin du mois de février 2024. Il contient un aperçu des travaux réalisés depuis 2022 et des mises à jour sur la manière dont les indicateurs technologiques rendent compte de la réalisation des objectifs et cibles de développement définis à l'échelle mondiale.
Groupe des Nations Unies sur la société de l'information
Le Groupe UNGIS joue un rôle essentiel dans la coordination des initiatives numériques de l'ensemble des institutions des Nations Unies et garantit ainsi une approche unifiée du développement numérique. Créé en 2006, le Groupe UNGIS encourage la collaboration et les partenariats entre les membres du Conseil des chefs de secrétariat des organismes des Nations Unies pour la coordination (CCS) en vue d'atteindre les objectifs du SMSI. L'UIT, en tant que secrétariat permanent du Groupe UNGIS, joue un rôle déterminant dans l'organisation d'activités thématiques communes, de réunions, de consultations ouvertes et de manifestations. Les retombées des activités du Groupe UNGIS sur le processus du SMSI témoignent de l'importance d'un effort coordonné pour relever les défis mondiaux liés aux TIC et promouvoir le développement durable.
Mise en œuvre au niveau régional
Au niveau régional, l'UIT collabore étroitement avec les commissions régionales des Nations Unies, notamment la Commission économique pour l'Afrique (CEA) (Afrique), la Commission économique et sociale pour l'Asie occidentale (CESAO) (États arabes), la Commission économique et sociale pour l'Asie et le Pacifique (CESAP) (Asie-Pacifique), la Commission économique pour l'Amérique latine et les Caraïbes (CEPALC) (Amérique latine et Caraïbes) et la Commission économique pour l'Europe (CEE) (Europe), pour appuyer la mise en œuvre régionale des résultats et des grandes orientations du SMSI. Cette collaboration est essentielle pour garantir que le processus du SMSI tient compte des priorités, de la situation et des enjeux à l'échelle régionale. Chaque année, les commissions régionales rendent compte de leurs actions lors de la réunion annuelle des commissions régionales pour le SMSI qui se tient lors du Forum du SMSI.
Dans le cadre du suivi de la Résolution A/70/125 de l'Assemblée générale des Nations Unies, qui invite les commissions régionales à continuer de participer à la mise en œuvre des grandes orientations arrêtées lors du Sommet mondial sur la société de l'information et de contribuer à faire le point, notamment à l'échelle régionale, sur l'état d'avancement des travaux, les commissions régionales, en collaboration avec l'UIT, l'UNESCO et le PNUD, organisent des ateliers régionaux sur la mise en œuvre des résultats du SMSI. Les objectifs de ces ateliers sont les suivants:
–	Renforcer les capacités régionales en matière de processus de mise en œuvre des résultats du SMSI et de son harmonisation avec le Programme 2030.
–	Sensibiliser au rôle de catalyseur que jouent les TIC à l'appui du développement durable en vue de la programmation de futurs Plans cadres des Nations Unies pour l'aide au développement (PNUAD).
–	Contribuer, en tant que soumission régionale officielle au processus de consultation ouverte du Forum du SMSI, en mettant en lumière les tendances, défis et perspectives qui se font jour à l'échelle régionale dans le dialogue mondial sur la mise en œuvre des résultats du SMSI.
–	Établir des rapports régionaux sur les projets réalisés dans le cadre de l'inventaire des activités du SMSI.
–	Recenser les projets susceptibles d'être soumis au concours du Prix du SMSI.
–	Contribuer, à l'échelle régionale, au processus de coordination des grandes orientations du SMSI.
Les six bureaux régionaux de l'UIT dans le monde fournissent une assistance technique et un soutien au renforcement des capacités et contribuent à faire progresser la technologie dans l'intérêt de tous. Cette coopération présente les caractéristiques suivantes:
–	Examens et forums régionaux du SMSI: l'UIT appuie et co-organise les réunions régionales d'examen du SMSI et les forums sur le développement numérique accueillis par les commissions régionales des Nations Unies. Ces manifestations permettent d'évaluer les progrès accomplis, d'identifier les lacunes et de promouvoir la coordination régionale en matière de politique numérique en harmonisation avec les grandes orientations du SMSI.
–	Collecte de données et inventaire des activités: l'UIT collabore avec les commissions régionales pour intégrer les données régionales et les exemples de réussite dans la plate-forme dressant l'inventaire des activités du SMSI et les Prix du SMSI, contribuant ainsi à faire émerger les innovations et les meilleures pratiques locales qui contribuent au partage des connaissances au niveau mondial.
–	Contribution au Forum mondial du SMSI: les résultats et les contributions recueillies à l'échelle régionale dans le cadre des activités régionales liées au SMSI sont souvent présentés lors du Forum annuel du SMSI à Genève, garantissant ainsi que les voix régionales influencent le dialogue mondial sur le développement numérique.
–	Renforcement des capacités et appui sur le plan des politiques: l'UIT appuie les activités de renforcement des capacités et de coopération technique au niveau régional, conformément aux grandes orientations du SMSI, en particulier dans des domaines tels que le développement du large bande, la cybersécurité, l'administration en ligne et l'inclusion numérique.
Interconnexions et synergies
Les activités de collaboration avec d'autres plates-formes multi-parties prenantes accentuent les retombées des initiatives du SMSI. L'engagement continu du SMSI renforce les interconnexions et les synergies entre toutes ces initiatives, reflétant l'esprit de collaboration qui continue de stimuler le développement numérique mondial. Par exemple:
–	Le Forum sur la gouvernance de l'Internet est une plate-forme clé qui rassemble des parties prenantes de divers secteurs pour mener des discussions de politique publique sur la gouvernance de l'Internet. Il s'aligne étroitement sur le Forum du SMSI pour promouvoir un avenir numérique inclusif et durable par l'élaboration de politiques, la mobilisation des parties prenantes et le renforcement des capacités.
–	L'Initiative "L'IA au service du bien social", organisée par l'UIT avec des partenaires de l'ensemble du système des Nations Unies, associe l'innovation en matière d'IA au développement durable. Elle met en avant des solutions d'IA responsables, aide à développer des compétences et à établir des normes, et fait progresser les discussions clés sur la gouvernance mondiale de l'IA.
–	La Commission UIT-UNESCO sur le large bande au service du développement durable suit le déploiement du large bande et aide à recenser les lacunes en matière d'accès au large bande depuis 2010.
–	L'Initiative "Tous unis pour des villes intelligentes et durables" (U4SSC) aide les villes innovantes du monde entier à parvenir à une transformation numérique durable pour le bien des populations.
–	Des Initiatives telles que Giga, Partner2Connect et SDG Digital rassemblent également des parties prenantes pour connecter toutes les populations, partout dans le monde.
Contribution de l'UIT aux politiques générales relatives à l'Internet et à la gouvernance de l'Internet
Le Groupe de travail du Conseil sur les questions de politiques publiques internationales relatives à l'Internet (GTC-Internet), composé d'États Membres de l'UIT et menant des consultations ouvertes avec toutes les parties prenantes, a été créé en 2010, conformément aux Résolutions 102 et 140 de la Conférence de plénipotentiaires tenue en 2010. Ce groupe, qui faisait antérieurement partie intégrante du Groupe de travail du Conseil sur le Sommet mondial sur la société de l'information (GTC-SMSI), se réunit désormais régulièrement pour identifier, étudier et approfondir les thèmes liés aux questions de politiques publiques internationales relatives à l'Internet. Le groupe a tenu plus de 15 consultations ouvertes multi-parties prenantes sur diverses questions de politiques publiques internationales relatives à l'Internet, telles que le déploiement de la connectivité Internet, les services par contournement (OTT) et les télécommunications/TIC nouvelles et émergentes. Les rapports annuels du Président du groupe au Conseil sont accessibles ici.
L'UIT a contribué aux travaux sur les politiques publiques relatives à l'Internet et la gouvernance de l'Internet, y compris le Forum sur la gouvernance d'Internet (FGI), en promouvant la coopération internationale, en établissant des normes et en encourageant le dialogue sur des questions telles que l'accessibilité, la cybersécurité et l'infrastructure, conformément au mandat du SMSI qui vise à réduire la fracture numérique et à favoriser l'inclusion numérique dans le monde.
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Dans les années à venir, le mécanisme du SMSI peut contribuer à faire en sorte que tout le monde ait accès à des services Internet financièrement abordables et fiables, à promouvoir la maîtrise des outils numériques et les compétences numériques, en particulier dans les communautés mal desservies et marginalisées, à aider les pays à améliorer les mesures de cybersécurité pour établir un climat de confiance dans l'utilisation des technologies numériques, et à encourager l'adoption des technologies numériques pour assurer la durabilité environnementale et atteindre d'autres objectifs mondiaux.
Un mécanisme actif et éprouvé
La plate-forme du SMSI reste un excellent outil pour façonner le paysage numérique mondial, en particulier parallèlement à la nouvelle définition de priorités bien connues du SMSI dans le Pacte numérique mondial récemment adopté. Le processus souple et adaptatif du SMSI permet de continuer à recenser les possibilités et à relever les nouveaux défis numériques. Par l'intermédiaire d'une collaboration et d'une innovation constantes, le SMSI veillera à ce que la technologie contribue de manière efficace au développement durable et à ce que personne ne soit laissé pour compte à l'ère numérique.
Le SMSI est un cadre existant, efficace et évolutif permettant de mettre la technologie au service du développement durable. Depuis sa création, le SMSI constitue un cadre permettant d'aborder les défis et les possibilités que présente l'ère numérique. Une collaboration inclusive entre les parties prenantes garantit la prise en compte de points de vue divers, et permet ainsi d'améliorer l'efficacité et la durabilité des initiatives liées aux technologies.
Le cadre du SMSI n'est pas statique; il évolue de manière à permettre de relever les défis qui se font jour et de tirer parti de nouvelles possibilités. Au fil des années, le SMSI s'est adapté à l'IA, à l'IoT et aux réseaux 5G. En actualisant constamment ses stratégies et ses plans d'action, le SMSI continue d'agir de façon pertinente et efficace en faveur de l'inclusion numérique, de la cybersécurité et du développement pour tous.
Le Pacte numérique mondial, adopté en même temps que le Pacte pour l'avenir lors du Sommet de l'avenir des Nations Unies tenu en 2024, s'aligne étroitement sur les principes du SMSI. Le Pacte et le SMSI mettent tous les deux l'accent sur l'importance de la connectivité universelle, de l'inclusion numérique et de la collaboration multi-parties prenantes.
À mesure que le SMSI progressera après 2025, il continuera de soutenir la mise en œuvre du Pacte numérique mondial, en garantissant que les efforts déployés en matière de transformation numérique soient coordonnés et alignés sur les priorités mondiales.
L'examen du SMSI+20 qui aura lieu fin 2025 permettra de procéder à une évaluation complète des résultats obtenus jusqu'à présent. Cet examen s'accompagnera de contributions de toutes les parties prenantes, notamment des pouvoirs publics, des organisations internationales, des entités du secteur privé et de la société civile, afin d'identifier les réussites, les défis et les points à améliorer pour veiller à ce que le SMSI continue d'agir en faveur d'une transformation numérique concrète.
Les domaines d'action de l'examen du SMSI+20 portent sur:
–	une connectivité universelle et efficace: évaluer les progrès accomplis dans le déploiement de l'infrastructure de connectivité pour tous et la réduction de la fracture numérique à l'échelle mondiale;
–	le renforcement des capacités et les compétences numériques: évaluer les initiatives visant à promouvoir le renforcement des capacités et les compétences numériques, en assurant à tous un accès aux technologies numériques;
–	la cybersécurité: passer en revue les efforts consentis pour améliorer la cybersécurité et établir un climat de confiance dans l'utilisation des technologies numériques;
–	les technologies émergentes: relever les défis et saisir les possibilités en ce qui concerne les technologies émergentes pour assurer le développement numérique;
–	la coopération numérique: renforcer les partenariats et coordonner les efforts déployés au plan mondial;
–	une utilisation durable des technologies: analyser les incidences des technologies sur les objectifs mondiaux.
L'examen mettra également en évidence les bonnes pratiques et les projets réussis, en donnant des informations précieuses pour les initiatives futures. En tirant les enseignements des expériences passées, le SMSI peut affiner ses stratégies et continuer à stimuler efficacement le développement numérique.
Orientations et recommandations pour l'avenir
La collaboration, l'innovation et la planification stratégique demeurent essentielles pour concrétiser la vision du SMSI d'un avenir numérique connecté et inclusif.
Compte tenu des instructions données par les membres de l'UIT et des consultations menées par le biais de plates-formes multi-parties prenantes telles que le Forum du SMSI et le FGI, les principales priorités pour les années à venir pourraient être les suivantes:
1)	Renforcer la mobilisation des multi-parties prenantes
–	Insister sur l'importance des approches inclusives et participatives pour s'assurer de prendre en considération des points de vue divers dans l'élaboration des politiques numériques.
–	Encourager la collaboration entre les pouvoirs publics, les entités du secteur privé, la communauté technique, les établissements universitaires, les organisations de la société civile et les organisations internationales pour relever les défis technologiques mondiaux.
2)	Renforcer la connectivité et l'inclusion numérique
–	Donner la priorité aux activités visant à réduire la fracture numérique en élargissant l'accès au large bande et en encourageant la maîtrise des outils numériques.
–	Appuyer les initiatives qui offrent des possibilités numériques abordables et efficaces aux communautés mal desservies et marginalisées.
3)	Promouvoir l'innovation et les technologies émergentes
–	Encourager l'innovation dans des domaines tels que l'IA, la chaîne de blocs et l'IoT pour favoriser le développement durable.
–	Élaborer des cadres et des normes pour assurer l'utilisation responsable et éthique des technologies émergentes.
4)	Renforcer la cybersécurité et la protection des données
–	Renforcer la coopération mondiale en vue de créer des cadres de cybersécurité robustes et de protéger l'infrastructure et les données numériques.
–	Promouvoir les bonnes pratiques et les initiatives de renforcement des capacités pour améliorer la résilience en matière de cybersécurité.
5)	Soutenir le développement mondial durable
–	Aligner les initiatives du SMSI sur les objectifs mondiaux pour faire en sorte que les technologies numériques contribuent efficacement au développement durable.
–	Encourager l'intégration des technologies numériques dans les stratégies et politiques nationales de développement.
Alors que la transformation numérique s'accélère, le processus du SMSI demeure un mécanisme essentiel et à l'épreuve du temps pour promouvoir un développement numérique inclusif. Le SMSI offre un cadre pratique et multi-parties prenantes qui fait le lien entre les politiques et la mise en œuvre dans toutes les régions et tous les secteurs. L'UIT s'efforce de continuer à jouer un rôle central pour que les ambitions affichées dans le domaine du numérique suscitent des retombées mondiales, grâce à une expertise technique, à des partenariats de confiance et à un mandat fédérateur solide.
À l'avenir, le SMSI, sous la direction de l'UIT et de ses partenaires, est prêt à continuer de guider les efforts consentis dans le monde pour réduire la fracture numérique, promouvoir une connectivité efficace et faire en sorte que les technologies émergentes soient au service des populations, de la prospérité et de la planète.
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Alors que les technologies numériques commençaient à transformer les sociétés et les économies à l'échelle mondiale, il est devenu évident qu'une coopération mondiale était nécessaire pour saisir les possibilités et relever les défis de ce paysage en évolution. Consciente de la fracture numérique croissante et de la nécessité d'apporter des réponses inclusives et coordonnées, la communauté internationale s'est réunie dans le cadre du SMSI. L'accès équitable de tous à l'Internet, ainsi que la gamme croissante d'applications associées, sont devenus des éléments primordiaux pour garantir que la "société de l'information" en plein essor ne laisse personne de côté. C'est pourquoi les pays du monde entier ont accueilli favorablement le concept du SMSI proposé par la Tunisie lors de la Conférence de plénipotentiaires de l'UIT en 1998, au cours de laquelle les États Membres de l'Union ont adopté une résolution leur demandant de commencer à organiser la nouvelle série de sommets[footnoteRef:4]. [4: 	Résolution 73 (Minneapolis, 1998) de la Conférence de plénipotentiaires de l'UIT.] 

L'Assemblée générale des Nations Unies a entériné le mécanisme du SMSI en 2001[footnoteRef:5], ouvrant la voie au sommet historique en deux phases tenu à Genève en 2003[footnoteRef:6] et à Tunis en 2005[footnoteRef:7]. Ces premières conférences ont principalement porté sur l'infrastructure, le renforcement des capacités et la cybersécurité. [5: 	Résolution 56/183 (2001) de l'Assemblée générale des Nations Unies.]  [6: 	Genève (Suisse), 10-12 décembre 2003.]  [7: 	Tunis (Tunisie), 16-18 novembre 2005.] 

L'UIT a assuré le secrétariat des deux phases, contribuant ainsi à façonner la vision du SMSI qui oriente depuis lors les consultations multi-parties prenantes sur les questions liées aux technologies numériques à l'échelle mondiale.
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Phase de Genève (2003): la phase de Genève était axée sur l'élaboration d'une vision commune pour la société de l'information et l'établissement d'un cadre d'action. Parmi les principaux résultats obtenus, on peut citer la Déclaration de principes de Genève, qui énonce les principes fondamentaux de l'édification d'une société de l'information inclusive, et le Plan d'action de Genève.
Phase de Tunis (2005): tirant parti des résultats de la phase de Genève, la phase de Tunis visait à poursuivre l'élaboration et la mise en œuvre du plan d'action, en mettant l'accent sur la réduction de la fracture numérique et la promotion des TIC pour le développement. L'Engagement de Tunis a permis de réaffirmer les principes et les objectifs établis à Genève, tandis que l'Agenda de Tunis pour la société de l'information a permis de fixer un cadre global pour la mise en œuvre des résultats du SMSI, y compris des mécanismes de suivi et d'examen. Le FGI a également été créé à cette occasion en tant que plate-forme multi‑parties prenantes pour assurer un dialogue sur les questions de gouvernance de l'Internet.
Examen du SMSI+10 (2015): dix ans après la tenue des phases initiales du sommet, cet examen complet a permis de mettre en avant les résultats obtenus pendant cette période tels que l'essor de la connectivité mondiale et le renforcement de la coopération internationale, mais a également permis de recenser les défis actuels tels que la persistance de la fracture numérique. L'examen du SMSI+10 a essentiellement produit la nouvelle Vision du SMSI pour l'après-2015, qui souligne la nécessité d'aligner les résultats du SMSI sur les ODD, définis au cours de la même année par les Nations Unies, et de veiller à ce que les TIC contribuent à la mise en œuvre du Programme de développement durable à l'horizon 2030.
Examen du SMSI+20 (2025): l'examen global du SMSI+20, qui sera prochainement mené en 2025, permettra d'évaluer les progrès accomplis depuis la mise en place du Plan d'action de Genève et de recenser les nouveaux enjeux et les nouvelles perspectives compte tenu de l'évolution des sociétés de l'information. L'UIT, en collaboration avec d'autres institutions du système des Nations Unies, coordonne le processus préparatoire et coopère avec les États Membres et les principales parties prenantes pour veiller à ce que les conclusions et recommandations du processus d'examen alimentent les discussions sur la gouvernance numérique mondiale et restent bien alignées sur les principaux cadres de développement et les objectifs mondiaux.
[bookmark: _Toc200377660]Une plate-forme multi-parties prenantes
Le SMSI a, dès le départ, donné la priorité à la collaboration multi-parties prenantes, attendu qu'un dialogue inclusif conduit à un développement numérique plus efficace et plus durable. Les principales parties prenantes sont les pouvoirs publics, le secteur privé, la société civile, les organisations internationales et du système des Nations Unies, les établissements universitaires et les organismes techniques. L'UIT a joué un rôle central dans la mobilisation de ces divers acteurs. Comptant sur la participation de 194 États Membres et de plus de 1 000 entités du secteur privé, des établissements universitaires et des organisations internationales, l'UIT dispose d'une capacité de rassemblement unique au sein du système des Nations Unies. Son réseau mondial composé de plus de 20 000 professionnels permet de tenir des discussions opportunes et animées par des spécialistes qui façonnent le paysage numérique.
Le processus du SMSI est le fruit d'une collaboration qui repose sur la participation active d'une multitude de parties prenantes. Les pouvoirs publics élaborent des politiques numériques, le secteur privé stimule l'innovation et l'investissement, la société civile s'engage en faveur de l'inclusion, les organisations internationales facilitent la coopération, les établissements universitaires font progresser le savoir et les organisations techniques permettent le déploiement d'infrastructures. Ensemble, ces parties prenantes contribuent à la réalisation d'un objectif commun qui vise à mettre les TIC au service du développement durable et à veiller à ce que les avantages des technologies numériques soient accessibles aux particuliers et aux communautés.
Le SMSI reste une plate-forme multi-parties prenantes unique qui rassemble divers acteurs pour contribuer à l'utilisation des TIC au service du développement durable. Chaque groupe de parties prenantes joue un rôle crucial dans le processus du SMSI, en partageant leurs connaissances spécialisées, leurs ressources et leurs vues dans le but de stimuler la transformation numérique et de réduire la fracture numérique. La présente partie met en lumière les contributions des différentes parties prenantes au processus du SMSI.
Pouvoirs publics – Élaborer des politiques numériques pour un développement inclusif
Les pouvoirs publics jouent un rôle central dans l'élaboration de politiques numériques qui favorisent un développement inclusif. Dans le cadre du processus du SMSI, ils collaborent pour définir des politiques visant à réduire la fracture numérique et à garantir un accès équitable à la technologie. Les stratégies nationales en matière de numérique, souvent élaborées conformément aux orientations définies par l'UIT, jouent un rôle déterminant dans ces travaux.
Par exemple, le Plan directeur "Smart Rwanda" du Rwanda vise à transformer le pays en une économie fondée sur le savoir en tirant parti des TIC. Les pouvoirs publics jouent également un rôle clé dans la mise en œuvre de cadres réglementaires qui favorisent l'innovation, protègent les droits des consommateurs et encouragent une concurrence loyale dans le secteur des TIC.
Secteur privé – Encourager l'innovation et l'investissement
Le secteur privé est un moteur de l'innovation et de l'investissement dans l'économie numérique. Les entreprises s'associent à l'UIT et à d'autres parties prenantes pour développer de nouvelles technologies, déployer l'infrastructure numérique et créer des solutions numériques qui répondent aux défis mondiaux. Des initiatives telles que la Coalition pour le numérique Partner2Connect illustrent ces efforts concertés, suscitant des engagements de diverses parties prenantes pour améliorer la connectivité et l'inclusion numérique, en particulier dans les régions mal desservies. L'investissement du secteur privé dans la recherche-développement, ainsi que sa capacité à développer les solutions technologiques, sont essentiels pour progresser en vue d'atteindre les objectifs du SMSI.
Un autre exemple de partenariat public-privé est la Commission "Le large bande au service du développement durable", une plate-forme de haut niveau qui examine les questions les plus pertinentes en ce qui concerne la connectivité large bande à l'échelle mondiale, et élabore des recommandations axées sur la recherche d'un consensus, afin d'atteindre les sept grands objectifs fixés par la commission et de définir des modèles d'investissement innovants pour rassembler les parties prenantes privées et publiques en vue d'offrir un accès et des contenus utiles à ceux qui en ont le plus besoin.
Plus récemment, l'UIT a également lancé l'Organe consultatif international pour la résilience des câbles sous-marins, en partenariat avec le Comité international de protection des câbles (ICPC), composé de 40 dirigeants et experts des secteurs public et privé, en vue de promouvoir le dialogue et la collaboration sur les moyens possibles d'améliorer la résilience de ces infrastructures essentielles qui sont le moteur des communications et de l'économie numérique à l'échelle de la planète.
Société civile – Promouvoir l'inclusion numérique et réduire la fracture numérique
Les organisations de la société civile jouent un rôle essentiel dans la promotion de l'inclusion numérique et de la réduction de la fracture numérique. Leur participation au processus du SMSI permet de faire entendre les voix des communautés marginalisées et mal desservies. Des programmes tels que la Journée internationale des jeunes filles dans le secteur des TIC soulignent l'importance de l'égalité hommes-femmes dans le monde numérique, en encourageant les filles et les jeunes femmes à faire carrière dans le secteur des TIC. Les organisations de la société civile travaillent également sur le terrain pour mettre en œuvre des programmes d'acquisition de compétences numériques, fournir un accès aux TIC et promouvoir les droits et libertés numériques.
Organisations internationales – Faciliter la coopération numérique aux niveaux mondial et régional
Des organisations internationales, dont l'UNESCO, le PNUD, la CNUCED, le DESA et la Commission des Nations Unies de la science et de la technique au service du développement (CSTD), facilitent la coopération numérique aux niveaux mondial et régional. Les activités de collaboration avec l'UIT ont contribué à faire avancer le programme du SMSI.
Par exemple, la Commission sur le large bande, menée par l'UIT et l'UNESCO, donne des informations précieuses sur le déploiement du large bande à l'échelle mondiale et son incidence sur le développement durable. La Commission sur le large bande s'appuie sur la mobilisation des parties prenantes et des connaissances collectives pour plaider en faveur de services de communication large bande efficaces, sûrs, sécurisés et durables en tant qu'élément fondamental pour faire progresser le Programme 2030.
Un autre exemple concerne le Groupe GTI-IA du Conseil des chefs de secrétariat des organismes des Nations Unies pour la coordination – Comité de haut niveau sur les programmes, coprésidé par l'UIT et l'UNESCO, qui dirige un vaste effort de coordination entre presque 50 entités des Nations Unies et a mis au point des initiatives d'envergure, telles que l'initiative sur les principes relatifs à une utilisation éthique de l'IA dans l'ensemble du système des Nations Unies.
Les organisations internationales appuient également l'élaboration de normes internationales, assurent la promotion de bonnes pratiques et fournissent une assistance technique aux pays pour la mise en œuvre d'initiatives numériques. L'UIT, par l'intermédiaire de l'UIT-R, a pour objectif de faciliter la collaboration internationale afin d'assurer une utilisation équitable, rationnelle, efficace et économique du spectre des fréquences radioélectriques et des orbites des satellites.
Établissements universitaires – Améliorer les connaissances et faire progresser la recherche sur la transformation numérique
Les établissements universitaires contribuent au processus du SMSI en faisant progresser la recherche et en améliorant les connaissances sur la transformation numérique. Leurs vues aident à élaborer des politiques et des stratégies qui favorisent le développement numérique durable. Les initiatives de recherche appuyées par l'UIT fournissent des données et des analyses précieuses sur les tendances numériques émergentes. Ces établissements jouent également un rôle crucial dans l'acquisition de compétences numériques et la promotion de l'innovation par le biais de programmes d'éducation et de formation.
Organisations techniques – Permettre le déploiement de l'infrastructure numérique
Les organisations techniques jouent un rôle essentiel dans le déploiement de l'infrastructure numérique. Leurs connaissances spécialisées aident à veiller à ce que les technologies développées soient fiables, sécurisées et accessibles à tous. Les travaux de normalisation de l'UIT, qui portent sur l'élaboration de normes techniques pour les TIC, sont essentiels à cet égard.
Les commissions d'études de l'UIT-T rassemblent des spécialistes du monde entier dans le but d'élaborer des normes qui garantissent l'interopérabilité et la sécurité des systèmes TIC. Les organisations techniques fournissent également un appui technique et des services de renforcement des capacités aux pays, les aidant à développer et à maintenir une infrastructure TIC solide.
Les commissions d'études de l'UIT-R élaborent les bases techniques des décisions qui sont prises aux Conférences mondiales des radiocommunications ainsi que des normes internationales (Recommandations), des Rapports et des Manuels sur les questions de radiocommunication visant à déployer l'infrastructure numérique. Plus de 5 000 spécialistes, issus d'administrations, du secteur des télécommunications dans son ensemble et d'établissements universitaires du monde entier, participent actuellement aux travaux des commissions d'études sur des sujets tels que la gestion et l'utilisation efficaces des ressources spectre/orbites, les caractéristiques et la qualité de fonctionnement des systèmes de radiocommunication, le contrôle des émissions et les radiocommunications d'urgence pour la protection du public et les secours en cas de catastrophe.
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L'UIT met les solutions numériques au service de l'éducation, des soins de santé, de la croissance économique et de la durabilité. Parmi les principales initiatives entreprises, on peut citer le Sommet mondial sur l'IA au service du bien social, la plate-forme d'IA et d'intervention en cas de catastrophe et l'Initiative mondiale sur l'IA au service de la santé. L'Initiative Giga vise à connecter toutes les écoles à l'Internet d'ici à 2030. Le Tableau de correspondance SMSI-ODD met en correspondance les contributions des TIC et le développement mondial, en mettant en évidence les fortes incidences sur le secteur privé, l'innovation, les infrastructures et les partenariats pour la réalisation des objectifs.
La technologie au service de l'accélération du développement
La technologie est un important vecteur de développement socio-économique. Selon une étude menée par l'UIT et le PNUD [1], les technologies numériques peuvent contribuer à la réalisation de 70% des cibles des ODD.
L'UIT est à l'avant-garde de l'exploitation des solutions numériques pour avancer plus rapidement. En mobilisant le potentiel qu'offrent les technologies, les initiatives de l'UIT ont permis de réaliser des progrès significatifs dans les domaines de l'éducation, des soins de santé, de la croissance économique et de la durabilité environnementale.
L'une des initiatives notables prises par l'UIT porte sur l'IA au service du bien social, qui rassemble des spécialistes de divers domaines pour mettre au point des solutions d'IA qui répondent aux défis mondiaux. L'UIT participe également de manière étroite à des activités visant à utiliser l'IA pour prévoir et gérer les catastrophes naturelles, sauver des vies et réduire les pertes économiques [2] et à améliorer la prestation et les résultats concernant les soins de santé, en particulier dans les régions mal desservies. Cette initiative a pour objet de recenser des applications de l'IA qui soient dignes de confiance, de renforcer les compétences; de consolider les normes et de favoriser la gouvernance de l'IA au service du développement durable.
Giga, une initiative menée conjointement par l'UIT et l'UNICEF, vise à connecter chaque école à l'Internet d'ici à 2030. L'initiative a pour objet de fournir aux étudiants un accès aux ressources d'apprentissage numériques, à améliorer l'éducation et à promouvoir l'inclusion numérique. En contribuant au déploiement de l'infrastructure large bande et à la connexion des zones isolées, Giga appuie la réalisation de l'ODD 4 (Éducation de qualité) et de l'ODD 9 (Industrie, innovation et infrastructure).
La Coalition pour le numérique Partner2Connect menée par l'UIT a également mobilisé des engagements des secteurs public et privé pour renforcer la connectivité et l'inclusion numérique, en particulier dans les régions mal desservies.
Depuis sa création en 2010, la Commission "Le large bande au service du développement durable", dirigée par l'UIT et l'UNESCO, est la première à avoir élaboré des supports d'information au moyen d'un modèle éprouvé d'obtention de résultats concertés et obtenus par consensus grâce à la mobilisation des multi-parties prenantes, en mettant l'ODD 17 (Partenariats pour la réalisation des objectifs) en pratique. Au cours des 15 dernières années, la Commission sur le large bande a plaidé en faveur de l'accès universel au large bande en tant que moteur clé de développement durable, le rapport annuel de référence "L'état du large bande" offrant des informations précieuses sur le déploiement du large bande à l'échelle mondiale et ses incidences sur les ODD.
Les manifestations "Le numérique au service des ODD", organisées par l'UIT et le PNUD lors de l'Assemblée générale des Nations Unies qui s'est tenue à New York en 2023 et en 2024, montrent une fois de plus de quelle manière les technologies numériques peuvent jeter les bases d'un avenir plus durable, inclusif et responsable. Ces manifestations, qui ont réuni des dirigeants des pouvoirs publics, de la société civile, du secteur privé, d'organisations au service de la jeunesse et d'établissements universitaires, ont appelé à examiner les tendances, les risques et les possibilités découlant du déploiement rapide des technologies numériques et émergentes dans le monde. La deuxième édition de cette manifestation s'inscrivait dans le cadre des Journées d'action qui précèdent le Sommet de l'avenir des Nations Unies.
Mise en œuvre du Tableau de correspondance SMSI-ODD
L'examen d'ensemble de la mise en œuvre des résultats du SMSI par l'Assemblée générale des Nations Unies a abouti à la Résolution A/70/125 de l'Assemblée générale des Nations Unies, qui a été adoptée le 16 décembre 2015. Cette Résolution donne des indications quant à la mise en œuvre des résultats du SMSI jusqu'en 2025. Dans cette Résolution, il est demandé que les mesures visant à donner suite aux textes issus du processus du SMSI soient alignées sur le Programme de développement durable à l'horizon 2030 (§ 5), que toutes les parties prenantes intègrent les TIC à leurs stratégies de réalisation des Objectifs de développement durable et que les entités des Nations Unies chargées d'appliquer les grandes orientations du SMSI revoient leur plan de travail et de communication de l'information en vue de concourir à l'exécution du Programme à l'horizon 2030 (§ 12).
À cette fin, lors du Forum 2015 du SMSI, le Tableau de correspondance SMSI-ODD, élaboré par les coordonnateurs des grandes orientations des Nations Unies, a permis de clairement montrer le lien entre chaque grande orientation et les 17 ODD et de justifier chacun d'entre eux. Ce tableau fournit un cadre clair pour évaluer les incidences des TIC sur le développement durable et cerner les domaines dans lesquels de nouvelles mesures doivent être prises. En alignant les initiatives du SMSI sur les ODD, le tableau aide les parties prenantes à comprendre comment les technologies numériques peuvent contribuer à la réalisation des objectifs de développement mondiaux. Cette correspondance est d'ailleurs renforcée par le Programme Connect 2030 de l'UIT, qui fixe des objectifs spécifiques pour mettre les TIC au service du développement économique, social et environnemental, conformément aux ODD et au cadre du SMSI.
La dernière évaluation du Tableau de correspondance SMSI-ODD met en évidence des contributions importantes à la réalisation de l'ODD 9 (Industrie, innovation et infrastructure) et de l'ODD 17 (Partenariats pour la réalisation des objectifs). Par exemple, les initiatives prises concernant la grande orientation C2 (Infrastructure de l'information et de la communication) ont permis d'élargir l'accès au large bande, en particulier dans les régions mal desservies, appuyant ainsi la croissance économique et l'innovation. De même, la grande orientation C5 (Établir la confiance et la sécurité dans l'utilisation des TIC) vise à renforcer les mesures de cybersécurité, encourageant un environnement numérique sûr qui favorise la confiance et la coopération.
Mise en avant des solutions numériques contribuant à la réalisation des ODD
La plate-forme dressant l'inventaire des activités du SMSI rend compte de plus de 15 000 projets liés aux TIC depuis sa création. L'un des projets notables est l'initiative des centres de transformation numérique, qui vise à améliorer les compétences numériques dans les pays en développement. Bénéficiant de l'appui de l'UIT, cette initiative a permis de créer des centres de formation dans diverses régions, offrant une formation essentielle en matière de maîtrise des outils numériques et d'acquisition de compétences aux communautés mal desservies.
Le Prix du SMSI récompense les contributions exceptionnelles aux grandes orientations du SMSI et à la réalisation des ODD. En 2024, le projet de cybersanté pour tous a remporté le Prix du SMSI pour son approche innovante en matière de fourniture de services de soins de santé par le biais de plates-formes numériques. Ce projet a permis d'améliorer l'accès aux soins de santé dans les zones reculées en tirant parti de la télémédecine et des applications de santé mobile.
D'autres projets et initiatives menés par l'UIT mettent également en avant des solutions technologiques visant à favoriser le développement durable. Depuis 2023, le prix GameChangers de l'Initiative "Le numérique au service des ODD" salue les solutions numériques innovantes qui contribuent au développement durable. La plate‑forme BDT4Impact présente également des projets ayant été mis en œuvre avec succès, partage des bonnes pratiques et met en évidence les incidences des technologies numériques sur le développement durable.
En tirant parti de la technologie et en encourageant la collaboration, l'UIT et ses partenaires contribuent à la réalisation des objectifs mondiaux. Ces initiatives démontrent le rôle essentiel que jouent les solutions numériques dans la réalisation des ODD et l'édification d'un avenir plus inclusif et durable pour tous.

[1]	Rapport de l'UIT intitulé "Leveraging tech to achieve the Global Goals" (Accélérer le progrès: tirer parti des technologies pour atteindre les objectifs fixés à l'échelle mondiale).
[2]	Rapport de l'UIT intitulé "Fast-Forward Progress: Leveraging tech to achieve the global goals" (Accélérer le progrès: tirer parti des technologies pour atteindre les objectifs fixés à l'échelle mondiale).
[3]	Page de l'UIT intitulée "Connect 2030 – An agenda to connect all to a better world" (Connect 2030 – Un programme pour connecter tout un chacun à un monde meilleur).
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Le Plan d'action de Genève, établi lors de la première phase du SMSI en 2003, visait à façonner une société de l'information inclusive en tirant parti des TIC pour réduire la fracture numérique et promouvoir le développement durable. En 20 ans, des progrès sensibles ont été accomplis s'agissant de la connectivité, de l'infrastructure numérique, du renforcement des capacités et de la cybersécurité.
Une meilleure inclusion numérique, une coopération internationale plus forte et la prévalence croissante des services en ligne témoignent des efforts collectifs déployés par les pouvoirs publics, les organisations internationales, le secteur privé et la société civile, aidés par une coordination continue dans le cadre du mécanisme du SMSI.
Les principaux objectifs énoncés dans le Plan d'action de Genève en 2003 comprennent l'amélioration de la connectivité, de l'infrastructure, des compétences et des capacités numériques, de la cybersécurité, de l'inclusion numérique et de l'accessibilité, ainsi que des services en ligne et de la coopération numérique internationale.
Amélioration de la connectivité
La connectivité mondiale s'est considérablement améliorée depuis la première phase du SMSI et l'adoption du Plan d'action de Genève. L'utilisation de l'Internet est passée de 16% en 2005 à 68% à la fin de l'année 2024. Cet essor va de pair avec l'expansion de l'infrastructure large bande, la multiplication des technologies mobiles et les initiatives visant à rendre l'accès à Internet plus accessible et financièrement abordable. Le nombre d'abonnements à la téléphonie cellulaire mobile dans le monde dépasse les 9 milliards, ce qui indique une connectivité mobile pratiquement universelle. L'UIT continue de travailler activement à l'élaboration de normes techniques concernant les réseaux IP, les réseaux de prochaine génération et l'Internet du futur.
Développement des infrastructures
Parmi les avancées significatives, on peut citer l'expansion des réseaux large bande, la mise en place de points IXP et l'amélioration de la connectivité par satellite. Ces progrès ont permis d'améliorer la connectivité Internet, de réduire les coûts et d'étendre l'accès aux zones reculées et mal desservies.
Renforcement des capacités et développement des compétences numériques
Il est primordial de doter les individus et les institutions des capacités à utiliser efficacement les TIC. L'Académie de l'UIT a dispensé des formations à plus de 45 000 apprenants de tous les États Membres, portant sur des sujets tels que l'Internet large bande fixe et mobile de demain, l'IoT et la gouvernance de l'IoT, les mégadonnées et l'IA, ainsi que le dernier kilomètre de la connectivité Internet, la gestion du spectre des fréquences radioélectriques, la cybersécurité et l'infrastructure.
Des initiatives telles que le Partenariat mondial EQUALS et Her CyberTracks ont permis à des milliers de femmes et de filles d'accéder à des formations en compétences numériques, favorisant ainsi l'égalité hommes-femmes dans le secteur des TIC. De plus, l'initiative sur les centres de transformation numérique a permis de dispenser des formations aux communautés mal desservies et éloignées. Au cours du premier semestre 2024, ces centres ont accueilli plus de 77 000 participants (dont 55% de femmes).
L'UIT coopère actuellement avec plusieurs pays dans le cadre du projet "La cybersécurité au service du bien social", en vue d'assurer un accès gratuit à des outils, des formations et des services. La Coalition pour les compétences en matière d'IA, menée sous l'impulsion de l'initiative "L'IA au service du bien social pour produire des effets" de l'UIT, vise à devenir la principale plate-forme mondiale, ouverte, fiable et inclusive des Nations Unies pour l'enseignement de l'IA et le renforcement des capacités en la matière. Des projets relatifs à la connectivité hertzienne Internet large bande, visant à assurer un accès numérique gratuit ou à faible coût à des établissements scolaires et à des hôpitaux, ainsi qu'aux populations mal desservies de zones rurales et isolées de certains pays, ont été réalisés avec succès. Des formations/cours sont organisés sur toutes les formes de connectivité IoT, y compris la sécurité de l'information et la confidentialité, et une assistance technique est fournie sur le protocole IPv6.
Promotion de la cybersécurité
Assurer un environnement numérique sûr et sécurisé est un aspect essentiel du déploiement d'une connectivité efficace. Le GCA de l'UIT offre un cadre complet destiné à promouvoir la cybersécurité et à instaurer un climat de confiance dans l'utilisation des technologies numériques. En sa qualité de coordonnateur principal de la grande orientation C5, l'UIT a élaboré des normes internationales de cybersécurité, aidé les pays à mettre en place des équipes CIRT aux niveaux national et régional ainsi que des stratégies nationales de cybersécurité, organisé des cyberexercices, lancé l'Indice GCI de l'UIT et promu des campagnes de sensibilisation et l'adoption de politiques visant à protéger les enfants en ligne.
Inclusion numérique et accessibilité
Conformément au Plan d'action de Genève et à son appel en faveur de l'inclusion numérique à l'échelle mondiale, l'UIT a mis en œuvre de nombreux projets visant à rendre les TIC accessibles aux communautés mal desservies et marginalisées. Les normes internationales ont contribué à rendre les produits et services TIC accessibles à tous, quel que soit le niveau de maîtrise.
Services en ligne
Les applications électroniques ont considérablement amélioré l'administration publique, les soins de santé, l'éducation et le commerce. Les services d'administration en ligne ont permis de renforcer l'efficacité et la transparence de l'administration publique, tandis que les initiatives de télémédecine ont contribué à la fourniture de services de santé à distance aux communautés mal desservies.
Coopération internationale et régionale
La promotion de la coopération internationale et régionale a été la pierre angulaire du Plan d'action de Genève. L'UIT collabore avec un large éventail d'organisations internationales et régionales pour promouvoir les résultats du SMSI et les TIC au service du développement.
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	Cible
	Base établie en 2003
	État d'avancement en 2024: progrès accomplis en 20 ans
	Défis qui subsistent

	1)	Connecter les villages aux TIC et créer des points d'accès communautaire
	16% de la population mondiale a accès aux TIC [1].
1,5 milliard d'utilisateurs du large bande mobile.
	68% de la population mondiale, 5,5 milliards de personnes étant en ligne.
Plus de 9 milliards d'utilisateurs du large bande mobile.
90% de la population rurale a accès à un réseau mobile 3G ou plus avancé.
	2,6 milliards de personnes ne sont toujours pas connectées, dont 1,8 milliard vivant dans les zones rurales, contre 800 millions dans les zones urbaines.
10% de la population rurale n'a pas accès à un réseau mobile 3G ou plus avancé en 2024 [1].

	2)	Connecter les établissements d'enseignement secondaire ou supérieur et les écoles primaires aux TIC
	Manque de données mondiales.
	En 2023, 40% des écoles primaires, 50% des établissements du premier cycle de l'enseignement secondaire et 65% des établissements du second cycle de l'enseignement secondaire étaient connectés à l'Internet [2].
Plus de 280 000 écoles connectées dans 49 pays, selon les données issues de l'Initiative Giga [3].
	Manque de données sur la connectivité pour 65% des écoles dans 143 pays [3].

	3)	Connecter les centres scientifiques et les centres de recherche aux TIC
	Manque de données mondiales.
	Manque de données mondiales
	Les centres de recherche des pays en développement ne disposent toujours pas d'une connexion à l'Internet à haut débit et abordable.

	4)	Connecter les bibliothèques publiques, les centres culturels, les musées, les bureaux de poste et les services d'archives aux TIC
	Manque de données mondiales.
	Plus de 369 000 bibliothèques disposent d'un accès à l'Internet (Fédération internationale des associations de bibliothécaires et des bibliothèques) [4].
100 000 bureaux de poste connectés (Union postale universelle) [5].
	87% des bibliothèques ne sont toujours pas connectées [4].
550 000 bureaux de poste ne sont toujours pas connectés.
Données manquantes pour les pays à faible revenu.

	5)	Connecter les centres de santé et les hôpitaux aux TIC
	Manque de données mondiales.
	Plus grand recours aux dossiers de santé électroniques, principalement dans les pays développés.
Les services de télémédecine se sont développés, en particulier pendant la pandémie de COVID-19.
	Il existe d'importantes disparités entre les pays développés et les pays en développement, ainsi qu'entre les hôpitaux urbains et ruraux d'un même pays.

	6)	Connecter toutes les administrations publiques, locales et centrales, et les doter d'un site web et d'une adresse électronique
	Manque de données mondiales.
	Environ 98% des pays proposent des services d'administration en ligne et la plupart ont mis en œuvre un certain niveau de fonctionnalité des systèmes d'administration numérique [6].
La plupart des pays améliorent leurs plates-formes en ligne, la majorité d'entre eux proposant des portails nationaux bien développés qui offrent des organigrammes, des détails sur la structure administrative, des informations sur les principaux responsables et des liens vers les sites web des ministères et des administrations locales.
En 2024, entre 76 et 83% des pays disposaient de stratégies, de politiques ou de législations nationales en matière d'administration en ligne, relatives à la cybersécurité, à la confidentialité des données, à la protection des données, à l'identité numérique et au droit des citoyens d'accéder aux informations administratives [6].
	Malgré des progrès significatifs dans le développement de l'administration numérique, les moyennes de l'Indice de développement de l'administration publique en ligne (EGDI) défini par le DESA pour la région Afrique, les pays les moins avancés (PMA), les pays en développement sans littoral (PDSL) et les petits États insulaires en développement (PEID), restent inférieures à la moyenne mondiale, ce qui souligne la nécessité de déployer des efforts ciblés pour réduire les disparités qui existent [6].

	7)	Adapter tous les programmes des écoles primaires ou secondaires afin de relever les défis de la société de l'information, compte tenu des conditions propres à chaque pays
	Manque de données mondiales.
	À l'échelle mondiale, plus de 54% des pays ont adopté des normes relatives aux compétences numériques pour les programmes scolaires [2].
Les programmes d'enseignement primaire et secondaire ont évolué pour intégrer des compétences en matière de maîtrise des outils numériques, de codage et de pensée critique, en raison d'un plus grand accès à Internet et d'appareils numériques plus abordables financièrement.
La pandémie de COVID-19 a entraîné l'essor rapide et spectaculaire des plates‑formes d'apprentissage en ligne, qui continuent de s'étendre.
	Les enseignants cherchent des mesures pour éviter que les élèves ne soient distraits, tandis que certains parents s'inquiètent de la dépendance aux écrans, de la question de la vie privée et de l'intimidation, en plus des risques d'aggravation des inégalités sociales entre les communautés marginalisées [2].

	8)	Donner à toute la population mondiale accès aux services de télévision et de radiodiffusion
	Manque de données mondiales.
	
	Les services de radio traditionnels restent essentiels dans les zones rurales et mal desservies, tandis que la radio en continu sur Internet continue de se développer dans les zones urbaines.

	9)	Encourager l'élaboration de contenus et réunir les conditions techniques propres à faciliter la présence et l'utilisation de toutes les langues du monde sur l'Internet
	Domination de la langue anglaise et de quelques autres langues majeures sur Internet.
	Plus de 400 langues sont entièrement accessibles en ligne, sur les 7 000 langues utilisées en 2024 [8].
	

	10)	Faire en sorte que plus de la moitié des habitants de la planète aient à leur portée un accès aux TIC
	16% de la population mondiale a accès aux TIC [1].
	68% de la population mondiale, 5,5 milliards de personnes étant en ligne.
96% de la population mondiale est désormais couverte par un réseau large bande mobile donnant accès à Internet [1].
	2,6 milliards de personnes ne sont toujours pas connectées.
Dans les zones rurales des pays à faible revenu, près de 30% de la population n'a pas la possibilité de se connecter à l'Internet.
La fracture numérique entre les hommes et les femmes se réduit, 65% des femmes utilisant Internet, mais, en 2024, l'on dénombrait 189 millions d'internautes supplémentaires chez les hommes par rapport aux femmes [1].



[1]	Mesurer le développement numérique – Faits et chiffres 2024, UIT.
[2]	La situation du large bande en 2015, Commission sur le large bande.
[3]	Outil GigaMaps.
[4]	Fédération internationale des associations de bibliothécaires et des bibliothèques (IFLA).
[5]	Initiative Connect.post, UPU.
[6]	Étude sur l'administration publique en ligne menée par l'Organisation des Nations Unies en 2024, DESA.
[7]	Mesurer la diversité linguistique sur Internet, UNESCO.
[8]	www.UNESCO.org/.

Un cadre existant, efficace et évolutif
Le processus du SMSI n'a cessé d'évoluer dans un contexte de progrès technologiques rapides et dans un paysage numérique mondial en pleine mutation. Au cours de la deuxième décennie du SMSI, l'alignement sur le Programme 2030 a renforcé la coopération en matière de technologie au service du développement durable.
Le Forum du SMSI s'est notamment poursuivi en ligne pendant la pandémie de COVID-19. Depuis lors, les discussions du SMSI continuent de s'adapter à l'éventail croissant des technologies numériques et d'étudier de nouvelles questions d'ordre politique. Il s'agit notamment d'examiner en profondeur les défis posés par l'IA.
Il faut aligner les initiatives du SMSI sur le Programme de développement durable à l'horizon 2030 pour optimiser les effets des technologies numériques sur le développement mondial. Le Tableau de correspondance SMSI-ODD constitue un cadre à cette fin, en établissant des correspondances entre les contributions aux grandes orientations du SMSI et des objectifs de développement durable spécifiques. Par exemple, la grande orientation C2 (Infrastructure de l'information et de la communication) contribue à la réalisation de l'ODD 9 (Industrie, innovation et infrastructure), tandis que la grande orientation C4 (Renforcement des capacités) s'aligne sur l'ODD 4 (Éducation de qualité). Ce tableau aide les parties prenantes à recenser les domaines dans lesquels il existe une synergie ainsi que les possibilités de collaboration, en veillant à ce que les initiatives numériques contribuent efficacement à la réalisation des ODD.
Évoluer avec les technologies
Les répercussions des progrès accomplis dans l'informatique en nuage, l'IA, la robotique et les technologies spatiales sont profondes, offrant de nouvelles possibilités d'innovation et de développement. Les travaux de l'UIT en matière de normalisation et d'élaboration de politiques sont essentiels pour enrichir les discussions du SMSI à cet égard et pour garantir que ces technologies soient déployées de manière responsable et éthique. Les commissions d'études de l'UIT-T s'emploient à élaborer des normes internationales concernant les technologies émergentes et à promouvoir l'interopérabilité et la sécurité, notamment dans les domaines de l'IA, de la 5G, de l'IoT et de l'informatique quantique. Les travaux de l'UIT-R se poursuivent pour répondre à l'évolution constante des communications modernes, y compris l'identification de fréquences additionnelles pour les IMT.
Faire face aux défis en matière de cybersécurité
Le paysage des TIC a subi de profonds changements au cours des vingt dernières années, les TIC étant aujourd'hui la base de chaque secteur de la société et de la plus grande partie des infrastructures essentielles. Les technologies TIC innovantes, comme l'informatique en nuage, les réseaux pilotés par logiciel (SDN), la virtualisation des fonctions de réseau (NFV), la 5G, les mégadonnées, l'IA, etc., effacent les frontières du marché et les frontières géographiques, rendant l'écosystème de la cybersécurité de plus en plus dynamique et complexe.
Les nouvelles technologies et les nouveaux acteurs commerciaux peuvent entraîner une exposition à de nouvelles vulnérabilités et menaces, d'autant plus que la priorité donnée par le secteur privé aux performances, aux parts de marché et aux coûts est souvent privilégiée par rapport aux investissements dans la sécurité au stade de la conception. Un certain nombre de questions posent des défis majeurs face à ces technologies, comme trouver un moyen de réduire et de maîtriser le nombre de vulnérabilités en assurant la sécurité dès la conception (car des produits restent encore vulnérables dès leur phase de conception elle‑même), renforcer la confiance dans les produits et les services tout au long de leur cycle de vie par des mécanismes, des protocoles et des normes d'accréditation et assurer l'utilisation légitime des données produites par l'utilisateur tout en protégeant la vie privée de ce dernier.
La normalisation et des processus de certification/accréditation périodiques pourraient aider à réduire le nombre et les incidences des vulnérabilités en contribuant à créer une culture de la sécurité dès la conception, ce qui permettrait de renforcer la confiance dans ces technologies. Toutefois, la normalisation de la sécurité, c'est-à-dire l'élaboration de mesures techniques et de procédure pour la sécurité, reste une cible mouvante car elle nécessite un secteur d'activité à la pointe de la technologie, des autorités de réglementation spécialistes de la technologie et, le cas échéant, des organismes de contrôle.
En outre, le manque de compétences et de connaissances pour ce qui est des aspects techniques, juridiques, administratifs et humains de la cybersécurité peut également nuire aux infrastructures nationales vitales. Actuellement, de nombreux utilisateurs finals des TIC ne comprennent pas pleinement les questions de cybersécurité ou ne disposent pas des compétences ou des outils nécessaires pour protéger au mieux leurs données, leur vie privée et leurs biens, les utilisateurs les plus vulnérables, notamment les femmes et les enfants, étant particulièrement exposés. Le renforcement des aptitudes, des compétences et des mesures qui contribueront à l'instauration d'une culture de la cybersécurité efficace reste un enjeu fondamental.
Le Programme mondial cybersécurité (GCA) de l'UIT constitue un cadre de coopération internationale visant à répondre aux questions de plus en plus pressantes en matière de cybersécurité. Le Programme a également été revu en 2022, et la Conférence de plénipotentiaires de l'UIT a pris note des lignes directrices relatives à son utilisation [1]. Par le biais de normes techniques, d'équipes CIRT, de cyberexercices, d'activités de renforcement des capacités et de partenariats étroits, l'UIT travaille au renforcement de la confiance dans l'utilisation des technologies numériques. Par exemple, l'Indice GCI est un outil essentiel pour évaluer les engagements des pays du monde entier en matière de cybersécurité, fournissant une évaluation complète des cadres nationaux de cybersécurité. Le dernier rapport de l'Indice GCI rend compte des progrès importants accomplis dans le cadre des activités mondiales en matière de cybersécurité, qui s'expliquent par le renforcement des mesures juridiques, techniques et organisationnelles entreprises par de nombreux pays.
Réfléchir à la coopération et à la coordination en matière d'IA
Si l'évolution rapide de l'IA offre des perspectives, elle pose aussi des problèmes. Le SMSI est devenu un lieu de rencontre pour débattre de manière approfondie de l'éthique de l'IA et des cadres de gouvernance, ainsi que de la coopération et de la coordination en matière de développement et de déploiement de l'IA. En tirant parti des membres du Groupe GTI-IA et des partenaires des Nations Unies pour l'IA au service du bien social, l'UIT coordonne les contributions et prépare le rapport annuel sur les activités des Nations Unies relatives à l'IA, qui constitue un répertoire interactif. Dans la dernière version publiée à l'occasion du Sommet mondial sur l'IA au service du bien social de 2024, on recense 408 projets relevant du domaine de l'IA présentés par 47 organismes, qui couvrent l'ensemble des 17 ODD et dont les résultats figurent principalement dans des outils logiciels et des rapports, et qui portent sur des questions telles que les droits humains, l'éthique et la justice; l'environnement; l'agriculture; la santé; l'éducation; le genre; et les télécommunications. Ces projets nécessitent des collaborations avec le système des Nations Unies, les États Membres, les établissements universitaires et le secteur privé.

[1]	Document intitulé "Information Document for Guidelines for utilization of the GCA" (Document d'information sur les lignes directrices relatives à l'utilisation du programme GCA).



[bookmark: _Toc200377664]Partie 2 – L'UIT, moteur des résultats obtenus dans le cadre du SMSI
L'UIT assure la coordination du processus du SMSI depuis ses débuts, en garantissant une participation large et dynamique des parties prenantes et une mise en œuvre efficace. Les organes directeurs de l'Union, tels que la Conférence de plénipotentiaires, le Conseil et le Groupe de travail du Conseil sur le SMSI et les ODD, définissent l'orientation stratégique de l'UIT à l'appui de la vision du SMSI en matière de coopération numérique et de développement durable.
L'Union a assuré la collaboration avec les Nations Unies sur les grandes orientations C2 (Infrastructure de l'information et de la communication), C4 (Renforcement des capacités), C5 (Établir la confiance et la sécurité dans l'utilisation des TIC) et C6 (Créer un environnement propice) du SMSI, et a contribué activement à la mise en œuvre de plusieurs autres grandes orientations du SMSI.
Le Forum annuel du SMSI, organisé par l'UIT depuis 2009, sert de cadre au dialogue, à la collaboration et à l'échange de connaissances entre les parties prenantes, qui élabore des recommandations politiques concrètes, met en avant les bonnes pratiques et encourage les initiatives collaboratives.
L'UIT tient à jour la base de données de l'inventaire des activités du SMSI, qui contient plus de 15 000 projets liés aux technologies qui contribuent à promouvoir le développement durable, et a lancé le Prix du SMSI pour récompenser l'excellence dans la mise en œuvre de ces projets.
En outre, des initiatives de premier plan menées par l'UIT, telles que la Coalition pour le numérique Partner2Connect, illustrent l'esprit de collaboration encouragé par le SMSI dès les premières années de mise en place de la coopération numérique mondiale. L'UIT contribue également à la réalisation de l'objectif du SMSI en matière de développement numérique durable grâce à la mise en place d'initiatives conjointes avec d'autres institutions du système des Nations Unies telles que l'UNESCO, le PNUD et l'UNICEF. La Commission UIT‑UNESCO sur le large bande au service du développement durable est un excellent exemple de coopération dans ce domaine, en ce sens qu'elle agit en tant que plate‑forme multi-parties prenants unique de haut niveau réunissant les représentants les plus influents du secteur des TIC, en tant que partenariat public-privé favorisant la coopération numérique et élaborant des recommandations concrètes pour parvenir à une connectivité universelle.
En collaboration avec un nombre croissant de partenaires des secteurs public et privé, l'UIT s'efforce de mettre les technologies numériques au service de tous dans le monde entier.
[bookmark: _Toc200377665]Résultats obtenus grâce à l'UIT
L'UIT a toujours joué un rôle déterminant dans la promotion des initiatives du SMSI et l'appui à ces dernières, en veillant à ce que le processus reste dynamique et efficace. En outre, l'Union a coordonné les principales grandes orientations du SMSI, en améliorant principalement la connectivité dans les régions mal desservies, en mettant l'accent sur la maîtrise des outils numériques et la formation au numérique, en mettant en œuvre des mesures de cybersécurité et en élaborant des politiques pour soutenir la croissance numérique.
D'autres éléments importants portent sur l'établissement de rapports complets et la soumission de contributions par le biais de rapports annuels, tels que les contributions de l'UIT au SMSI, les feuilles de route de l'UIT sur les grandes orientations du SMSI, les contributions de l'UNGIS et les résultats du Forum multi-parties prenantes du SMSI.
La participation de l'UIT a été pour beaucoup dans la coordination avec les diverses parties prenantes, ce qui a permis de garantir que le processus du SMSI demeure dynamique et efficace. Cette large participation à la mise en œuvre des résultats du SMSI témoigne du statut de l'UIT en tant que principale institution des Nations Unies spécialisée dans le domaine des technologies numériques.
[bookmark: _Toc200377666]Gouvernance et résolutions
La vision de l'Union, telle que définie dans les Plans stratégiques de l'UIT pour les périodes 2020-2023 et 2024-2027, est "une société de l'information s'appuyant sur un monde interconnecté, où les télécommunications/technologies de l'information et de la communication permettent et accélèrent une croissance et un développement socio‑économiques et écologiquement durables pour tous", en accord avec les Documents finals du SMSI. Les buts stratégiques de l'Union (croissance, inclusion, durabilité, innovation et partenariats) appuient le rôle de l'UIT consistant à faciliter les progrès en faveur de la mise en œuvre des grandes orientations du SMSI et du Programme de développement durable à l'horizon 2030.
Les organes directeurs de l'UIT, notamment le Groupe de travail du Conseil sur le SMSI/les ODD (GTC-SMSI/ODD), le Conseil de l'UIT et la Conférence de plénipotentiaires (Résolutions 140 (Rév. Bucarest, 2022), 172 (Rév. Guadalajara, 2010), 71 (Rév. Bucarest 2022)), supervisent la mise en œuvre des résultats du SMSI. Ces organes assurent un dialogue permanent sur les activités de suivi du SMSI, fournissent une orientation stratégique et alignent les activités de l'UIT sur le cadre général du SMSI. Les résolutions principales des Nations Unies, telles que la Résolution 70/125 de l'Assemblée générale des Nations Unies et la Résolution E/RES/2024/13 du Conseil économique et social (ECOSOC), renforcent la position de chef de file de l'UIT dans la mise en œuvre des résultats du SMSI [1], [2].
Les Résolutions 140 (Rév. Bucarest, 2022), 172 (Rév. Guadalajara, 2010), 71 (Rév. Bucarest 2022) de la Conférence de plénipotentiaires et les Résolutions 1332 (modifiée en 2024) et 1334 (modifiée en 2023) du Conseil de l'UIT façonnent et régissent davantage la mise en œuvre des résultats du SMSI, conformément aux Résolutions de la Conférence de plénipotentiaires de l'UIT, de l'Assemblée générale des Nations Unies et de l'ECOSOC, tandis que les Secteurs de l'UIT contribuent à la mise en œuvre des résultats du SMSI par leurs résolutions respectives, à savoir les Résolutions 30 (Rév. Kigali, 2022) de la CMDT, la Résolution 75 (Rév. Genève, 2022) de l'AMNT et la Résolution 61-2 (modifiée en 2019) de la CMR.
[bookmark: _Toc200377667]Mise en œuvre de la coordination intersectorielle au sein de l'UIT
Au cours des 20 dernières années, l'UIT a joué un rôle central dans la mise en œuvre des résultats du SMSI, en sa qualité de coordonnateur pour plusieurs grandes orientations du SMSI et de garant du développement numérique mondial. Par l'intermédiaire de ses trois secteurs, l'UIT-D, l'UIT-T et l'UIT-R, l'UIT a transformé les engagements du SMSI en actions, politiques et normes concrètes qui façonnent le paysage numérique mondial.
2005-2015: Fondements et examen du SMSI+10.
La première décennie de mise en œuvre du SMSI a été marquée par des travaux fondamentaux dans tous les secteurs de l'UIT, présentés dans le Rapport du SMSI+10: Contribution de l'UIT sur dix ans à la mise en œuvre et au suivi des résultats du SMSI. Au cours de cette période, les travaux ont porté sur la mise en place des bases institutionnelles et techniques d'un développement numérique inclusif et l'amélioration de la connectivité mondiale.
2015-2025: Mise en œuvre et alignement stratégique plus approfondis
La Résolution 30 (Rév. Kigali, 2022) de la CMDT réaffirme le rôle de l'UIT-D dans la mise en œuvre des résultats du SMSI et du Programme de développement durable à l'horizon 2030. Cette Résolution met l'accent sur l'inclusion numérique, le renforcement des capacités et la création d'environnements propices à la croissance des TIC. Des initiatives phares telles que Connect2Recover, Giga et "Smart Villages" ont contribué à renforcer la résilience numérique et à réduire la fracture numérique, en particulier dans les régions mal desservies.
La Résolution 75 (Rév. Genève, 2022) de l'AMNT souligne l'engagement de l'UIT-T à élaborer des normes mondiales qui favorisent les grandes orientations du SMSI, en particulier la grande orientation C5. Cette Résolution souligne l'importance de normaliser les technologies émergentes telles que l'IA, l'IoT et la communication quantique. Les travaux de l'UIT-T permettent de faire en sorte que la transformation numérique soit sûre, interopérable et inclusive, contribuant ainsi aux efforts déployés à l'échelle mondiale en matière de développement des TIC.
La CMR-23 de l'UIT-R, qui s'est tenue à Dubaï, a mis à jour le cadre réglementaire mondial pour la gestion du spectre des fréquences radioélectriques et des orbites de satellites. Les Actes finals de la CMR-23 proposent des révisions et de nouvelles résolutions essentielles concernant la 5G/6G, le large bande par satellite et les communications d'urgence, éléments importants de la grande orientation C2 du SMSI. Ces mises à jour visent à garantir un accès équitable aux ressources spectrales, à promouvoir les réseaux de prochaine génération et à promouvoir la connectivité mondiale.
Vingt années de résultats et une vision pour l'après-2025 – De 2005 à 2025, l'UIT a montré l'exemple, de façon continue, dans la promotion de la vision du SMSI. Par le biais de mandats et de résolutions sectoriels, l'Union a mis en œuvre les grandes orientations du SMSI, les a adaptées à l'évolution technologique et a favorisé un développement numérique inclusif. Alors que la communauté mondiale se prépare à la manifestation de haut niveau SMSI+20 de 2025 et à l'examen global du SMSI+20 de l'Assemblée générale des Nations Unies les 16 et 17 décembre 2025, les contributions sectorielles de l'UIT continuent de jouer un rôle essentiel dans l'édification d'une société de l'information centrée sur l'humain, inclusive et durable.
[bookmark: _Toc200377668]Coordination des 11 grandes orientations du SMSI
Le rôle de coordonnateur que joue l'UIT dans le cadre des grandes orientations du SMSI témoigne de son engagement à mettre les TIC au service du développement durable. Grâce à sa capacité à diriger et à la collaboration dont elle fait preuve, l'UIT a accompli des progrès notables dans la réalisation des objectifs du Plan d'action de Genève et de l'Agenda de Tunis, en veillant à ce que les technologies numériques profitent à tous les particuliers et à toutes les communautés.
Les grandes orientations du SMSI constituent un cadre complet destiné à promouvoir le développement numérique et à tirer parti des TIC pour réaliser les ODD. L'UIT joue un rôle central dans la coordination de ces grandes orientations, en menant des initiatives qui favorisent la connectivité, la maîtrise des outils numériques, la cybersécurité et la création d'un environnement propice à la croissance des TIC. On trouvera dans la présente section une présentation des 11 grandes orientations du SMSI, l'accent étant mis sur les contributions de l'UIT à leur mise en œuvre.
C1 – Le rôle des gouvernements et de toutes les parties prenantes dans la promotion des TIC pour le développement
Les gouvernements et les parties prenantes jouent un rôle essentiel dans la promotion des TIC pour le développement. L'UIT collabore avec les pouvoirs publics, les entités du secteur privé, les organisations de la société civile et les organismes internationaux en vue de définir des politiques et des cadres propices à l'inclusion numérique et à l'innovation. Parmi les principales initiatives entreprises, on peut citer les partenariats public-privé, les activités de promotion des politiques et les programmes de renforcement des capacités qui donnent aux parties prenantes les moyens de mettre les TIC au service du développement durable.
C2 – Infrastructure de l'information et de la communication
Il est essentiel de développer une infrastructure des TIC solide pour réduire la fracture numérique et garantir l'accès universel aux services numériques. L'UIT fournit un appui technique, élabore des normes internationales et fait connaître les meilleures pratiques en matière de déploiement d'infrastructures. Parmi les initiatives notables, on peut citer l'initiative Giga, qui vise à connecter chaque école à l'Internet, et l'appui en faveur des points IXP pour améliorer l'échange de trafic Internet local. La Commission UIT-UNESCO sur le large bande a mis en place une réflexion de fond sur l'utilisation de la connectivité large bande, afin d'accélérer la réalisation du Programme de développement durable à l'horizon 2030 adopté par l'Organisation des Nations Unies.
C3 – L'accès à l'information et au savoir
Garantir l'accès à l'information et au savoir est fondamental pour l'inclusion numérique. L'UIT met en œuvre des initiatives contribuant à améliorer la maîtrise des outils numériques et permettant aux communautés mal desservies et marginalisées d'accéder aux TIC. Le Forum du SMSI et d'autres plates-formes de partage des connaissances facilitent l'échange de bonnes pratiques et de projets ayant été menés à bien, permettant aux parties prenantes de tirer des enseignements de leurs expériences.
C4 – Renforcement des capacités
Il est primordial pour l'UIT de doter les individus et les institutions des capacités à utiliser efficacement les TIC. L'Académie de l'UIT propose un large éventail de cours, d'ateliers et de programmes de formation afin d'améliorer les compétences et les connaissances numériques. Les programmes de formation spécialisés et les centres de formation de l'Académie de l'UIT offrent des services de formation de haute qualité adaptés aux besoins régionaux, ce qui permet aux communautés de s'épanouir dans l'ère numérique.
La Coalition pour les compétences en matière d'IA, qui s'inscrit dans le cadre de l'Initiative "L'IA au service du bien social pour produire des effets", offre une plate-forme ouverte, fiable et inclusive des Nations Unies pour l'enseignement de l'IA et le renforcement des capacités en la matière à l'échelle mondiale. Des séminaires et des ateliers mondiaux et régionaux des radiocommunications sont organisés dans le cadre du programme de renforcement des capacités de l'UIT-R. Ces séminaires et ateliers proposent une formation sur la gestion du spectre, le Règlement des radiocommunications de l'UIT et les outils TIC connexes.
C5 – Établir la confiance et la sécurité dans l'utilisation des TIC
La promotion d'un environnement numérique sûr et sécurisé est essentielle pour renforcer la confiance dans les TIC. Le GCA de l'UIT constitue un cadre complet de coopération internationale en matière de cybersécurité. Par le biais de normes techniques, d'équipes CIRT, de cyberexercices, d'activités de renforcement des capacités et de partenariats étroits, l'UIT travaille au renforcement de la confiance dans l'utilisation des technologies numériques. L'initiative sur la protection en ligne des enfants sensibilise aux risques en ligne et encourage des pratiques numériques sûres.
C6 – Créer un environnement propice
La création d'un environnement propice implique l'élaboration de politiques et de réglementations qui appuient la croissance des TIC. L'UIT fournit des orientations sur les cadres réglementaires, favorise la coopération internationale et appuie l'élaboration de politiques qui encouragent les investissements dans les infrastructures TIC. Le Colloque mondial des régulateurs (GSR) et les programmes de formation à la réglementation en matière de numérique aident les régulateurs à créer des environnements réglementaires efficaces. La Commission sur le large bande a également contribué à cette grande orientation du SMSI, en élaborant plus de 70 examens et recommandations de politique générale axées sur la collaboration pour parvenir à une connectivité universelle, y compris des stratégies, des politiques et des réglementations visant à favoriser l'adoption du large bande et à encourager les investissements dans les infrastructures.
Par exemple, la Recommandation UIT-R M.2160 [1] décrit le cadre et les objectifs généraux associés au développement de la composante de Terre des IMT à l'horizon 2030 et au-delà (IMT-2030). À terme, les services mobiles devraient continuer de permettre de mieux répondre aux besoins de la société connectée, tant pour les pays développés que pour les pays en développement. Cette Recommandation décrit le cadre de développement des IMT‑2030, y compris des fonctionnalités très diverses associées aux scénarios d'utilisation envisagés. En outre, elle traite des objectifs liés au développement futur des IMT-2030, qui consistent notamment à poursuivre l'amélioration des IMT existantes et à les faire évoluer. Cette Recommandation constitue une avancée majeure dans l'élaboration et la mise en œuvre de normes mondialement reconnues pour les systèmes mobiles utilisant la 6G. Toutes les technologies de télécommunication mobile des générations précédentes – le cellulaire analogique (1G), le cellulaire numérique (2G), les IMT-2000 (3G), les IMT évoluées (4G) et les IMT-2020 (5G) – ont également été normalisées dans le cadre de l'UIT.
C7 – Applications TIC
Les applications TIC utilisées dans différents secteurs (administration publique en ligne, cybersanté, apprentissage en ligne, commerce électronique, cyberagriculture, cyberécologie et cyberscience) améliorent la qualité de vie et favorisent le développement durable. L'UIT appuie la conception et la mise en œuvre de ces applications en fournissant une assistance technique et en encourageant les bonnes pratiques. Des initiatives telles que la télémédecine et les plates-formes d'apprentissage en ligne améliorent l'accès aux services essentiels et les possibilités de croissance.
C8 – Diversité et identité culturelles, diversité linguistique et contenus locaux
Il est essentiel de promouvoir la diversité culturelle et linguistique pour veiller à ce que les TIC soient pertinentes et accessibles pour des populations diverses. L'UIT appuie la création de contenus numériques multilingues, collabore avec l'UNESCO pour préserver le patrimoine culturel grâce à la généralisation du numérique et fournit une assistance technique pour le développement de contenus locaux.
C9 – Médias
Le renforcement de l'infrastructure médiatique et la promotion de la liberté d'expression sont des éléments fondamentaux de l'action menée par l'UIT. Cette dernière fournit une assistance technique concernant la radiodiffusion numérique communautaire, soutient le développement des médias dans les pays en développement et propose des programmes de formation à l'intention des professionnels des médias pour améliorer leurs compétences numériques.
C10 – Dimensions éthiques de la société de l'information
Il est essentiel d'élaborer des lignes directrices et des normes éthiques relatives à l'utilisation des TIC pour favoriser un comportement numérique responsable. Les initiatives de l'UIT comprennent des lignes directrices sur la confidentialité des données, la cybersécurité et l'utilisation éthique de l'IA et d'autres technologies émergentes. Des campagnes de sensibilisation et des programmes pédagogiques promeuvent la citoyenneté numérique et la sécurité en ligne.
C11 – Coopération internationale et régionale
Il est essentiel d'encourager la coopération internationale et régionale pour relever les défis mondiaux liés aux TIC. L'UIT collabore avec un large éventail d'organisations internationales et régionales pour promouvoir les résultats du SMSI et les TIC au service du développement. Les partenariats avec l'UNESCO, le PNUD, la CNUCED et d'autres institutions des Nations Unies renforcent également l'efficacité des initiatives dans le domaine des TIC et favorisent l'échange de bonnes pratiques.
[bookmark: _Toc200377669]Les quatre principales grandes orientations de l'UIT
L'UIT joue le rôle de coordonnateur principal pour d'importantes grandes orientations du SMSI, qui sont essentielles pour la mise en œuvre du Plan d'action de Genève et de l'Agenda de Tunis. Ces grandes orientations portent sur des domaines fondamentaux tels que le développement des infrastructures, le renforcement des capacités, la cybersécurité et les environnements réglementaires.
Plus précisément, l'UIT coordonne les grandes orientations suivantes:
1)	Grande orientation C2 – Infrastructure de l'information et de la communication: axée sur le développement de l'infrastructure des télécommunications/TIC en vue de réduire la fracture numérique et d'assurer l'accès universel aux TIC.
2)	Grande orientation C4 – Renforcement des capacités: vise à renforcer les capacités des personnes et des institutions de manière à ce qu'elles puissent utiliser efficacement les TIC.
3)	Grande orientation C5 – Établir la confiance et la sécurité dans l'utilisation des TIC: répond à la nécessité d'instaurer un environnement numérique sûr et digne de confiance.
4)	Grande orientation C6 – Créer un environnement propice: met l'accent sur la création d'un environnement politique et réglementaire propice au développement des TIC.
En outre, l'UIT s'investit dans le cadre d'autres grandes orientations du SMSI en tant que coordonnateur conjoint ou partenaire, et collabore ainsi avec différentes parties prenantes au service du développement des TIC. Cette participation importante met en relief le rôle global que joue l'UIT dans la promotion du cadre du SMSI.
Le Forum annuel du SMSI, organisé par l'UIT depuis 2009, réunit des parties prenantes diverses, notamment des représentants de gouvernements, du secteur privé, de la société civile et d'organisations internationales, dans le but d'échanger, de partager des connaissances et de mener des activités de collaboration sur les TIC au service du développement.
C2 – Infrastructure de l'information et de la communication
Il est essentiel de développer une infrastructure de l'information et de la communication solide pour réduire la fracture numérique et garantir l'accès universel aux technologies numériques.
L'UIT, en sa qualité de coordonnateur principal pour la grande orientation C2, a concentré ses efforts sur les éléments suivants:
–	Appui technique et normalisation: aider les États Membres de l'UIT à développer et à mettre en place des infrastructures TIC modernes, sûres, accessibles et financièrement abordables. L'UIT élabore également des normes internationales qui garantissent l'interopérabilité et la qualité des services TIC. Le Secteur des radiocommunications de l'UIT a pour objectif de faciliter la collaboration internationale afin d'assurer une utilisation équitable, rationnelle, efficace et économique du spectre des fréquences radioélectriques et des orbites des satellites.
–	Initiatives de déploiement d'infrastructures: en particulier dans les zones rurales et mal desservies. Par exemple, l'initiative Giga, lancée en partenariat avec l'UNICEF, vise à connecter chaque école à l'Internet et à offrir aux élèves un accès à des ressources et à des possibilités d'apprentissage en ligne.
–	Appui en faveur des points d'échange Internet (IXP): indispensables pour améliorer la connectivité Internet et réduire les coûts. Les points IXP facilitent l'échange de trafic Internet au niveau local, et améliorent ainsi l'efficacité et la qualité de fonctionnement des services Internet.
–	Cartographie, analyse et visualisation de l'infrastructure de connectivité: cartographie de l'infrastructure de connectivité existante, analyse des lacunes et visualisation de la couverture du réseau pour orienter les décisions d'investissement et de politique générale. Ces fonctions garantissent un déploiement ciblé et viable des infrastructures TIC permettant de réduire la fracture numérique.
–	Appui technique relatif aux technologies émergentes: aider à développer et à mettre en place des infrastructures TIC modernes, sûres, accessibles et financièrement abordables. Cet appui vise également à garantir l'interopérabilité, la qualité de service et l'adoption de technologies émergentes telles que la 5G, les réseaux fondés sur l'IA et les communications quantiques, afin que les États Membres puissent atteindre leurs objectifs en matière de transformation numérique.
–	Initiatives de déploiement d'infrastructures: diriger les efforts visant à développer l'infrastructure TIC, en particulier dans les zones mal desservies et les zones rurales. Par exemple, appuyer l'initiative Giga, lancée en partenariat avec l'UNICEF, qui vise à connecter chaque école à l'Internet et à offrir aux élèves un accès à des ressources et à des possibilités d'apprentissage en ligne.
–	Gestion du spectre et communications spatiales: coordonner l'attribution et la gestion du spectre en vue d'optimiser l'utilisation des fréquences radioélectriques. L'UIT a mis au point des kits pratiques de gestion du spectre (à savoir le Système de gestion du spectre pour les pays en développement (SMS4DC) et la méthode de calcul harmonisée pour l'Afrique (HCM4A)), afin d'aider les États Membres à harmoniser l'utilisation du spectre et à réduire les brouillages. L'Union contribue en particulier au maintien de la connectivité dans les situations d'urgence, appuie les opérations humanitaires et les interventions en cas d'urgence qui sauvent des vies, aide les pays sans littoral en leur proposant des solutions de communication par satellite et contribue à renforcer les capacités des ressources orbitales.
–	Appui en faveur de la radiodiffusion: fournir des orientations relatives à la modernisation des infrastructures de radiodiffusion pour soutenir la transformation numérique dans le secteur des médias.
–	Infrastructure publique numérique: faciliter les initiatives de renforcement des capacités, organiser des ateliers de sensibilisation et encourager la coopération entre les gouvernements, le secteur privé et les communautés techniques pour relever les défis liés à la mise en œuvre de l'infrastructure publique numérique et appuyer la transformation et l'inclusion numériques à l'échelle mondiale.
–	Connectivité large bande: la Commission UIT/UNESCO sur le large bande agit de sorte que chaque pays dispose de services de communication large bande efficaces, sûrs, sécurisés et durables, une condition essentielle pour accélérer la réalisation des objectifs de développement nationaux et internationaux.
Difficultés rencontrées dans la mise en œuvre de la grande orientation C2:
–	Contraintes liées aux ressources et au financement: le développement et l'entretien d'infrastructures de l'information et de la communication nécessitent des ressources et des investissements financiers considérables. Il peut être très difficile d'obtenir un financement adéquat et pérenne dans le cadre de ces initiatives.
–	Données: il est primordial de s'assurer que les parties prenantes ont accès à des données pertinentes et actualisées pour prendre des décisions éclairées et assurer une planification efficace. Toutefois, les disparités en matière de disponibilité et de qualité des données peuvent entraver les efforts visant à développer et à entretenir des infrastructures TIC robustes.
–	Coordination et collaboration: il est difficile de mobiliser efficacement un ensemble divers de parties prenantes, notamment des entités gouvernementales, des acteurs du secteur privé et la société civile, car leurs priorités et leurs intérêts diffèrent.
–	Fracture numérique: l'un des principaux objectifs de cette grande orientation est d'améliorer l'accès à l'infrastructure de l'information et de la communication. Toutefois, la fracture numérique actuelle demeure un obstacle important.
–	Durabilité: garantir la viabilité à long terme des initiatives relatives à l'infrastructure de l'information et de la communication représente un défi de taille. Il est nécessaire d'assurer un soutien, un suivi et un renforcement des capacités constants pour que l'infrastructure conserve sa pertinence et son efficacité.
–	Préoccupations en matière de confidentialité et de sécurité: l'expansion de l'infrastructure de l'information et de la communication soulève des questions importantes liées à la confidentialité et à la sécurité des données. Il est indispensable d'appliquer des mesures garantissant une utilisation responsable et éthique de ces technologies.
C4 – Renforcement des capacités
Il est primordial de doter les personnes et les institutions des capacités à utiliser efficacement les TIC pour promouvoir la maîtrise des outils numériques et le perfectionnement des compétences.
En sa qualité de coordonnateur principal pour la grande orientation C4, l'UIT a mis en œuvre divers programmes, notamment les suivants:
–	Académie de l'UIT: principale plate-forme de l'UIT pour le renforcement des capacités et la formation dans le domaine des TIC. Elle propose un large choix de cours, d'ateliers et de programmes de formation destinés à renforcer les compétences et les connaissances des professionnels des TIC, des décideurs et d'autres parties prenantes. Fin 2024, plus de 62 000 utilisateurs issus de tous les États Membres [3] étaient inscrits sur la plate-forme.
–	Programmes de formation spécialisés: programmes proposés par l'UIT portant sur des thèmes tels que la gestion du spectre, la cybersécurité, la qualité de service et les compétences numériques. Ceux-ci sont conçus pour répondre aux besoins particuliers des différents groupes cibles et veiller à ce que ces derniers disposent des compétences nécessaires pour prospérer dans l'économie numérique. Le Bureau des radiocommunications de l'UIT (BR) organise tous les deux ans des séminaires mondiaux sur la gestion du spectre ainsi que des séminaires régionaux visant à répondre aux besoins particuliers des pays en développement. L'un des objectifs du BR est d'organiser des séminaires régionaux, afin de tenir compte de manière équitable de toutes les régions de l'UIT.
–	Centres de formation de l'Académie de l'UIT: centres établis dans différentes régions pour assurer une formation de qualité et des services de renforcement des capacités. Ils collaborent avec des institutions locales et des experts dans le but de dispenser des programmes de formation adaptés au contexte régional.
–	Initiative sur les centres de transformation numérique: lancée en 2019 sous la forme d'un partenariat entre l'UIT et Cisco. L'objectif de cette initiative est de dispenser une formation aux compétences numériques élémentaires et intermédiaires aux communautés mal desservies dans lesquelles les centres de transformation numérique exercent leurs activités. Jusqu'en 2024, l'initiative avait permis de créer 14 centres dans différents pays et régions et de former des milliers de participants [4]. Plus de 390 000 participants, dont 54% de femmes, ont suivi une formation depuis le lancement de l'initiative.
–	Coalition pour les compétences en matière d'IA: menée sous l'impulsion de l'Initiative "L'IA au service du bien social pour produire des effets" de l'UIT dans l'objectif qu'elle devienne la principale plate-forme mondiale, ouverte, fiable et inclusive des Nations Unies pour l'enseignement de l'IA et le renforcement des capacités en la matière.
Difficultés rencontrées dans la mise en œuvre de la grande orientation C4:
–	Ressources limitées: l'insuffisance de l'infrastructure des TIC (accès à la connectivité, dispositifs) peut entraver l'efficacité des initiatives de renforcement des capacités. Le manque de fonds suffisants pour mener à bien des programmes complets de renforcement des capacités compromet la pérennité et l'évolutivité de telles initiatives.
–	Persistance de la fracture numérique et du déficit de compétences numériques: les inégalités d'accès aux technologies numériques, en particulier dans les zones difficiles d'accès, accentuent le déficit de compétences numériques au sein des communautés mal desservies, qui risquent d'être encore plus marginalisées.
–	Politique et réglementation: le manque de coordination et d'harmonisation des politiques au niveau national pourrait donner lieu à des incohérences dans la mise en œuvre des programmes de renforcement des capacités à l'échelle mondiale.
–	Capacité d'adaptation à un environnement technologique en mutation rapide: les activités de renforcement des capacités peuvent être dépassées si celles-ci ne suivent pas le rythme soutenu des dernières évolutions technologiques. Il est donc primordial de s'adapter constamment aux technologies émergentes et à l'évolution des besoins.
–	Suivi et évaluation: absence de systèmes normalisés de suivi et d'évaluation permettant de mesurer avec précision les retombées des programmes de renforcement des capacités, en particulier les avantages à long terme des actions de renforcement des capacités visant à favoriser le développement socio-économique et l'autonomisation des citoyens.
C5 – Établir la confiance et la sécurité dans l'utilisation des TIC
Il est primordial de garantir la sécurité et la fiabilité pour instaurer un climat de confiance dans l'utilisation des technologies numériques. En sa qualité de coordonnateur principal pour la grande orientation C5, l'UIT a mis en œuvre ce qui suit:
–	Programme mondial cybersécurité (GCA): cadre destiné à promouvoir la cybersécurité et à instaurer un climat de confiance dans l'utilisation des TIC. Il répond aux défis grandissants de la cybersécurité et vise à instaurer un climat de confiance dans l'utilisation des technologies numériques. Le Programme a également été revu en 2022, et la Conférence de plénipotentiaires de l'UIT a pris note des lignes directrices relatives à son utilisation. L'UIT élabore des normes internationales en matière de cybersécurité, promeut des stratégies nationales de cybersécurité et appuie les initiatives visant à protéger les enfants en ligne.
–	Protection en ligne des enfants: initiative visant à protéger les enfants contre les risques en ligne et à promouvoir une utilisation sûre et responsable de l'Internet. Elle englobe des lignes directrices, des programmes de formation et des campagnes de sensibilisation visant à former les enfants, les parents et les éducateurs à la sécurité en ligne. Conformément à l'accord signé avec le Royaume d'Arabie saoudite, l'UIT met en œuvre le projet "Créer un cyberenvironnement sûr et de nature à autonomiser les enfants", dans le cadre duquel un certain nombre de cours de formation en ligne adaptés au rythme de chacun sont dispensés à toutes les parties prenantes concernées, par l'intermédiaire de l'Académie de l'UIT. Il était prévu que l'UIT présente, à la mi-2023, deux solutions interactives – une application web et un jeu en ligne – destinées à donner les moyens aux enfants et aux jeunes de devenir des citoyens responsables de la société du numérique.
–	Mesures juridiques: mises en œuvre par l'intermédiaire du Secteur du développement des télécommunications (UIT-D) pour aider les États Membres de l'UIT à comprendre les aspects juridiques de la cybersécurité. Dans le cadre de la priorité 5 de l'UIT-D définie dans le Plan d'action de Kigali, et compte tenu de la Question 3/2 de l'UIT-D, une assistance relative aux aspects juridiques de la cybersécurité est fournie au moyen des ressources de l'UIT en matière de législation sur la cybercriminalité. L'UIT collabore étroitement avec des partenaires tels que l'Office des Nations Unies contre la drogue et le crime (ONUDC).
Mesures techniques et de procédure
–	Les Commissions d'études 5, 11, 13, 16, 17 et 20 de l'UIT-T s'attachent à élaborer des normes de sécurité (voir le catalogue des Recommandations UIT-T) sur des sujets très divers, de l'économie circulaire à l'informatique en nuage, en passant par la confiance à l'égard des technologies, la sécurité électromagnétique, les réseaux de distribution de clés quantiques, les procédures et protocoles de signalisation et des applications spécifiques comme les normes JPEG 2000 et oneM2M.
–	Plusieurs groupes spécialisés de l'UIT-T (dont la liste est disponible sur cette page) étudient actuellement les aspects liés à la confiance pour diverses technologies émergentes.
–	Le Secteur des radiocommunications de l'UIT (UIT-R) a défini des principes de sécurité précis pour les réseaux IMT (3G, 4G et 5G). Il a également publié des Recommandations sur les questions de sécurité relatives à l'architecture de gestion des réseaux pour les systèmes numériques à satellites et sur l'amélioration de la qualité de fonctionnement du protocole de commande de transmission sur les réseaux à satellite (voir ici). Des informations relatives aux technologies mobiles futuristes prévues pour les "IMT à l'horizon 2020 et au-delà" sont disponibles ici.
État de préparation des institutions
–	Depuis 2012, l'UIT collabore avec des États Membres, des partenaires et des organisations mondiales en vue de renforcer la cybersécurité, moyennant la création d'équipes d'intervention en cas d'incident informatique (CIRT) aux niveaux national et régional. De plus, l'UIT mène des évaluations du niveau de maturité des équipes CIRT afin d'améliorer encore les capacités de ces équipes. Jusqu'à présent, l'UIT a fourni une assistance à 84 pays, dans le cadre de l'évaluation de leur état de préparation en matière de cybersécurité, en vue de créer des équipes nationales CIRT ou d'améliorer les équipes existantes. L'UIT a mis en œuvre 21 projets ayant trait aux équipes CIRT et travaille actuellement sur trois autres projets.
–	L'UIT continue de collaborer activement avec le Forum pour les équipes d'intervention en cas d'incident (FIRST), en vue de renforcer le cadre de services des équipes de réponse aux incidents de sécurité informatique (CSIRT) et de réviser des supports de formation pour le renforcement des capacités dans la gestion des interventions des équipes CIRT nationales.
–	Au mois de mai 2024, l'UIT avait organisé 42 cyberexercices internationaux, régionaux ou nationaux (y compris trois cyberexercices mondiaux), auxquels plus de 140 pays et 2 500 professionnels des six régions de l'UIT ont pris part. Le tout premier cyberexercice mondial en présentiel s'est tenu en avril 2024, à l'aimable invitation du Conseil de la cybersécurité des Émirats arabes unis.
Renforcement des capacités
–	Des forums régionaux sur la cybersécurité ont été organisés à l'intention de toutes les régions de l'UIT à des fins de renforcement des capacités. Après la CMDT-22, les travaux relatifs à la Question 3/2 (Sécurisation des réseaux d'information et de communication: bonnes pratiques pour créer une culture de la cybersécurité) se poursuivent.
–	L'UIT s'est appuyée sur la deuxième édition du Guide sur l'élaboration d'une stratégie nationale en matière de cybersécurité, publiée en 2021 en collaboration avec 20 partenaires internationaux, et travaille actuellement avec plusieurs pays et territoires pour faire progresser les stratégies de ces derniers dans le domaine de la cybersécurité, moyennant des exercices de simulation en présentiel et l'évaluation des plans d'action en collaboration avec le Royaume-Uni. L'UIT, en concertation avec les parties prenantes, prévoit de lancer le processus de mise à jour de ce Guide en 2025.
–	Par l'intermédiaire de l'Académie de l'UIT, des Centres d'excellence de l'UIT et des Centres de formation de l'Académie de l'UIT, l'Union continue de proposer des activités de formation et des ateliers dans divers domaines liés à la cybersécurité.
–	Dans le cadre des efforts qu'elle déploie pour renforcer les compétences en matière de cybersécurité, l'UIT a mené à bien plusieurs éditions du Programme de mentorat intitulé "Les femmes dans le secteur de la cybersécurité".
–	L'UIT coopère actuellement avec plusieurs pays dans le cadre du projet "La cybersécurité au service du bien social", soutenu par la République de Corée, en vue d'assurer un accès gratuit à des outils, des formations et des services par l'intermédiaire de cinq Membres du Secteur de l'UIT-D, comprenant des évaluations sur les stratégies nationales de cybersécurité, des outils de suivi de la vulnérabilité dans le cyberespace et des formations aux compétences en matière de cybersécurité.
–	L'UIT a coopéré avec l'Organisation des États américains (OEA) pour définir une approche systémique concernant l'éducation à la cybersécurité, et continue d'organiser des ateliers au niveau national et d'aider les pays à franchir de nouvelles étapes en utilisant le cadre.
–	L'UIT a collaboré avec le Royaume de Suède, Microsoft et le Forum mondial sur la cyberexpertise (GFCE) concernant la création d'un recueil consacré à l'intégration de la cybersécurité dans le développement.
–	L'Indice mondial de cybersécurité (GCI) de l'UIT met en évidence et évalue les engagements des pays du monde entier en matière de cybersécurité. Le dernier rapport de l'Indice GCI met en avant les progrès importants accomplis dans le cadre des activités mondiales en matière de cybersécurité, qui s'expliquent par le renforcement des mesures juridiques, techniques et organisationnelles entrepris par de nombreux pays.
Coopération internationale dans le domaine de la cybersécurité
–	L'UIT renforce ses relations et ses partenariats avec diverses organisations et initiatives régionales ou internationales, notamment l'OEA, l'Agence de l'Union européenne chargée de la sécurité des réseaux et de l'information (ENISA), INTERPOL, la Communauté économique des États de l'Afrique de l'Ouest (CEDEAO), la Banque mondiale, le Forum FIRST, le Forum GFCE et les associations régionales d'équipes CSIRT/CERT, comme AP CERT, AFRICA CERT et OIC CERT, en vue d'éviter le chevauchement inutile d'activités et d'identifier les domaines dans lesquels une collaboration peut être instaurée.
–	Conformément à la Décision 630 (session de 2023 du Conseil), l'UIT met actuellement en place des sources d'information visant à aider les États Membres à renforcer leurs capacités en matière de cybersécurité et de cyberrésilience, et a invité les États Membres ainsi que d'autres parties prenantes à contribuer à ces efforts en présentant des bonnes pratiques, des ressources et des informations dans ce domaine.
–	L'UIT a continué de travailler avec les parties prenantes dans le cadre du Groupe de travail à composition non limitée sur la sécurité des TIC et de leur utilisation (OEWG), en contribuant à l'exercice de mise en correspondance des activités de renforcement des capacités du Groupe, en acquérant une meilleure compréhension des besoins actuels en matière de cybersécurité à l'aide de l'Indice GCI et en présentant les retombées de l'Initiative "HerCyberTracks".
–	L'UIT collabore avec des États Membres pour s'acquitter de sa mission, notamment avec la République tchèque, l'Allemagne, le Royaume d'Arabie saoudite et le Royaume‑Uni.
Difficultés rencontrées dans la mise en œuvre de la grande orientation C5
–	Mobilisation de ressources suffisantes dans les meilleurs délais: faire en sorte que les ressources adéquates – financières, techniques et humaines – soient mobilisées dans les meilleurs délais pour appuyer les initiatives en matière de cybersécurité reste un défi permanent.
–	Participation des parties prenantes: il est essentiel de mobiliser un large éventail de parties prenantes, y compris les gouvernements, le secteur privé, la société civile et les organisations internationales, mais cela s'avère souvent difficile en raison de leurs priorités et capacités diverses.
–	Évolution des besoins et des capacités: l'évolution rapide des technologies et des menaces exige une adaptation permanente. De nombreuses parties prenantes ont du mal à suivre le rythme de ces évolutions et présentent donc des lacunes en matière de préparation et de résilience en matière de cybersécurité.
C6 – Créer un environnement propice
Il est essentiel de créer un environnement politique et réglementaire propice pour favoriser la croissance et l'innovation numériques.
En sa qualité de coordonnateur principal pour la grande orientation C6, l'UIT concentre ses efforts sur ce qui suit:
–	Orientations en matière de politique et de réglementation: aider les pays à adopter des cadres et politiques réglementaires qui favorisent le développement des TIC. Il s'agit notamment des bonnes pratiques visant à stimuler la concurrence, à garantir un accès universel et à encourager les investissements dans les infrastructures TIC.
–	Colloque mondial des régulateurs: manifestation annuelle organisée par l'UIT qui réunit des régulateurs du monde entier pour débattre de questions politiques et réglementaires liées aux TIC. Le Colloque offre un cadre permettant de partager des expériences, d'échanger sur les difficultés et de rechercher des solutions.
–	Plate-forme et formation dans le domaine de la réglementation numérique: aider les régulateurs à acquérir les compétences et les connaissances leur permettant de créer des environnements réglementaires efficaces. Ces programmes portent notamment sur la gestion du spectre, la politique de la concurrence et la protection des consommateurs.
–	Séminaires mondiaux des radiocommunications de l'UIT: organisés tous les deux ans par le BR pour proposer une formation et une assistance aux États Membres en ce qui concerne la gestion du spectre et les activités de radiocommunication de l'UIT.
–	Séminaires régionaux des radiocommunications de l'UIT: organisés conjointement avec les États Membres pour proposer une formation et une assistance en ce qui concerne la gestion du spectre et les activités de radiocommunication de l'UIT.
La Coalition pour le numérique Partner2Connect menée par l'UIT a également mobilisé des engagements qui contribueront à renforcer les compétences et la réglementation et à garantir l'inclusion numérique.
La Commission UIT-UNESCO sur le large bande fait figure de pionnière et de chef de file en matière de produits de connaissance sur les TIC et les ODD. Elle dispose d'un modèle éprouvé de résultats collaboratifs et consensuels obtenus par les parties prenantes membres, notamment les suivants:
–	Plus de 35 conclusions de Groupe de travail sur le développement du numérique et publication de plus de 300 recommandations élaborées en collaboration. Ces recommandations d'actions s'adressent à chaque groupe de parties prenantes de l'écosystème numérique.
–	Quatorze éditions du rapport annuel sur la situation du large bande, qui analysent les enjeux et les réussites en matière de connectivité à l'échelle mondiale et suivent les progrès accomplis dans la réalisation de ses sept grands objectifs, avec plus de 70 recommandations et conclusions uniques élaborées de manière consensuelle par les membres de la Commission dans différentes catégories telles que les politiques et la réglementation, le financement et l'investissement, les questions environnementales/sociales et de gouvernance, l'entrepreneuriat et l'inclusion.
Difficultés rencontrées dans la mise en œuvre de la grande orientation C6
–	Réformes politiques et réglementaires: il est nécessaire d'apporter des modifications aux cadres politiques et réglementaires des TIC pour créer un environnement inclusif et propice. Pour cela, il convient d'élaborer un langage commun fondé sur la consultation et les données factuelles, de redéfinir et de mettre en œuvre des programmes d'action, et de renforcer constamment les compétences.
–	Abattre les cloisons dans la réglementation collaborative: l'un des principaux défis aux niveaux national et régional est de surmonter les effets du cloisonnement et de l'isolement. Une réglementation collaborative efficace exige d'unir un éventail de compétences spécialisées et de mécanismes d'application afin d'uniformiser les règles du jeu entre les pays.
–	Cadres propices à l'investissement: s'il est vrai que les gouvernements pourraient collaborer plus étroitement sur la question des incitations réglementaires et économiques, la clé est d'établir des cadres politiques et réglementaires propices à l'investissement. Ces cadres devraient appuyer la transformation numérique dans toutes les industries et dans tous les secteurs, en encourageant le secteur privé à investir dans les TIC pour rendre l'accès à ces technologies plus abordable sur le plan financier et réduire les inégalités.
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Le rôle que joue l'UIT en tant que coordonnateur conjoint et partenaire dans le cadre de plusieurs grandes orientations du SMSI témoigne de son engagement à mettre les technologies au service du développement durable. En menant à bien des projets porteurs d'effets et en faisant preuve de collaboration, l'UIT a contribué à accélérer la mise en œuvre du Plan d'action de Genève et de l'Agenda de Tunis, et ainsi à faire progresser les technologies numériques au profit de toutes les populations et de toutes les communautés du monde entier.
Au-delà de ses quatre grandes orientations, l'UIT agit en tant que coordonnateur conjoint ou partenaire principal dans le cadre de sept autres grandes orientations du SMSI. La présente section vise à mettre en avant les contributions de l'UIT en faveur de ces grandes orientations et à présenter des expériences de terrain qui témoignent des retombées de ces initiatives.
C1 – Le rôle des gouvernements et de toutes les parties prenantes dans la promotion des TIC pour le développement
L'UIT collabore avec des gouvernements et des parties prenantes dans le but de promouvoir le rôle des TIC dans le développement. Elle plaide notamment en faveur de l'adoption de politiques qui soutiennent l'inclusion numérique, l'innovation et l'utilisation des TIC en vue d'atteindre les ODD. Les partenariats public-privé et les activités de promotion des politiques constituent des éléments essentiels des activités menées par l'UIT en la matière.
Récit de terrain: en collaboration avec les gouvernements locaux, l'UIT a appuyé l'établissement de stratégies numériques nationales accordant la priorité à l'infrastructure des TIC et à la maîtrise des outils numériques. Par exemple, le plan directeur "Smart Rwanda" vise à transformer le Rwanda en une économie fondée sur la connaissance en tirant parti des TIC. Il met l'accent sur la formation aux compétences numériques et les services d'administration en ligne.
C3 – L'accès à l'information et au savoir
Garantir l'accès à l'information et au savoir est fondamental pour l'inclusion numérique. L'UIT met en œuvre des initiatives contribuant à améliorer la maîtrise des outils numériques et permettant aux communautés mal desservies et marginalisées d'accéder aux TIC. Les plates-formes de partage de connaissances, telles que le Forum du SMSI, facilitent l'échange de bonnes pratiques et la réussite des projets.
Récit de terrain: l'initiative relative aux Centres de transformation numérique, appuyée par l'UIT, a contribué à établir des centres de formation dans différentes régions pour renforcer les compétences numériques des populations des pays en développement. Ces centres dispensent des formations essentielles à la maîtrise des outils numériques et aux compétences numériques à l'intention des communautés mal desservies, afin de donner aux populations les moyens de prendre part à l'économie numérique.
C7 – Les applications TIC
Les applications TIC utilisées dans différents secteurs (administration publique en ligne, commerce électronique, télé-enseignement, télésanté, cybertravail, cyberécologie, cyberagriculture et cyberscience) améliorent la qualité de vie et favorisent le développement durable. L'UIT appuie la conception et la mise en œuvre de ces applications en fournissant une assistance technique et en encourageant les bonnes pratiques.
Récit de terrain: le projet de cybersanté pour tous, lauréat du Prix du SMSI en 2024, tire parti de la télémédecine et des applications de santé mobile pour améliorer l'accès aux soins de santé dans les zones reculées. Il a permis d'améliorer considérablement la fourniture de soins de santé en proposant des consultations à distance et des services de suivi de la santé.
C8 – Diversité et identité culturelles, diversité linguistique et contenus locaux
Il est essentiel de promouvoir la diversité culturelle et linguistique pour veiller à ce que les TIC soient pertinentes et accessibles pour des populations diverses. L'UIT appuie la création de contenus numériques multilingues, collabore avec l'UNESCO pour préserver le patrimoine culturel grâce à la généralisation du numérique et fournit une assistance technique pour le développement de contenus locaux.
Récit de terrain: la collaboration entre l'UIT et l'UNESCO dans le cadre du projet de préservation du patrimoine numérique a abouti à la dématérialisation des artefacts culturels et à la création de répertoires en ligne. Cette initiative permet de préserver le patrimoine culturel et de le rendre accessible à une audience mondiale, et promeut ainsi la diversité et l'identité culturelles.
C9 – Médias
Le renforcement de l'infrastructure médiatique et la promotion de la liberté d'expression sont des éléments fondamentaux de l'action menée par l'UIT. Cette dernière fournit une assistance technique concernant la radiodiffusion numérique communautaire, soutient le développement des médias dans les pays en développement et propose des programmes de formation à l'intention des professionnels des médias pour améliorer leurs compétences numériques.
Depuis 2024, l'UIT contribue activement à favoriser le développement des médias et le renforcement des capacités, en particulier dans les pays en développement, au moyen de programmes de formation et d'ateliers visant à améliorer les connaissances et les compétences médiatiques. En outre, elle défend la liberté d'expression et la protection des journalistes en collaborant avec d'autres organisations pour créer un environnement plus sûr pour les professionnels des médias.
Afin de promouvoir l'inclusion numérique, l'UIT a lancé plusieurs initiatives garantissant un accès aux médias et à l'information aux communautés marginalisées, notamment des projets visant à réduire la fracture numérique. En outre, elle encourage l'initiation aux médias et à l'information pour aider les populations à analyser et à utiliser avec un regard critique les informations provenant de différentes sources médiatiques, met au point des ressources pédagogiques et mène des campagnes de sensibilisation. Enfin, l'UIT appuie des initiatives médiatiques communautaires pour faire en sorte que différentes voix soient entendues, fournit une assistance technique et alloue des fonds aux stations de radio et de télévision communautaires.
Récit de terrain: en partenariat avec des organisations médiatiques locales, l'UIT a créé des stations de radio communautaires en zone rurale, qui donnent la parole à des acteurs locaux et permettent d'accéder à l'information. Ces stations jouent un rôle primordial dans la diffusion d'informations sur la santé, l'éducation et le développement communautaire.
C10 – Dimensions éthiques de la société de l'information
Il est essentiel d'élaborer des lignes directrices et des normes éthiques relatives à l'utilisation des TIC pour favoriser un comportement numérique responsable. Les initiatives de l'UIT comprennent des lignes directrices sur la confidentialité des données, la cybersécurité et l'utilisation éthique de l'IA et d'autres technologies émergentes. Des campagnes de sensibilisation et des programmes pédagogiques promeuvent la citoyenneté numérique et la sécurité en ligne.
Dans le cadre de l'initiative de l'UIT sur la protection en ligne des enfants, par exemple, des campagnes de sensibilisation et des programmes de formation ont été mis en œuvre pour former les enfants, les parents et les éducateurs à la sécurité en ligne. Ces activités ont touché des millions d'enfants dans le monde et contribué à promouvoir une utilisation sûre et responsable des TIC.
L'essor de l'IA a donné un caractère nouveau et urgent aux discussions sur l'éthique dans le domaine des technologies. La Journée de la gouvernance de l'IA, organisée par l'UIT dans le cadre des conférences du SMSI+20 et "L'intelligence artificielle au service du bien social" en mai 2024, a rassemblé des décideurs (dont de nombreux représentants de pays en développement) pour examiner la question du changement fondamental de principes et de pratiques à entreprendre pour parvenir à une IA responsable.
C11 – Coopération internationale et régionale
Il est essentiel d'encourager la coopération internationale et régionale pour relever les défis mondiaux liés aux TIC. L'UIT collabore avec un large éventail d'organisations internationales et régionales pour promouvoir les résultats du SMSI et les TIC au service du développement. Les partenariats avec l'UNESCO, le PNUD, la CNUCED et d'autres institutions des Nations Unies renforcent également l'efficacité des initiatives dans le domaine des TIC et favorisent l'échange de bonnes pratiques.
La Commission "Le large bande au service du développement durable" – partenariat multi‑parties prenantes de haut niveau dirigé par l'UIT et l'UNESCO – encourage la coopération numérique en élaborant des recommandations concrètes pour parvenir à la connectivité universelle et en déployant des efforts visant à faire profiter tout un chacun des avantages révolutionnaires de la transformation numérique.
Les commissions d'études de l'UIT ont contribué à faire avancer le processus du SMSI. Les commissions d'études des Secteurs de la normalisation (UIT-T) et des radiocommunications (UIT-R) rassemblent des experts du monde entier pour aider à coordonner les services et à harmoniser les normes, tandis que les commissions d'études du Secteur du développement (UIT-D) se concentrent sur la mise à disposition d'une connectivité efficace et la promotion d'une transformation numérique durable.
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Le Forum annuel du SMSI, que l'UIT accueille depuis 2009 et organise conjointement avec l'UNESCO, le PNUD et la CNUCED, en collaboration avec plus de 40 entités des Nations Unies, sert de cadre multi-parties prenantes de dialogue, de collaboration et de partage de connaissances. Il élabore des recommandations politiques concrètes et encourage les initiatives collaboratives. En rassemblant les multiples parties prenantes du processus du SMSI, le Forum en est devenu une pierre angulaire.
Au cours des quinze dernières années, le Forum du SMSI est devenu la principale plate‑forme multi-parties prenantes du monde au service du développement numérique, et mobilise ainsi une communauté véritablement mondiale. Le Forum, auquel participent plus de 160 pays, a accueilli plus de 50 000 parties prenantes, sur place et à distance, y compris des représentants de gouvernements, du secteur privé, de la société civile, d'établissements universitaires et d'organisations internationales.
Il se distingue par son approche inclusive et participative et constitue une pierre angulaire du processus du SMSI en favorisant le développement numérique par le dialogue, la collaboration et l'échange de bonnes pratiques entre diverses parties prenantes, notamment des gouvernements, des entités du secteur privé, des organisations de la société civile, des organisations internationales et des établissements universitaires. Au programme de chaque édition figurent des sessions politiques de haut niveau, des ateliers thématiques et des discussions interactives traitant des questions urgentes dans le secteur mondial des technologies. Ce Forum, dont les différents thèmes annuels reflètent les tendances et défis qui se font jour, fait en sorte que divers points de vue soient pris en compte lors de l'élaboration des politiques et stratégies numériques, permettant ainsi aux parties prenantes de rester informées et de s'adapter aux avancées technologiques et politiques.
Les principaux résultats de chaque année sont les suivants:
–	Recommandations politiques: le Forum produit des recommandations politiques concrètes qui guident les parties prenantes dans la mise en œuvre de stratégies numériques efficaces. Ces recommandations sont fondées sur les points de vue et les expériences partagés par les participants au cours des sessions.
–	Bonnes pratiques et études de cas: le Forum met en lumière des projets et initiatives réussis qui illustrent le pouvoir de transformation des TIC. Ces bonnes pratiques et études de cas constituent des ressources précieuses pour les parties prenantes qui cherchent à reproduire et à appliquer plus largement des modèles qui ont fait leurs preuves.
–	Initiatives de collaboration: le Forum encourage la création d'initiatives de collaboration et de partenariats pour relever certains défis dans le secteur des TIC. Ces initiatives tirent parti des forces et des ressources de multiples parties prenantes pour atteindre des objectifs communs.
Depuis sa création en 2009, le Forum du SMSI a évolué, passant d'une plate-forme de mise en œuvre post-sommet à la principale instance multi-parties prenantes du monde pour le développement numérique. L'édition inaugurale du Forum tenue en 2009 a constitué le moment où le Sommet du SMSI, qui était une phase, est devenu un processus annuel, et a mis l'accent sur une mise en œuvre inclusive et sur l'édification des sociétés de l'information. En 2010 et 2011, le Forum s'est intéressé au rôle des TIC dans le développement et à leur rôle de catalyseur dans la réalisation des Objectifs du Millénaire pour le développement. En 2012, la durabilité est devenue un thème central avec l'organisation de sessions consacrées à l'utilisation des TIC dans la gestion des catastrophes et la protection de l'environnement. L'édition de 2013 a mis l'accent sur la maîtrise des outils numériques, le multilinguisme et la diversité culturelle, et jeté les bases de la Manifestation phare de haut niveau SMSI+10 de 2014. Cette réunion spéciale a permis de passer en revue les progrès accomplis par le SMSI pendant dix ans et de définir une vision pour l'avenir. En 2015, le Forum s'est aligné sur les Objectifs de développement durable (ODD) nouvellement adoptés et a présenté le Tableau de correspondance SMSI-ODD afin de mettre en correspondance les grandes orientations et les cibles mondiales de développement. Au cours des années suivantes, de 2016 à 2018, cet alignement a été renforcé avec la présentation de solutions TIC pour l'éducation, la santé, l'égalité des sexes et l'infrastructure numérique.
Depuis 2019, le Forum du SMSI met davantage l'accent sur la transformation numérique inclusive et la coopération internationale. L'édition de 2019 a insisté sur le rôle des TIC dans l'accélération de la mise en œuvre des ODD, tandis que le Forum de 2020, qui s'est tenu virtuellement en raison de la pandémie de COVID-19, a mis en lumière le rôle essentiel des technologies numériques dans la réponse et la résilience aux crises. En 2021, le Forum s'est penché sur la reprise post-pandémie, en mettant l'accent sur l'équité numérique et la résilience des infrastructures. Les éditions de 2022 et 2023 ont tiré parti de cette dynamique en se concentrant sur le bien-être, l'inclusion, l'innovation et la confiance numérique. La manifestation de haut niveau du Forum SMSI+20 tenue en 2024 a constitué un cadre préparatoire à l'examen des vingt ans et a accordé une place importante à la prochaine phase d'accélération de la coopération. À l'avenir, la manifestation de haut niveau SMSI+20 de 2025 célébrera les vingt ans du processus du SMSI, évaluera les progrès accomplis dans le monde et tracera une nouvelle voie vers un développement numérique inclusif, conformément à l'évolution du programme numérique mondial.
Il convient de reconnaître que chaque Forum du SMSI a constitué bien plus qu'un simple thème ou titre. Chaque édition se caractérisait par un ensemble riche de sessions, de formats et d'interactions entre les parties prenantes, allant des dialogues politiques de haut niveau aux tables rondes ministérielles en passant par des présentations d'innovations locales, des hackathons ou des initiatives menées par des jeunes. Les centaines de sessions tenues chaque année, la participation de milliers de parties prenantes de plus de 160 pays et la contribution de plus de 40 institutions des Nations Unies ont permis au Forum d'aborder un large éventail de sujets, allant de l'éthique de l'IA à l'accessibilité numérique aux systèmes de connaissances autochtones en passant par la cybersécurité et l'infrastructure publique numérique. La force du Forum réside dans sa capacité d'adaptation et son caractère inclusif, qui garantissent un traitement en temps réel des sujets émergents et une prise en compte de tous les points de vue. Si les résumés mettent souvent en relief certains thèmes, ils ne suffisent pas à rendre pleinement compte de l'ampleur, de la diversité et de la profondeur des contributions du Forum du SMSI au développement du numérique dans le monde.
Manifestation de haut niveau du Forum SMSI+20 de 2024
La manifestation de haut niveau du Forum SMSI+20 de 2024 a donné l'occasion aux parties prenantes de discuter des progrès accomplis, d'échanger des bonnes pratiques et de produire des résultats concrets.
Les principaux enseignements de la manifestation de 2024 sont les suivants:
Résultats concrets: les manifestations de ce type visent à orienter les futures initiatives du SMSI, en particulier dans un contexte où les technologies et les priorités politiques continuent d'évoluer rapidement.
Perspectives ministérielles: les tables rondes ministérielles offriront des perspectives de haut niveau sur les défis et les possibilités que présente l'environnement numérique, et les discussions éclaireront l'élaboration des politiques et la planification stratégique.
Résumés des présidents: les résumés des présidents des conférences rendent compte des points importants des discussions de haut niveau et constituent une ressource précieuse permettant aux parties prenantes de comprendre les progrès accomplis pour l'heure et les prochaines étapes du processus du SMSI. Édition de 2024 de la manifestation de haut niveau du Forum SMSI+20: résumé du Président.
L'édition de 2024 de cette manifestation de haut niveau a été accueillie par l'UIT et la Confédération suisse, et organisée conjointement avec l'UNESCO, le PNUD et la CNUCED. Elle s'est tenue du 27 au 31 mai 2024 à Genève (Suisse), des sessions ayant eu lieu du lundi au mercredi au Centre international de conférences de Genève (CICG) et le jeudi et le vendredi au siège de l'UIT.
Dans la perspective de l'examen des vingt ans du SMSI effectué par l'Assemblée générale des Nations Unies, la manifestation de haut niveau du Forum SMSI+20 a constitué un cadre d'échanges multi-parties prenantes et un moteur d'action. Les participants à la manifestation ont fait le point sur les réalisations obtenues, les principales tendances rencontrés et les défis surmontés depuis l'adoption du Plan d'action de Genève de 2003. Cette manifestation a donné l'occasion aux acteurs de la communauté internationale d'évaluer les possibilités de coopération numérique mondiale et d'unir leurs forces au service d'une vision commune tournée vers l'avenir et redynamisée, contribuant ainsi à éclairer l'examen d'ensemble du SMSI+20 mené par l'Assemblée générale des Nations Unies.
La manifestation de haut niveau a rassemblé plus de 4 000 participants sur place et en ligne, dont près de 80 ministres, vice-ministres et directeurs d'autorités de régulation. Elle a réuni des représentants de 160 pays, dont plus de 500 participants de haut niveau ayant pris part à quelque 200 sessions où sont intervenus plus de 100 orateurs.
La manifestation, qui a duré cinq jours, a rassemblé de multiples parties prenantes, notamment des représentants des pouvoirs publics, du secteur privé, du monde universitaire, de la communauté technique et de la société civile. Elle a porté sur de nombreux thèmes, dont les technologies émergentes, le SMSI+20, l'inclusion numérique, les processus de gouvernance numérique, le Pacte numérique mondial, le Sommet de l'avenir, la santé numérique, la connectivité universelle, la transformation numérique durable, la cybersécurité, l'infrastructure publique numérique, et bien d'autres encore.
L'édition de 2024 de la manifestation de haut niveau SMSI+20 était présidée par S. E. M. Albert Rösti, Conseiller fédéral du Département fédéral de l'environnement, des transports, de l'énergie et de la communication (DETEC) de la Suisse. Lors de la cérémonie de clôture, le Président du Forum SMSI+20 a présenté son résumé, dans lequel il a synthétisé les discussions de son point de vue et mis en avant les principales idées et orientations futures qui se dégagent de la manifestation.
Édition de 2024 de la manifestation de haut niveau du Forum SMSI+20: documents finals.
–	Édition de 2024 de la manifestation de haut niveau du Forum SMSI+20: résumé du Président
–	Édition de 2024 de la manifestation de haut niveau du Forum SMSI+20: document final
–	Manifestation de haut niveau du Forum SMSI+20 de 2024: résultats et synthèse de haut niveau
–	Rapport 2024 sur l'inventaire des activités du SMSI
–	Exemples de réussite dans le cadre de l'inventaire 2024 des activités du SMSI
Manifestation de haut niveau SMSI+20 de 2025
Par sa Résolution 1332 sur le rôle de l'UIT dans la mise en œuvre des résultats du SMSI et du Programme de développement durable à l'horizon 2030, le Conseil de l'UIT a décidé, à sa session de 2024, que le Forum 2025 du SMSI devrait être présenté comme la manifestation de haut niveau du Forum SMSI+20 de 2025.
La manifestation sera accueillie conjointement par l'UIT et la Confédération suisse et organisée conjointement par l'UIT, l'UNESCO, le PNUD et la CNUCED, en collaboration avec les autres coordonnateurs des grandes orientations du SMSI et d'autres organisations du système des Nations Unies. Elle aura lieu du 7 au 11 juillet 2025 à Palexpo à Genève (Suisse). Cette manifestation marquera une étape importante des vingt années de mise en œuvre du processus du SMSI et de ses grandes orientations, à savoir l'examen SMSI+20, qui permettra de dresser un bilan des réalisations obtenues, des principales tendances rencontrées, des défis surmontés et des perspectives offertes depuis l'adoption du Plan d'action de Genève.
Le Président désigné pour cette manifestation est S. E. M. Solly Malatsi, Ministre des communications et des technologies numériques de la République sudafricaine.
La manifestation se tiendra en même temps que le Sommet mondial sur l'intelligence artificielle au service du bien social. Les synergies entre ces deux manifestations seront exploitées pour offrir des perspectives complémentaires sur des sujets liés aux technologies émergentes et au numérique au service du développement.
[bookmark: _Toc200377672]La route vers 2030 et au-delà
Le Forum du SMSI peut continuer de servir de catalyseur pour l'innovation, la collaboration et l'élaboration de politiques dans les années à venir. Parmi les priorités à venir figurent notamment les efforts en faveur de la connectivité sur le dernier kilomètre, de la maîtrise des outils numériques, de l'accès financièrement abordable et des possibilités concrètes offertes par le numérique à tout un chacun, en particulier dans les communautés mal desservies et marginalisées.
Le Forum du SMSI peut également encourager une coopération plus forte en vue de créer des cadres de cybersécurité robustes et de protéger l'infrastructure et les données numériques. Le dialogue et la collaboration dans le cadre du processus du SMSI demeurent des atouts essentiels pour bâtir un avenir numérique pour tous.
[bookmark: _Toc200377673]Inventaire des activités du SMSI
L'UIT suit de près les initiatives technologiques menées dans le monde et identifie celles qui réalisent des percées au service du développement durable.
Conformément à l'Agenda de Tunis, l'UIT tient à jour la base de données de l'inventaire des activités du SMSI, qui rassemble des informations sur les initiatives et projets dans le domaine des TIC. Le processus d'inventaire des activités du SMSI est devenu un répertoire international de plus de 15 000 entrées donnant des informations précieuses sur les tendances de développement des TIC et les bonnes pratiques.
En complément de cette base de données, le concours annuel des Prix du SMSI, lancé en 2012, récompense l'excellence dans la mise en œuvre de projets liés aux TIC qui contribuent à la réalisation des objectifs du processus du SMSI.
À propos de la base de données
La base de données de l'inventaire des activités du SMSI constitue une ressource précieuse pour décrire et faire connaître les projets et initiatives numériques, ainsi que pour les évaluer au regard des grandes orientations du SMSI. La base de données encourage donc la coopération, l'investissement et le partage de connaissances, tandis que les initiatives bien établies témoignent du pouvoir de transformation des TIC dans divers secteurs et soulignent l'importance de mener des efforts constants pour mettre les technologies numériques au service du développement durable.
Élaboré et tenu à jour par l'UIT, ce répertoire exhaustif donne des informations précieuses sur les progrès accomplis dans la mise en œuvre des grandes orientations du SMSI et met en lumière les projets réussis qui contribuent au développement du numérique dans le monde.
Depuis sa création en 2004, la base de données sur l'inventaire des activités du SMSI s'est étoffée pour couvrir un large éventail d'initiatives liées aux TIC. Les plus de 15 000 entrées sont classées en fonction des 11 grandes orientations du SMSI et des 17 ODD, offrant ainsi un cadre clair pour évaluer l'incidence des TIC sur le développement durable.
La base de données sur l'inventaire des activités du SMSI offre ce qui suit:
–	Couverture complète: la base de données comprend un large éventail de projets, allant d'initiatives nationales à grande échelle à des initiatives communautaires. Grâce à cette couverture complète, la base de données illustre l'ensemble des activités liées aux TIC dans le monde.
–	Classement par grandes orientations et par ODD: les projets étant classés en fonction des grandes orientations du SMSI et des ODD, il est facile d'identifier les initiatives alignées sur des buts et priorités précis.
–	Accessibilité et transparence: la base de données est accessible au public, permettant ainsi aux parties prenantes de découvrir les projets enregistrés et d'en tirer des enseignements. Cette transparence favorise le partage de connaissances et incite à reproduire les initiatives menées avec succès.
La base de données présente des informations sur un large éventail de projets dans divers secteurs, notamment l'éducation, la santé, l'agriculture et la gouvernance.
[bookmark: _Toc200377674]Prix du SMSI – Reconnaître et célébrer les bonnes pratiques
Le concours des Prix du SMSI, lancé en 2012, fait partie intégrante du processus d'inventaire des activités du SMSI. Il récompense l'excellence dans la mise en œuvre de projets et d'initiatives dans le domaine des TIC qui contribuent à la réalisation des objectifs du processus du SMSI. Avec plus de 5 000 projets et initiatives soumis, le concours a attiré des centaines de milliers de participants aux phases de soumission et de vote en ligne, et touché des millions de personnes à travers ses activités de promotion des résultats et de célébration des lauréats et des champions. Ces prix mettent en avant des projets menés avec succès qui ont contribué de manière significative à la réalisation des grandes orientations du SMSI et des ODD, favorisant ainsi la reproduction des bonnes pratiques.
[bookmark: _Toc200377675]Partenariat sur la mesure des TIC au service du développement
Le Partenariat sur la mesure des TIC au service du développement est une initiative internationale multi-parties prenantes lancée en 2004 afin d'améliorer la disponibilité et la qualité des données et des indicateurs sur les TIC, en particulier dans les pays en développement. L'initiative fait directement suite à la demande du SMSI tendant à ce que des statistiques officielles soient établies pour suivre l'évolution de la société de l'information.
Le Partenariat a aidé les décideurs à produire des statistiques sur les TIC qui sont essentielles pour la prise de décisions éclairées, notamment en définissant une liste d'indicateurs de base sur les TIC et des méthodes de collecte de ces indicateurs. Il aide les pays en développement à recueillir des statistiques sur les TIC, notamment grâce au renforcement des capacités et à la formation pratique des offices nationaux de la statistique, et recueille et diffuse des statistiques sur la société de l'information.
Le nombre d'organisations régionales et internationales membres a augmenté, en passant de 11 à 14. Les travaux menés dans le cadre du Partenariat sont coordonnés par un comité directeur, dont les membres sont élus tous les trois ans. Le comité directeur actuel est composé de l'UIT, de la CNUCED et du DAES.
Le Groupe a présenté son "Rapport du Partenariat sur la mesure des technologies de l'information et de la communication au service du développement" à la 55ème session de la Commission de statistique des Nations Unies tenue à New York du 27 février au 1er mars 2024. Dans ce rapport, le Partenariat donne un aperçu des travaux qu'il a entrepris depuis le dernier rapport établi en 2022 et examine le rôle des indicateurs des TIC dans le suivi de la progression vers les objectifs et cibles de développement.
Le Partenariat poursuit notamment les principaux objectifs suivants:
–	Améliorer la qualité et la comparabilité des données: le partenariat est axé sur l'élaboration de méthodes et de normes convenues au niveau international pour les statistiques sur les TIC. Cela permet de garantir que les données recueillies auprès de différents pays sont comparables et fiables et d'effectuer plus facilement une analyse et une évaluation comparative pertinentes.
–	Renforcer les capacités: des ateliers de renforcement des capacités et des programmes de formation sont organisés dans le cadre du Partenariat pour donner aux pays les moyens d'améliorer leurs pratiques en matière de collecte et de diffusion de données sur les TIC. Ces initiatives contribuent à renforcer les compétences et les connaissances techniques nécessaires à l'établissement de statistiques de qualité sur les TIC.
–	Promouvoir l'utilisation des données: en encourageant l'utilisation des données sur les TIC dans le cadre de l'élaboration des politiques et de la planification du développement, le Partenariat contribue à faire en sorte que les décisions reposent sur des informations exactes et actualisées. Cela renforce l'efficacité des initiatives dans le domaine des TIC et va dans le sens des objectifs de développement durable.
Comment l'UIT renforce le Partenariat
L'UIT est un membre actif du Partenariat sur la mesure des TIC au service du développement, a dirigé plusieurs groupes d'action du Partenariat et fait partie du comité directeur depuis le début.
Parmi la liste principale des indicateurs identifiés par le Partenariat sur la mesure des TIC au service du développement, l'UIT est chargée de recueillir les indicateurs relatifs à l'infrastructure et à l'accès, ainsi que les indicateurs relatifs à l'accès aux TIC et à leur utilisation par les ménages et les particuliers. Afin d'améliorer la disponibilité et la comparabilité des données, l'UIT travaille en étroite collaboration avec ses États Membres, en particulier avec les ministères chargés des télécommunications, les organismes de régulation et les instituts nationaux de la statistique. L'UIT fournit une assistance technique visant à renforcer les capacités de ces instituts.
L'Union propose également une formation en ligne sur le thème "Mesurer le développement du numérique: indicateurs des télécommunications/TIC", disponible sur la plate-forme de l'Académie de l'UIT. La formation vise à renforcer la capacité des pays à produire des indicateurs et des statistiques sur les TIC conformément aux normes et méthodologies internationales. Elle présente les principaux groupes d'indicateurs des télécommunications/TIC recueillis et les différents questionnaires, ainsi que la définition et les méthodologies des indicateurs conformément au Guide de l'UIT pour la collecte des données administratives sur les télécommunications/TIC. Les exemples présentés traitent des lacunes en matière de données et des difficultés auxquelles sont confrontés les pays et proposent des solutions possibles.
Autres ressources importantes du module des données et des analyses sur les TIC de l'UIT
–	Page d'accueil des statistiques TIC
–	Centre de données de l'UIT
–	Statistiques
–	Publications
–	Définitions, normes et méthodologie
–	Manifestations
–	Coopération internationale
–	Renforcement des capacités
–	Mégadonnées pour mesurer la société de l'information
–	Groupes d'experts
–	Prix des TIC
–	Faits et chiffres sur les TIC
–	Indice de développement des TIC (IDI)
–	Indicateurs des ODD relatifs aux TIC de l'UIT
–	Objectifs de connectivité universelle et efficace
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La présentation régulière de rapports, les cycles de conférences et les prix de sensibilisation soulignent tous l'approche globale adoptée par l'UIT pour faire progresser le processus du SMSI et promouvoir un développement numérique durable. L'élaboration de rapports annuels et de feuilles de route des grandes orientations, les efforts de coordination déployés par le Groupe UNGIS et la mise en œuvre au niveau régional permettent à l'UIT de continuer à accélérer les progrès en matière de développement des TIC dans le monde et de contribuer à la réalisation des ODD.
Rapport annuel sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI
Le rapport annuel sur la contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI donne un aperçu complet des activités et des réalisations de l'organisation pour faire progresser le processus du SMSI, y compris les initiatives, projets et partenariats visant à promouvoir l'inclusion numérique, à améliorer la connectivité et à favoriser le développement durable.
Le rapport de 2023, par exemple, détaille les efforts déployés par l'UIT pour élargir l'accès au large bande, encourager la maîtrise des outils numériques et promouvoir les mesures de cybersécurité. Il s'agit d'une ressource précieuse permettant aux parties prenantes de comprendre les incidences des travaux de l'UIT et de planifier leurs propres initiatives en conséquence.
Feuilles de route sur les grandes orientations C2, C4, C5 et C6 du SMSI
Les feuilles de route des grandes orientations du SMSI décrivent les étapes nécessaires à la réalisation des objectifs de chaque grande orientation et donnent des indications aux parties prenantes sur l'alignement de leurs efforts avec les objectifs généraux du SMSI. Ces feuilles de route sont régulièrement mises à jour pour tenir compte des nouvelles évolutions et des nouvelles priorités dans les vastes domaines que sont l'infrastructure de l'information et de la communication (C2), le renforcement des capacités (C4), l'établissement de la confiance et de la sécurité dans l'utilisation des TIC (C5) et la création d'un environnement propice (C6).
Rôle et incidences du Groupe UNGIS
Le Groupe UNGIS joue un rôle essentiel dans la coordination des initiatives numériques de l'ensemble des institutions des Nations Unies et garantit ainsi une approche unifiée du développement numérique. Créé en 2006, le Groupe UNGIS encourage la collaboration et les partenariats entre les membres du Conseil des chefs de secrétariat des organismes des Nations Unies pour la coordination (CCS) en vue d'atteindre les objectifs du SMSI. L'UIT, en tant que secrétariat permanent du Groupe UNGIS, joue un rôle déterminant dans l'organisation d'activités thématiques communes, de réunions, de consultations ouvertes et de manifestations. Les retombées des activités du Groupe UNGIS sur le processus du SMSI témoignent de l'importance d'un effort coordonné pour relever les défis mondiaux liés aux TIC et promouvoir le développement durable.
Mise en œuvre au niveau régional
L'UIT dispose de six bureaux régionaux et collabore étroitement avec les commissions régionales des Nations Unies et les organisations régionales de télécommunication. Les bureaux régionaux de l'UIT contribuent de façon déterminante à la réalisation des priorités du SMSI aux niveaux régional, national et local. Ces bureaux fournissent une assistance technique, un appui en matière de renforcement des capacités et des orientations de politique générale aux États Membres pour faire progresser la technologie dans l'intérêt de tous.
[bookmark: _Toc200377677]Interconnexions et synergies
Les interactions entre le SMSI et d'autres plates-formes multi-parties prenantes témoignent de l'esprit de collaboration qui anime le développement numérique dans le monde. Des initiatives comme le Forum sur la gouvernance d'Internet et le Sommet sur l'IA au service du bien social, entre autres, complètent les résultats des activités du SMSI contribuant à faire progresser les technologies numériques dans le cadre d'un avenir durable et inclusif pour tous. Le SMSI est une plate-forme multi-parties prenantes essentielle qui favorise la coopération et le développement numériques à l'échelle mondiale.
La présente section vise à étudier ces interconnexions et à mettre en avant les efforts de collaboration qui accentuent les retombées des initiatives du SMSI.
[bookmark: _Toc200377678]Forum sur la gouvernance d'Internet
Le Forum sur la gouvernance d'Internet constitue un cadre essentiel pour les débats sur les politiques publiques relatives à l'Internet. Il rassemble des parties prenantes issues des gouvernements, du secteur privé, de la société civile et des établissements universitaires qui discutent et traitent des questions relatives à la gouvernance de l'Internet. Ce Forum, produit du processus du SMSI, poursuit le même objectif que ce dernier, à savoir favoriser l'édification d'un avenir numérique inclusif et durable. La collaboration entre le Forum et le SMSI est manifeste dans plusieurs domaines:
–	Élaboration de politiques: les deux cadres contribuent à l'élaboration de politiques qui favorisent l'accès à l'Internet, sa sécurité et sa gouvernance. Les discussions sur la gouvernance de l'Internet menées dans le cadre du Forum complètent les objectifs plus vastes du SMSI en matière de développement numérique, et garantissent un alignement des politiques de l'Internet sur les activités de coopération numérique à l'échelle mondiale.
–	Mobilisation des parties prenantes: l'approche multi-parties prenantes du Forum sur la gouvernance d'Internet est conforme aux principes d'inclusion et de collaboration du SMSI. En mobilisant un large éventail de parties prenantes, les deux plates-formes garantissent la prise en compte de différents points de vue dans le façonnement du paysage numérique.
–	Renforcement des capacités: le Forum sur la gouvernance d'Internet et le SMSI appuient conjointement les initiatives de renforcement des capacités qui permettent aux parties prenantes de mieux comprendre la gouvernance de l'Internet et les politiques numériques. Ces initiatives donnent aux communautés les moyens de participer activement à l'économie numérique et aux processus de gouvernance.
L'IA au service du bien social
L'initiative sur l'IA au service du bien social est le principal cadre des Nations Unies sur l'IA au service du développement durable, guidé par la Résolution 214 (Bucarest, 2022) de la Conférence de plénipotentiaires de l'UIT et renforcé par la Résolution 78/265 et la Résolution 78/311 de l'Assemblée générale des Nations Unies. Cette initiative, axée sur le recensement d'applications d'IA dignes de confiance, le renforcement des compétences et des normes et la promotion de la gouvernance de l'IA au service du développement durable, est organisée par l'UIT en partenariat avec plus de 40 institutions sœurs des Nations Unies et conjointement avec le Gouvernement suisse. Dans un contexte de hausse sensible de la demande d'activités liées à l'IA, l'UIT adapte ses programmes pour répondre aux besoins à l'échelle mondiale.
–	Élaboration de normes sur l'IA et échange en la matière: dans sa quête de connectivité universelle et de transformation numérique durable, l'UIT a élaboré des normes relatives à l'utilisation de l'IA dans les réseaux 5G et les réseaux futurs, l'innovation multimédia, l'évaluation et l'amélioration de la qualité des services numériques et l'amélioration de l'efficacité énergétique, pour ne citer que ces exemples. Ces efforts sont renforcés par une collaboration étroite avec d'autres organismes de normalisation et des partenaires des Nations Unies, afin de soutenir l'élaboration et la publication d'une série complète de normes dans divers domaines. Le premier Sommet international sur les normes relatives à l'IA s'est tenu durant l'AMNT-24 de l'UIT. Organisé conjointement avec l'ISO et la CEI, ce sommet a réuni des experts et des parties prenantes d'organismes de normalisation mondiaux afin de répondre à la demande croissante d'accélération de la normalisation pour une IA responsable, sûre et inclusive. L'édition de 2025 du Sommet international sur les normes relatives à l'IA se tiendra les 2 et 3 décembre 2025 à Séoul (République de Corée).
–	Appui au déploiement de l'IA et au renforcement des capacités dans ce domaine: l'UIT s'emploie à doter les pays du monde entier des connaissances et des outils nécessaires pour tirer parti de l'IA, afin de faire en sorte que les avantages qui en découlent soient accessibles sur un pied d'égalité à tous les habitants de la planète. L'équipe de l'initiative sur l'IA au service du bien social encadre actuellement des projets utilisant l'IA pour transformer des webinaires sur l'IA au service du bien social en manifestations de renforcement des capacités. L'UIT a organisé sa première manifestation régionale sur le thème de l'intelligence artificielle au service du bien social – "AI for Good Impact India" – en parallèle de l'AMNT-24 à New Delhi, à la demande du Gouvernement indien. L'initiative "AI for Good Impact Africa" se tiendra en octobre 2025 pendant l'Exposition AI Africa, en partenariat avec le secrétariat du G20. La Coalition pour les compétences en matière d'IA, quant à elle, constitue une plate-forme mondiale, ouverte, digne de confiance et inclusive pour la formation et le renforcement des capacités concernant cette technologie.
–	Gouvernance, politiques et travaux liés à la réglementation dans le domaine de l'IA: la première Journée de la gouvernance de l'IA, portant sur le thème "Des principes à la mise en œuvre", a eu lieu le 29 mai 2024 dans le cadre de l'édition de 2024 du Sommet mondial sur l'intelligence artificielle au service du bien social. La manifestation a rassemblé des participants du monde entier, parmi lesquels figuraient des hauts représentants de gouvernements, notamment des ministres, des décideurs, des chercheurs et des experts en technologie de pays développés comme de pays en développement. La manifestation était composée de parties prenantes diverses, conformément à la mission de l'UIT d'offrir un cadre inclusif, neutre et représentatif à l'échelle mondiale pour l'IA. Cette journée a été marquée par des discussions et des activités collaboratives vivantes qui avaient pour but de transformer les principes de gouvernance de l'IA en cadres concrets.
–	Appuyer la coordination dans le domaine de l'IA à l'échelle du système des Nations Unies: le Groupe de travail interinstitutions sur l'IA (GTI-IA) du Conseil des chefs de secrétariat des organismes des Nations Unies pour la coordination – Comité de haut niveau sur les programmes, coprésidé par l'UIT et l'UNESCO, dirige un vaste effort de coordination entre presque 50 entités des Nations Unies et a mis au point des initiatives d'envergure, telles que l'initiative sur les principes relatifs à une utilisation éthique de l'IA dans l'ensemble du système des Nations Unies. De plus, en tirant parti des membres du Groupe GTI-IA et des partenaires des Nations Unies pour l'IA au service du bien social, l'UIT coordonne les contributions et prépare le rapport annuel sur les activités des Nations Unies relatives à l'IA, qui constitue un répertoire interactif. Dans la dernière version publiée à l'occasion du Sommet mondial sur l'IA au service du bien social de 2024, on recense 408 projets dans le domaine de l'IA présentés par 47 organismes, qui couvrent l'ensemble des 17 ODD et dont les résultats figurent principalement dans des outils logiciels et des rapports, et qui portent sur des questions telles que les droits humains, l'éthique et la justice; l'environnement; l'agriculture; la santé; l'éducation; le genre; et les télécommunications. Ces projets nécessitent des collaborations avec le système des Nations Unies, les États Membres, les établissements universitaires et le secteur privé.
–	Collaboration multi-parties prenantes via la plate-forme sur l'IA au service du bien social: la plate-forme sur l'IA au service du bien social est devenue un outil puissant pour encourager les partenariats public-privé, faciliter l'échange de connaissances et aider les pays en développement à parvenir à un développement durable grâce à l'application pratique de cas d'utilisation de l'IA très prometteurs. Grâce à ses initiatives sur l'IA au service du bien social, telles que le concours sur les start-up et la robotique dans le domaine de l'IA, les défis en matière d'apprentissage automatique et le Journal de l'UIT, l'Union rassemble des connaissances et des cas d'utilisation de l'IA. Ce répertoire permettra de constituer et d'alimenter une véritable mine de connaissances favorisant le développement durable dans le droit fil des ODD. L'Initiative "L'IA au service du bien social pour produire des effets" joue un rôle déterminant dans la mobilisation des ressources nécessaires pour élargir les applications de l'IA à l'échelle mondiale, afin de faire en sorte que des progrès équitables soient accomplis au regard de tous les ODD, quelle que soit la région concernée. En particulier, la manifestation de haut niveau du Forum SMSI+20 et le Sommet mondial sur l'IA au service du bien social ont eu lieu la même semaine, du 27 au 31 mai 2024, à Genève (Suisse). Cette programmation a permis à diverses communautés de parties prenantes de tirer parti des possibilités offertes par les deux manifestations. La programmation simultanée de ces manifestations a favorisé la tenue de discussions approfondies sur l'intégration de l'IA dans les stratégies de développement, mettant ainsi en avant l'importance de la collaboration multi-parties prenantes en vue de tirer parti des technologies émergentes au service du développement durable.
Commission "Le large bande au service du développement durable"
La Commission sur le large bande, menée par l'UIT et l'UNESCO, a fixé sept grands objectifs pour 2025 qui visent à évaluer les progrès accomplis en matière d'accès au large bande et à recenser les lacunes persistantes. Ils traduisent des buts ambitieux et inspirants et donnent des indications sur les politiques et programmes à appliquer aux niveaux national et international pour développer le large bande et parvenir à la connectivité universelle. La Commission sur le large bande suit les progrès accomplis dans la réalisation de ces objectifs dans son rapport annuel phare sur la situation du large bande. À l'aide de diverses sources de données (y compris des données et des statistiques de l'UIT), des estimations des progrès accomplis dans la réalisation de ces objectifs sont établies et des recommandations de politique générale multi-parties prenantes sont formulées pour proposer des moyens de progresser dans la réalisation de ces objectifs et de les atteindre.
Les groupes de travail de la Commission sur le large bande se penchent également sur des thèmes liés à ces objectifs pour fournir des analyses plus approfondies et des recommandations détaillées à toutes les parties prenantes.
–	Objectif 1 – Rendre universelle la politique en faveur du large bande
–	Objectif 2 – Rendre le large bande plus abordable financièrement
–	Objectif 3 – Connecter tout un chacun
–	Objectif 4 – Promouvoir le renforcement des compétences numériques
–	Objectif 5 – Accroître l'utilisation des services financiers numériques
–	Objectif 6 – Connecter les MPME
–	Objectif 7 – Réduire la fracture numérique entre les hommes et les femmes
Les sept grands objectifs doivent expirer d'ici fin 2025. Malgré des progrès considérables effectués dans certains domaines, les objectifs de la Commission sur le large bande n'ont toujours pas été atteints. L'Objectif 2 relatif à l'accessibilité financière du large bande mobile est en passe d'être atteint, et l'Objectif 7 relatif à l'égalité hommes-femmes en matière d'accès au large bande a été atteint dans certains pays, mais pas dans le monde entier.
–	Des progrès ont été accomplis en ce qui concerne l'Objectif 1, mais les plans sont devenus plus complets et s'étendent au-delà du large bande et de la connectivité dans le Plan d'action dans le domaine du numérique.
–	L'Objectif 2 est sur le point d'être atteint pour ce qui est de l'accessibilité financière du large bande mobile, mais pas pour le large bande fixe.
–	L'accès à l'Internet s'est nettement amélioré, mais cet accès est souvent concentré dans les zones urbaines et est loin d'être universel. La fracture numérique entre les âges est maintenant répandue dans de nombreux pays à revenu élevé.
–	On recense de nouvelles applications prometteuses dans les services financiers numériques, mais les données sont anciennes et obsolètes.
–	Des progrès ont été réalisés en ce qui concerne les compétences numériques (Objectif 4) et l'accès en ligne des MPME (Objectif 6), mais des problèmes liés à la disponibilité des données rendent ces objectifs difficilement mesurables.
–	L'Objectif 7 visant à parvenir à l'égalité hommes-femmes en matière d'accès au large bande a été atteint dans certains pays, mais pas à l'échelle mondiale.
Une plus grande clarté et une plus grande portée seraient bienvenues pour pouvoir mesurer les grands objectifs mondiaux. La Commission sur le large bande a appelé à recueillir et à publier des données détaillées, fiables et ventilées par sexe relatives au déploiement des infrastructures ainsi qu'à l'adoption et à l'utilisation de l'Internet, conformément aux lignes directrices et normes internationales.
Journée des mondes virtuels des Nations Unies
La Journée des mondes virtuels des Nations Unies, organisée conjointement par l'UIT et 12 institutions des Nations Unies, rassemble des représentants de gouvernements et de villes et des innovateurs pour étudier comment les mondes virtuels fondés sur l'IA peuvent autonomiser les communautés et relever les défis mondiaux.
L'Initiative mondiale sur les mondes virtuels et l'IA, lancée par l'UIT, Digital Dubaï et le Centre international de calcul (CIC) des Nations Unies, réunit des parties prenantes dans le but d'étudier les possibilités et les défis associés aux technologies émergentes comme l'IA et le métavers. Elle encourage les discussions sur la gouvernance, l'interopérabilité et l'inclusion, afin de faire en sorte que les mondes virtuels contribuent au développement durable et à l'inclusion numérique. Elle s'aligne sur les grandes orientations du SMSI concernant l'accès à l'information et au savoir (C3), le renforcement des capacités (C4) et les dimensions éthiques de la société de l'information (C10), et défend ainsi des avancées technologiques responsables et inclusives.
Initiative "Tous unis pour des villes intelligentes et durables"
L'initiative "Tous unis pour des villes intelligentes et durables" (U4SSC), coordonnée par l'UIT, le PNUE et la Commission économique des Nations Unies pour l'Europe (CEE-ONU), soutenue par 19 institutions des Nations Unies, constitue un cadre mondial d'appui aux villes dans leur transformation numérique. Elle a pour objectif d'élaborer des lignes directrices en matière de politique générale et des indicateurs fondamentaux de performance (IFP) pour aider les villes à devenir plus intelligentes et plus durables, en harmonie avec les grandes orientations du SMSI relatives aux applications des TIC (C7), à la création d'un environnement propice (C6) et au renforcement des capacités (C4). L'initiative U4SSC contribue directement à l'ODD 11 (Villes et communautés durables) en favorisant l'innovation numérique dans les zones urbaines.
Autres exemples
D'autres initiatives menées par l'UIT apportent également leur contribution à l'écosystème de collaboration qui soutient la mission du SMSI.
Le Réseau de femmes de l'UIT et d'autres initiatives auxquelles l'UIT est étroitement associée, telles que l'initiative "International Gender Champions" à Genève et le partenariat EQUALS, visent à travailler avec toutes les parties prenantes en faveur de l'inclusion numérique des femmes.


[bookmark: _Toc200377679]Partie 3 – Pourquoi le SMSI est-il important maintenant?
Le SMSI demeure un cadre essentiel pour faire progresser le développement numérique et tirer parti des technologies numériques au service du développement durable. Dès le début, l'un des principaux objectifs a été de réduire la fracture numérique, en assurant un accès équitable aux technologies indépendamment de l'emplacement géographique, du sexe, du statut socio-économique ou des capacités.
Malgré des progrès impressionnants, d'importantes disparités persistent aujourd'hui en ce qui concerne l'accès au numérique et son utilisation dans le monde. Pourtant, les projets menés par l'UIT à l'appui des grandes orientations du SMSI continuent de faire progresser la connectivité et l'inclusion numérique pour tous.
Aujourd'hui, les technologies numériques sont essentielles pour éradiquer la pauvreté, améliorer l'éducation et les soins de santé, protéger notre environnement et atteindre les objectifs de développement durable des Nations Unies. Le SMSI contribue utilement à faire en sorte que les technologies aident à façonner un avenir meilleur pour l'humanité.
Le SMSI continue de réunir les gouvernements, le secteur privé, les organisations de la société civile, les organisations internationales et les établissements universitaires en vue de relever les défis complexes du développement numérique. Ce cadre de consultation robuste, inclusif et bien établi demeure donc indispensable dans le contexte de l'essor de l'IA, de l'IoT, des réseaux mobiles 5G et d'une couverture satellitaire inédite.
Le Pacte numérique mondial adopté lors du Sommet de l'avenir des Nations Unies en 2024 fait écho aux principes de longue date du SMSI. Le nouveau Pacte, tout comme le SMSI, met l'accent sur la connectivité universelle, l'inclusion numérique et la collaboration multi-parties prenantes.
Le SMSI, quant à lui, peut accélérer la mise en œuvre sur le terrain de ces objectifs louables, et contribuer ainsi à renforcer les efforts visant à bâtir un avenir numérique pour tous.
[bookmark: _Toc200377680]Un mécanisme actif et éprouvé
La plate-forme du SMSI reste un excellent outil pour façonner le paysage numérique mondial, en particulier parallèlement à la nouvelle définition de priorités bien connues du SMSI dans le Pacte numérique mondial. Le cadre restera souple et adaptable, et permettra de relever de nouveaux défis et de saisir les nouvelles occasions qui se présenteront. Par l'intermédiaire d'une collaboration et d'une innovation constantes, le SMSI veillera à ce que les technologies numériques contribuent de manière efficace au développement durable et à ce que personne ne soit laissé pour compte à l'ère numérique.
Un cadre existant, efficace et évolutif
Le processus résultant du SMSI offre un cadre robuste permettant de mettre les TIC au service du développement durable. Depuis sa création, le SMSI constitue un cadre permettant d'aborder les défis et les possibilités que présente l'ère numérique. Ce cadre repose sur une collaboration multi-parties prenantes associant les gouvernements, les entités du secteur privé, les organisations de la société civile, les organisations internationales et les établissements universitaires. Cette approche inclusive garantit la prise en compte de points de vue divers, et permet ainsi d'améliorer l'efficacité et la durabilité des initiatives liées aux TIC.
Le cadre du SMSI n'est pas statique; il évolue de manière à permettre de relever les défis qui se font jour et de tirer parti de nouvelles possibilités. Au fil des ans, le SMSI s'est adapté aux avancées technologiques telles que l'IA, l'IoT et les réseaux 5G. En actualisant constamment ses stratégies et ses plans d'action, le SMSI continue d'agir de façon pertinente et efficace en faveur de l'inclusion numérique, de la cybersécurité et du développement durable.
[bookmark: _Toc200377681]Processus d'examen du SMSI+10
Aux termes de l'Agenda de Tunis pour la société de l'information de 2005 (paragraphe 111), il est demandé à l'Assemblée générale des Nations Unies de procéder à un examen d'ensemble de la mise en œuvre des conclusions du SMSI en 2015. Ce processus, connu sous le nom d'examen du SMSI+10, a été institué pour évaluer les progrès accomplis dans la mise en œuvre des résultats du SMSI et présenter la vision du SMSI pour l'après-2015.
La Résolution 68/302 de l'Assemblée générale des Nations Unies (adoptée en juillet 2014) définit les modalités du processus d'examen du SMSI+10. Il a été décidé, aux termes de ladite Résolution, de tenir une réunion de haut niveau en décembre 2015, laquelle serait précédée d'un processus préparatoire intergouvernemental prenant également en compte les apports de toutes les parties prenantes concernées. Conformément à ladite Résolution, le Président de l'Assemblée générale a nommé S. E. M. Jānis Mažeiks, Représentant permanent de la République de Lettonie, et S. E. Mme Lana Zaki Nusseibeh, Représentante permanente des Émirats arabes unis, en tant que cofacilitateurs chargés de mener le processus d'examen du SMSI+10. L'examen a abouti à l'adoption de la Résolution A/RES/70/125, qui réaffirme l'engagement de toutes les parties prenantes en faveur du processus du SMSI, met en évidence les grandes orientations du SMSI en tant que cadre central pour le développement numérique, et prévoit l'alignement du processus du SMSI sur le Programme de développement durable à l'horizon 2030.
Avant l'examen effectué par l'Assemblée générale des Nations Unies, la Manifestation de haut niveau SMSI+10, organisée conjointement par l'UIT, l'UNESCO, la CNUCED et le PNUD, s'est déroulée du 10 au 13 juin 2014; des manifestations préalables ont également eu lieu le 9 juin à Genève. La manifestation avait pour but d'examiner les progrès accomplis dans la mise en œuvre des résultats du SMSI dans le cadre des mandats des institutions participantes, et de faire le point sur les réalisations des dix dernières années sur la base des rapports des parties prenantes du SMSI, y compris ceux soumis par les pays, les coordonnateurs des grandes orientations et d'autres parties prenantes.
Cette manifestation de haut niveau a débouché sur deux documents faisant consensus élaborés dans le cadre d'une plate-forme préparatoire multi-parties prenantes (MPP) globale:
–	Déclaration du SMSI+10 sur la mise en œuvre des résultats du SMSI
–	Vision du SMSI+10 pour l'après-2015
[bookmark: _Toc200377682]Travaux préparatoires en vue de l'examen d'ensemble de la mise en œuvre des résultats du SMSI: le SMSI+20 et l'après-2025
Aux termes de sa Résolution 70/125, l'Assemblée générale des Nations Unies est chargée d'organiser une réunion de haut niveau sur l'examen d'ensemble de la mise en œuvre des textes issus du Sommet mondial sur la société de l'information en 2025 (dénommé "SMSI+20"), à laquelle participeraient et contribueraient toutes les parties prenantes, y compris au stade des préparatifs, et qui serait l'occasion de faire le point sur les progrès accomplis dans la mise en œuvre des résultats du Sommet mondial et de recenser les domaines dont il faut continuer de s'occuper et les problèmes qui se posent. Il est également recommandé que les conclusions de la réunion de haut niveau soient considérées comme une contribution à l'examen de la suite donnée au Programme de développement durable à l'horizon 2030. Le SMSI+20 donnera l'occasion de réfléchir à l'évolution du processus de mise en œuvre du SMSI et de l'analyser.
Feuilles de route pour le SMSI+20
–	Sommet mondial sur la société de l'information (SMSI)+20: le SMSI après 2025 – Feuille de route pour le SMSI+20: décrit la Feuille de route du Secrétaire général sur le rôle de l'UIT dans le processus d'examen du SMSI+20 et dans ses préparatifs. Le document décrit le rôle moteur joué par l'UIT en matière de mobilisation des parties prenantes, d'évaluation des progrès accomplis et d'alignement des grandes orientations du SMSI avec le Programme de développement durable à l'horizon 2030. La feuille de route met l'accent sur des travaux préparatoires exhaustifs, notamment des activités détaillées, des manifestations et des mécanismes de rapport, tous visant à éclairer l'examen global que doit mener l'Assemblée générale des Nations Unies en 2025. Grâce à des efforts concertés, elle identifie les actions prioritaires à mettre en œuvre pour faire progresser le développement numérique au-delà de 2025 tout en encourageant les partenariats et le dialogue à l'échelle mondiale.
–	Rapport de la Directrice générale sur la mise en œuvre des textes issus du Sommet mondial sur la société de l'information (SMSI): vise à établir la feuille de route de l'UNESCO pour l'examen du SMSI+20.
–	Feuille de route de la CSTD de la Conférence des Nations Unies sur le commerce et le développement pour l'examen du SMSI+20.
Lors de la manifestation de haut niveau de 2024 du Forum SMSI+20, plusieurs dialogues et discussions multi-parties prenantes sur les étapes préliminaires du processus d'examen du SMSI+20 se sont tenus. Les sessions s'inscrivaient dans le cadre des Processus de gouvernance numérique: SMSI, GDC/Volet spécial du Sommet de l'avenir. À l'issue de ces sessions, les participants en ont conclu qu'il était nécessaire d'éviter que les activités se chevauchent, tout en tenant compte des mécanismes existants et en reconnaissant qu'il restait encore beaucoup de travail à accomplir. Les parties prenantes ont réaffirmé l'importance du cadre multi-parties prenantes et mis en avant les principaux éléments du processus du SMSI, tels que le Forum du SMSI, le Forum sur la gouvernance d'Internet, le Groupe UNGIS, ou encore la plate-forme dressant l'inventaire des activités du SMSI.
Le Forum 2025 du SMSI, présenté comme la manifestation de haut niveau de 2025 du SMSI+20, fêtera les vingt ans du processus du SMSI en mettant en avant ses réalisations et en recensant les possibilités et les défis liés à la mise en œuvre des grandes orientations du SMSI. La manifestation doit se tenir du 7 au 11 juillet 2025 à Genève (Suisse).
Processus préparatoire conjoint en vue du SMSI+20
En vue de l'examen global du SMSI+20, un processus préparatoire conjoint a été établi: il réunira les principales entités des Nations Unies, notamment l'UIT, l'UNESCO, le PNUD, la CNUCED, le DAES de l'ONU et la CSTD, qui recevront l'appui des commissions régionales des Nations Unies. Cet effort coordonné a facilité l'identification des principales étapes menant à l'examen global du SMSI+20. Des réunions sont organisées régulièrement pour appuyer la planification collaborative et le dialogue, preuve de l'engagement commun en faveur du processus préparatoire conjoint du SMSI+20. On se référera à l'échéancier ci‑dessous pour de plus amples détails.
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Modalités du SMSI+20
En janvier 2025, le Président de l'Assemblée générale des Nations Unies a nommé S. E. M. Erastus Lokaale, Représentant permanent de la République du Kenya, et S. E. M. Rytis Paulauskas, Représentant permanent de la République de Lituanie, en tant que cofacilitateurs des consultations intergouvernementales visant à établir définitivement les modalités de l'examen d'ensemble de la mise en œuvre des résultats du SMSI que doit mener l'Assemblée générale (lettre datée du 20 janvier 2025).
La résolution sur les TIC au service du développement durable (A/RES/79/194) indique que les modalités doivent être arrêtées au plus tard à la fin de mars 2025.
Le 4 février 2025, les cofacilitateurs ont présenté un calendrier des consultations intergouvernementales sur les modalités de l'examen d'ensemble de la mise en œuvre des résultats du SMSI que doit mener l'Assemblée générale et ont diffusé l'avant-projet des modalités devant être présenté le 14 février 2025 dans la salle de l'ECOSOC (voir les informations ici).
Il est décidé, aux termes de la résolution sur les modalités (A/RES/79/277) adoptée en mars 2025, de convoquer une réunion de haut niveau de l'Assemblée générale, avec une participation au niveau le plus élevé possible, les 16 et 17 décembre 2025, conformément au Règlement intérieur de l'Assemblée générale.
Le 23 avril 2025, le Président de l'Assemblée générale des Nations Unies a nommé S. E. M. Ekitela Lokaale, Représentant permanent de la République du Kenya auprès des Nations Unies, et S. E. Mme Suela Janina, Représentante permanente de la République d'Albanie auprès des Nations Unies, en tant que cofacilitateurs pour diriger l'examen d'ensemble de la mise en œuvre des résultats du SMSI.
Étapes, défis et nouvelles tendances au-delà de 2025 pour les grandes orientations du SMSI+20
Les grandes orientations du SMSI constituent un cadre essentiel pour accélérer les progrès dans la réalisation des ODD. Elles portent sur onze domaines d'intervention, dans lesquels la technologie joue un rôle moteur important du développement durable. L'UIT, en collaboration avec d'autres coordonnateurs des grandes orientations du SMSI issus d'institutions des Nations Unies, a préparé des présentations mettant en lumière les principales étapes, les défis et les nouvelles tendances au-delà de 2025. Les présentations sont disponibles ici.
Appel à contributions de l'UIT sur l'examen du SMSI+20
Conformément à la Résolution 1332 du Conseil de l'UIT, l'Union a lancé un appel à contributions sur l'examen du SMSI+20. Les membres et les autres parties prenantes sont invités par le Président du GTC-SMSI/ODD à faire part de leurs vues sur les travaux de l'UIT dans le cadre de l'examen du SMSI+20, notamment à présenter des idées concernant l'examen des grandes orientations du SMSI.
Ce processus, facilité au moyen d'un formulaire en ligne et de réunions physiques, vise à recueillir des informations sur les réalisations et les difficultés du processus du SMSI, son alignement sur le Programme de développement durable à l'horizon 2030 et son adaptation aux nouvelles tendances. Sur 97 soumissions, 62 ont été publiées par approbation: Appel à contributions du GTC-SMSI/ODD sur les suites données à l'examen du SMSI+20.
L'UIT lance un appel à contributions sur des manifestations parallèles du SMSI+20 organisées pendant le Forum sur la gouvernance d'Internet de 2025, et la Manifestation de haut niveau SMSI+20 de 2025 poursuivra ce dialogue sur l'examen du SMSI+20 avec toutes les parties prenantes.
Le résumé de cet appel à contributions sera présenté par le Président du Groupe de travail du Conseil sur le SMSI et les ODD lors de l'examen d'ensemble du SMSI+20 mené par l'Assemblée générale des Nations Unies. En outre, la Secrétaire générale de l'UIT est invitée à prendre en compte les résultats de l'appel à contributions lorsqu'elle soumettra son rapport sur le SMSI+20 dans le cadre de l'examen d'ensemble de ce dernier, comme indiqué dans la Résolution 140 (Rév. Bucarest, 2022) de la Conférence de plénipotentiaires de l'UIT.
Rapports sur les vingt ans de la mise en œuvre des résultats du SMSI
Le Forum du SMSI de 2025, présenté comme la manifestation de haut niveau du SMSI+20 de 2025, facilitera le dialogue multi-parties prenantes et stimulera l'action en évaluant les réalisations, les principales tendances et les défis observés depuis la mise en œuvre du Plan d'action de Genève de 2003. Cette manifestation offrira également à la communauté internationale un cadre essentiel pour tirer parti des résultats du Sommet de l'avenir et renforcer la coopération numérique mondiale en faveur d'une vision renouvelée et tournée vers l'avenir. En amont de l'examen de l'Assemblée générale des Nations Unies pour les 20 ans du SMSI, la manifestation donnera l'occasion d'examiner les progrès accomplis dans la mise en œuvre des résultats du SMSI dans le cadre des mandats des institutions participantes, et de faire le point sur les réalisations obtenues ces 20 dernières années sur la base des rapports des parties prenantes du SMSI, y compris ceux soumis par les États Membres de l'UIT et d'autres parties prenantes.
Toutes les parties prenantes du SMSI et les États Membres de l'UIT sont encouragés à soumettre des rapports sur les 20 ans de la mise en œuvre des résultats du SMSI sur la base des modèles correspondants ci-dessous:
–	Modèle de rapport sur 20 ans pour les pays
–	Modèle de rapport sur 20 ans pour les parties prenantes du SMSI
Alignement sur d'autres processus de coopération numérique des Nations Unies
Le 22 septembre 2024, les États membres ont adopté le Pacte pour l'avenir, qui englobe le Pacte numérique mondial. Aux termes du paragraphe 71 de ce dernier, le Secrétaire général est prié de présenter aux États et aux autres parties prenantes, pour examen, un plan de mise en œuvre du Pacte. Ce plan tiendrait compte des contributions du système des Nations Unies et des autres parties prenantes concernées, et sera intégré dans le rapport du Secrétaire général sur les progrès accomplis dans la mise en œuvre et le suivi des résultats du SMSI aux niveaux régional et international, avant l'examen du SMSI+20. Le Pacte numérique mondial et l'examen du SMSI+20 sont étroitement alignés en ce qui concerne leur objectif commun de faire progresser la coopération numérique mondiale et de relever les défis en constante évolution de l'ère numérique.
La 28ème session de la CSTD s'est tenue du 7 au 11 avril 2025. Cette session était consacrée à l'examen des progrès accomplis dans la mise en œuvre et le suivi des résultats du SMSI aux niveaux régional et international, et accordait une attention particulière à l'examen du SMSI+20. Au cours de la session, la Commission a adopté une résolution sur l'évaluation des progrès accomplis dans la mise en œuvre et le suivi des résultats du SMSI, sur la base de la Résolution E/RES/2024/13 du Conseil économique et social (ECOSOC).
[bookmark: _Toc200377683]Examen du SMSI+20: évaluation des résultats du SMSI à ce jour
Alors que le 20ème anniversaire du SMSI approche, il est indispensable d'évaluer les résultats obtenus jusqu'à présent. L'examen du SMSI+20, prévu les 16 et 17 décembre 2025, présentera une évaluation complète des progrès accomplis dans la mise en œuvre des résultats du SMSI. Cet examen s'accompagnera de contributions de toutes les parties prenantes, notamment de gouvernements, d'organisations internationales, d'entités du secteur privé et de la société civile. L'objectif est de recenser les réussites, les défis et les points à améliorer, et de veiller ainsi à ce que le SMSI continue d'agir en faveur d'une transformation numérique concrète.
L'examen mettra également en évidence les bonnes pratiques et les projets réussis, en donnant des informations précieuses pour les initiatives futures. En tirant les enseignements des expériences passées, le SMSI peut affiner ses stratégies et continuer à stimuler efficacement le développement numérique.
[bookmark: _Toc200377684]La coopération numérique future
Le SMSI demeure un cadre essentiel pour la poursuite du développement numérique. Le processus qui découle du sommet initial en deux phases de 2003 et 2005 demeure la pierre angulaire des efforts menés à l'échelle mondiale dans le but d'exploiter le potentiel des technologies au service du développement durable. Il reste pertinent de par sa capacité à s'adapter aux défis et aux possibilités qui se font jour, qui garantit que personne n'est laissé pour compte à l'ère numérique.
Au-delà de 2025, le SMSI peut continuer à stimuler la coopération et le développement numériques à l'échelle mondiale, en veillant à ce que les initiatives en faveur de la transformation numérique soient coordonnées et alignées sur les priorités mondiales.
Les principales priorités du SMSI au-delà de 2025 sont les suivantes:
–	Connectivité universelle: développer l'infrastructure des TIC pour faire en sorte que tout le monde ait accès à des services Internet financièrement abordables et fiables.
–	Inclusion numérique: promouvoir la maîtrise des outils numériques et l'acquisition de compétences, en particulier pour les communautés mal desservies et marginalisées.
–	Cybersécurité: améliorer les mesures de cybersécurité pour établir un climat de confiance dans l'utilisation des technologies numériques.
–	Développement durable: tirer parti des TIC pour atteindre les ODD et promouvoir la durabilité environnementale.
Le Pacte numérique mondial, adopté lors du Sommet de l'avenir en 2024, est aligné étroitement sur les principes du SMSI. Le Pacte et le SMSI mettent tous les deux l'accent sur l'importance de la connectivité universelle, de l'inclusion numérique et de la collaboration multi-parties prenantes.
Le processus du SMSI, qui présente plusieurs similitudes avec les priorités du Pacte numérique mondial, continuera de jouer un rôle déterminant dans le façonnement du paysage numérique mondial. Le cadre restera souple et adaptable, et permettra de relever de nouveaux défis et de saisir les nouvelles occasions qui se présenteront. Par l'intermédiaire d'une collaboration et d'une innovation constantes, le SMSI veillera à ce que les technologies numériques contribuent de manière efficace au développement durable et à ce que personne ne soit laissé pour compte à l'ère numérique.
[bookmark: _Toc200377685]Réduire les fractures numériques
Le SMSI demeure essentiel pour réduire la fracture numérique, favoriser le développement durable et améliorer la connectivité mondiale, entre autres choses.
Il a notamment pour objectif principal de réduire la fracture numérique, en veillant à ce que chacun ait accès aux TIC indépendamment de sa situation géographique, de son statut socioéconomique ou de son sexe. Malgré des progrès importants, des disparités persistent en ce qui concerne l'accès aux TIC et leur utilisation, en particulier dans les zones rurales et mal desservies. Les initiatives du SMSI continuent de jouer un rôle primordial dans la lutte contre ces disparités en défendant des politiques et des projets qui améliorent la connectivité et l'inclusion numérique.
Les TIC sont essentielles au développement durable. Elles permettent de trouver des solutions innovantes aux défis mondiaux liés notamment à la pauvreté, à l'éducation, aux soins de santé et à la durabilité environnementale. Le SMSI offre un cadre permettant de tirer parti des TIC pour progresser dans la réalisation des ODD, et ainsi de garantir que les technologies numériques contribuent efficacement au développement durable. Le Tableau de correspondance SMSI-ODD, par exemple, établit une correspondance entre les contributions des grandes orientations du SMSI à la réalisation de certains ODD, et démontre ainsi le lien entre développement numérique et progrès durable.
La connectivité mondiale a connu une croissance remarquable depuis la création du SMSI. Des milliards de personnes dans le monde ayant accès aux technologies mobiles et large bande, l'utilisation de l'Internet a considérablement augmenté. Cependant, l'objectif consistant à parvenir à la connectivité universelle n'a pas encore été pleinement atteint. Le SMSI continue d'intensifier les efforts d'expansion de l'infrastructure des TIC, en particulier dans les régions isolées et mal desservies, par l'intermédiaire d'initiatives telles que le projet GIGA, qui vise à connecter chaque école à l'Internet.
Favoriser la collaboration multi-parties prenantes
Le SMSI a instauré un cadre multi-parties prenantes robuste qui réunit des gouvernements, des entités du secteur privé, des organisations de la société civile, des organisations internationales et des établissements universitaires. Cette approche inclusive est essentielle pour relever les défis complexes que présente le développement numérique. En encourageant la collaboration et le dialogue entre les diverses parties prenantes, le SMSI fait en sorte que les initiatives dans le domaine des TIC soient globales, inclusives et efficaces.
La coopération numérique mondiale reste essentielle pour la suite.
Examiner la question des technologies émergentes
L'évolution rapide de technologies telles que l'IA, l'IoT et les réseaux 5G présente à la fois des possibilités et des défis. Le SMSI constitue un cadre propice à l'examen des implications de ces technologies émergentes. Il promeut l'élaboration de lignes directrices éthiques, de cadres réglementaires et de bonnes pratiques permettant de s'assurer que les nouvelles technologies soient utilisées de manière responsable et profitent à l'ensemble de la société.
Promouvoir la cybersécurité et la confiance
Le renforcement de l'intégration numérique dans tous les aspects de la vie nécessite que les pays et les organisations du monde entier garantissent la cybersécurité et instaurent un climat de confiance dans les systèmes numériques. Les initiatives du SMSI, telles que le Programme mondial de cybersécurité (GCA) et le programme de protection en ligne des enfants (COP), jouent un rôle essentiel dans la promotion de la sensibilisation à la cybersécurité, l'élaboration de normes internationales et l'appui aux stratégies nationales de cybersécurité.
Encourager la maîtrise des outils numériques et le renforcement des compétences
Pour les individus, il est essentiel de maîtriser les outils numériques et de disposer de compétences numériques pour pouvoir utiliser efficacement les TIC et participer à l'économie numérique. Le SMSI souligne l'importance du renforcement des capacités et de l'éducation, en proposant des programmes de formation et des ressources par l'intermédiaire de plates-formes telles que l'Académie de l'UIT et les centres de transformation numérique. Ces initiatives sont indispensables pour donner aux individus et aux communautés, en particulier des pays en développement, les moyens de tirer parti des avantages des technologies numériques.
Garantir la durabilité environnementale
Les incidences environnementales des TIC constituent une nouvelle source de préoccupations à laquelle s'attaque le SMSI en menant des initiatives en faveur de pratiques durables dans le domaine des TIC. Il s'agit notamment de développer des technologies économes en énergie, d'assurer la gestion des déchets électroniques et de favoriser l'utilisation de sources d'énergie renouvelables. En intégrant les considérations environnementales dans le développement numérique, le SMSI contribue à un avenir plus durable et plus résilient.
Relever les défis mondiaux
La pandémie de COVID-19 a mis en évidence le rôle essentiel des TIC dans le maintien des fonctions sociétales en temps de crise. Que ce soit pour permettre aux populations de travailler et d'étudier à distance, ou pour faciliter l'accès aux soins de santé et aux services essentiels, les technologies numériques se sont avérées indispensables. Cependant, la pandémie a également révélé d'importantes fractures numériques, soulignant ainsi la nécessité urgente d'une coopération numérique mondiale. Le SMSI est plus important que jamais pour relever ces défis, car il offre un cadre permettant aux parties prenantes de collaborer en vue de réduire la fracture numérique et de garantir que personne n'est laissé pour compte.
Promouvoir l'inclusion numérique
L'inclusion numérique est un principe fondamental du SMSI. Le processus insiste sur l'importance de veiller à ce que tous les individus, quels que soient leur statut socio‑économique, leur sexe ou leurs capacités, puissent tirer parti des technologies numériques. Des programmes tels que le Partenariat mondial EQUALS visent à réduire la fracture numérique entre les sexes en offrant aux femmes et aux filles une formation aux compétences numériques et des possibilités de mentorat et de réseautage. De même, les initiatives visant à améliorer la maîtrise des outils numériques et à renforcer les compétences sont essentielles pour donner aux individus et aux communautés les moyens de participer à l'économie numérique.
Prochaines étapes
Le SMSI, qui entre dans sa troisième décennie, est devenu plus important que jamais. Les progrès rapides des technologies et le recours croissant aux solutions numériques pour la vie quotidienne soulignent la nécessité d'un cadre numérique solide, inclusif et collaboratif. Le SMSI offre ce cadre, qui oriente les efforts déployés à l'échelle internationale pour exploiter le potentiel de la technologie au service du développement durable.
À l'avenir, le processus du SMSI demeurera un mécanisme essentiel pour faire en sorte que les technologies numériques contribuent de manière efficace à la réalisation des objectifs de développement mondiaux et que personne ne soit laissé pour compte.
[bookmark: _Toc200377686]Enseignements du Sommet de l'avenir
Le Sommet de l'avenir, qui s'est tenu en septembre 2024, a offert une occasion importante de discuter de l'avenir de la coopération numérique mondiale. Les principaux enseignements du Sommet mettent l'accent sur la nécessité d'adopter des politiques numériques inclusives, l'importance de tirer parti des technologies émergentes et le rôle de la collaboration multi‑parties prenantes dans la réalisation des objectifs de développement durable. Les discussions ont mis en évidence le potentiel de transformation de l'IA, des technologies spatiales et de l'innovation numérique pour favoriser le développement durable et relever les défis mondiaux [1]. Les participants au Sommet ont insisté sur la nécessité de créer des cadres de gouvernance qui garantissent une utilisation éthique et responsable de ces technologies, en s'alignant sur les objectifs plus larges du processus du SMSI.
Au-delà de 2025, le SMSI et le développement numérique seront fondés sur les enseignements du Sommet de l'avenir, les objectifs du Pacte numérique mondial et la vision de l'édification d'un avenir numérique pour tous. En maintenant une approche axée sur l'être humain, le développement et l'inclusion, et en renforçant les structures existantes du SMSI de manière complémentaire à la mise en œuvre du Pacte numérique mondial, le processus du SMSI peut continuer à favoriser un développement numérique durable et faire en sorte que les avantages des technologies numériques soient accessibles à tous les individus et à toutes les communautés.
Les objectifs du Pacte numérique mondial comprennent la réduction des fractures numériques, le renforcement de l'inclusion dans l'économie numérique, et la promotion d'un espace numérique sûr et sécurisé et d'une gouvernance responsable des données [2]. En s'alignant sur le Pacte numérique mondial, le SMSI peut mobiliser un soutien et des ressources plus larges dans le cadre de ses initiatives pour atteindre les objectifs de celles-ci. Le Pacte numérique mondial met l'accent sur la nécessité d'une connectivité universelle, d'une inclusion numérique et d'une utilisation éthique de la technologie, en veillant à ce que les efforts déployés en faveur du développement numérique contribuent efficacement à la réalisation des Objectifs de développement durable.
De meilleures perspectives d'avenir
La vision du SMSI pour 2025 et au-delà est un sujet central dans le débat sur le maintien d'une approche du développement numérique axée sur l'humain, le développement et l'inclusion. Cette vision orientera le processus du SMSI dans les années à venir et contribuera à garantir que les technologies numériques profitent à tous, en particulier aux communautés marginalisées et mal desservies.
–	Approche axée sur l'humain: le processus du SMSI continuerait de donner la priorité aux besoins et aux aspirations des individus et veillerait ainsi à ce que les technologies numériques soient accessibles et profitent à tous. Cela implique notamment de promouvoir la maîtrise des outils numériques, de renforcer les compétences numériques et de faire en sorte que tout le monde puisse participer à l'économie numérique.
–	Approche axée sur le développement: les initiatives du SMSI seraient axées sur l'exploitation des technologies numériques au service du développement durable. Il s'agit d'aligner les activités en faveur du développement numérique sur les ODD, de promouvoir l'innovation et de favoriser la croissance économique.
–	Approche inclusive et multi-parties prenantes: l'inclusion resterait un principe fondamental du processus du SMSI. Des efforts seraient déployés pour réduire la fracture numérique, promouvoir l'égalité hommes-femmes et veiller à ce que les technologies numériques soient accessibles à tout un chacun, indépendamment de son statut socioéconomique, de son sexe ou de ses capacités.
Le Forum du SMSI, la base de données sur l'inventaire des activités du SMSI et le Groupe UNGIS peuvent également renforcer la mise en œuvre du Pacte numérique mondial.
Ce dernier, à l'instar du SMSI, promeut une approche unifiée en ce qui concerne le développement numérique et renforce la coopération multi-parties prenantes. Les priorités du Pacte étant alignées sur les objectifs du SMSI, les initiatives numériques sont inclusives, durables et en phase avec les objectifs de développement mondiaux. En encourageant la collaboration entre les gouvernements, les entités du secteur privé, les organisations de la société civile et les organisations internationales, le Pacte renforce le modèle multi-parties prenantes qui est au cœur du processus du SMSI.
Le Pacte souligne également l'importance des considérations éthiques dans le développement et le déploiement des technologies numériques. Il s'agit notamment de garantir la confidentialité des données, de promouvoir la cybersécurité et de traiter les incidences éthiques des technologies émergentes telles que l'IA et l'IoT. En s'alignant sur le Pacte numérique mondial, le SMSI peut mobiliser un soutien et des ressources plus larges dans le cadre de ses initiatives pour relever ces défis et saisir les occasions de manière efficace.
[bookmark: _Toc200377687]Prochaines étapes
Il est essentiel que le processus du SMSI se poursuive au-delà de 2025 pour réduire la fracture numérique, faire progresser le développement durable, améliorer la qualité de la connectivité mondiale, promouvoir la maîtrise des outils numériques et les compétences numériques, garantir la cybersécurité et la confidentialité des données, favoriser l'innovation, promouvoir la collaboration multi-parties prenantes, s'attaquer à la question de la durabilité environnementale, soutenir la gouvernance mondiale et tirer parti des technologies numériques pour une croissance inclusive. En continuant à soutenir le processus du SMSI, le système des Nations Unies et les pays du monde entier peuvent bâtir un avenir numérique qui profite à tous.
L'UIT est à l'avant-garde de la mise en œuvre des résultats du SMSI et contribue ainsi à accélérer les progrès dans le domaine du développement numérique à l'échelle mondiale.
Réaffirmation de la vision du SMSI+20
La vision du SMSI+20 met l'accent sur une approche du développement numérique axée sur l'humain, le développement et l'inclusion. Elle a pour objectif de garantir que les technologies numériques profitent à tous, en particulier aux communautés marginalisées et mal desservies. Cette vision, axée sur l'inclusion et la durabilité, orientera le processus du SMSI au-delà de 2025, sera alignée sur les ODD et mettra à contribution les TIC pour réaliser le Programme de développement durable à l'horizon 2030.
[bookmark: _Toc200377688]Appel à l'action lancé aux États Membres de l'UIT et aux parties prenantes
Au-delà de 2025, les États Membres de l'UIT et les parties prenantes doivent continuer à soutenir et à faire avancer le processus du SMSI. Cet effort collectif est indispensable pour enrichir le processus d'ensemble et faire en sorte que les technologies numériques accélèrent la réalisation des ODD.
Faire en sorte que la technologie accélère la réalisation des ODD
La technologie constitue un outil puissant pour progresser sur la voie de la réalisation des ODD. Les initiatives du SMSI montrent comment les solutions numériques peuvent accélérer la réalisation de divers objectifs, allant de l'éducation aux soins de santé en passant par la croissance économique et la durabilité environnementale. Des projets comme l'IA au service du bien social mettent en valeur la capacité de la technologie à aider à relever les défis mondiaux et favoriser le développement durable.
En continuant à soutenir et à faire avancer le processus du SMSI, les États Membres de l'UIT et les parties prenantes peuvent bâtir un avenir numérique qui profite à tous. Ensemble, les technologies numériques peuvent être mises à profit pour réaliser les ODD et créer un monde plus inclusif et durable.
Activités de l'UIT et du SMSI permettant d'atteindre les objectifs du Pacte numérique mondial
Le processus du SMSI et ses éléments, tels que les grandes orientations du SMSI, le Forum du SMSI et le Groupe UNGIS, constituent aujourd'hui un cadre permettant de mettre en œuvre l'engagement du Pacte à mobiliser la science, la technologie et l'innovation au profit des populations et de la planète, et de mettre l'accent sur le renforcement des capacités dans les pays en développement. Ces initiatives garantiront que les progrès accomplis contribueront à promouvoir les droits humains et à améliorer l'égalité hommes-femmes, et auront ainsi des répercussions positives sur la vie des femmes et des filles. Elles visent également à respecter et à intégrer les connaissances autochtones et traditionnelles. De plus, elles appuient la coopération internationale dans les domaines de la science, de la technologie et de l'innovation en vue d'édifier un avenir plus équitable et durable pour tous.
Le processus du SMSI et le Pacte pour l'avenir présentent plusieurs similitudes importantes:
1)	Accent sur l'inclusion: les deux initiatives insistent sur l'importance d'édifier une société inclusive dans laquelle tous les individus, quelle que soit leur origine, ont accès à la technologie et profitent de ses avantages.
2)	Réduction de la fracture numérique: les deux initiatives visent à combler le fossé entre les pays développés et les pays en développement en ce qui concerne l'accès aux TIC.
3)	Promotion de la coopération internationale: les deux initiatives soulignent la nécessité d'une collaboration entre les gouvernements, le secteur privé et la société civile pour mettre la technologie au service du développement durable.
4)	Alignement sur les politiques de développement durable: les deux initiatives sont en phase avec les objectifs globaux du Programme de développement durable à l'horizon 2030 et reconnaissent le rôle de la technologie dans la réalisation de ces objectifs.
5)	Renforcement des capacités: les deux initiatives soulignent combien il est important de renforcer les capacités des pays, en particulier des pays en développement, pour leur permettre d'utiliser efficacement la technologie et l'innovation.
6)	Considérations relatives aux droits humains: les deux initiatives plaident en faveur de la protection et de la promotion des droits humains dans le domaine technologique pour éviter ainsi que les progrès accentuent les inégalités existantes.
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7)	Innovation et partage des connaissances: il est nécessaire de favoriser l'innovation et le partage des connaissances et des bonnes pratiques entre les pays afin d'intensifier le développement technologique.
8)	Utilisation éthique de la technologie: il importe de veiller à recourir à la science, à la technologie et à l'innovation de manière éthique et responsable pour qu'elles profitent à tous.


[bookmark: _Toc200377689]Ressources de l'UIT pour la mise en œuvre et le suivi des résultats du SMSI
–	Portail de l'UIT pour le SMSI: donne un aperçu du rôle de l'UIT et des activités menées dans le cadre du Sommet mondial sur la société de l'information. Il devrait servir de répertoire principal pour les sites web et les ressources électroniques de l'UIT associées au SMSI.
–	Portail du SMSI: sert de pôle central regroupant les informations, les activités et les ressources associées au SMSI, qui concernent notamment sa mise en œuvre, les actions de suivi, les forums et l'inventaire des activités, en remontant jusqu'à 2003.
–	Fonds d'affectation spéciale pour le SMSI: fonds d'affectation spéciale constitué à partir de contributions volontaires soutenant les activités liées au SMSI, y compris le Forum du SMSI et l'inventaire de ses activités. Les contributions des États Membres et des parties prenantes garantissent la pérennité des initiatives du SMSI.
–	Contribution de l'UIT à la mise en œuvre des résultats du SMSI: rapport annuel officiel de l'UIT sur la mise en œuvre des résultats du SMSI dans les trois Secteurs de l'Union (radiocommunications, normalisation, développement) et au sein du Secrétariat général.
–	Groupe UNGIS: important mécanisme interinstitutions des Nations Unies assurant la cohérence et la coordination des politiques dans les initiatives de développement numérique.
–	Feuilles de route des grandes orientations du SMSI de l'UIT: fournissent des orientations stratégiques pour les grandes orientations du SMSI (comme les Grandes orientations C2 – Infrastructures et C4 – Renforcement des capacités) alignées sur les ODD, aidant ainsi les décideurs à suivre les progrès accomplis.
–	Examen du SMSI: évaluations périodiques de la mise en œuvre des résultats du SMSI, y compris les contributions au programme plus large de développement numérique des Nations Unies.
–	Manifestation de haut niveau SMSI+10: organisée en 2014 dans le but d'examiner la première décennie de mise en œuvre des résultats du SMSI et de fixer des priorités pour le développement continu des TIC.
–	Réunion de haut niveau de l'Assemblée générale des Nations Unies: discussions de haut niveau de l'Assemblée générale des Nations Unies sur les résultats du SMSI et leur pertinence pour les politiques numériques mondiales.
–	Forum du SMSI: organisé chaque année, se présente comme une plate-forme mondiale de dialogue, de partage des connaissances et de collaboration multi-parties prenantes sur le développement numérique.
–	Inventaire des activités du SMSI: base de données de projets numériques menés dans le monde entier en phase avec les objectifs du SMSI, qui favorise ainsi le partage des bonnes pratiques et les partenariats.
–	Prix du SMSI: prestigieux concours annuel qui récompense les projets dans le domaine des TIC qui contribuent au développement durable.
–	GTC SMSI/ODD: groupe interinstitutions de l'UIT garantissant que les grandes orientations du SMSI restent alignées sur les ODD des Nations Unies.
–	GTC-Internet: groupe de travail de l'UIT dont les travaux portent sur la gouvernance mondiale de l'Internet et les défis en matière de politique générale.
–	Partenariat sur la mesure des TIC au service du développement: initiative multi-parties prenantes visant à améliorer la collecte mondiale de données sur les TIC, dirigée par l'UIT, les institutions des Nations Unies et la Banque mondiale.
–	Statistiques sur les TIC: base de données mondiale de l'UIT sur la pénétration des TIC, les indicateurs de fracture numérique et les tendances émergentes.
–	Journée mondiale des télécommunications et de la société de l'information: célébrée chaque année le 17 mai pour souligner l'importance des technologies dans le développement mondial.
Autres sites web et ressources en ligne de l'UIT présentant un intérêt pour la mise en œuvre et le suivi des résultats du SMSI:
–	Publications de l'UIT: portail donnant accès à un large éventail de publications de l'UIT, dont des rapports, des manuels et des bases de données. Il permet d'effectuer des recherches, de commander des produits et de télécharger des contenus numériques.
–	Plate-forme ITU Hub: offre un accès gratuit aux rapports, aux tendances, aux analyses et aux données dans les domaines des télécommunications et des TIC à l'échelle mondiale. Cela concerne des sujets tels que les compétences numériques, les déchets d'équipements électriques et électroniques, les satellites, la 5G et la fracture numérique.
–	Académie de l'UIT: donne accès à un large éventail de programmes de formation, de cours et de ressources destinés à renforcer les capacités dans le secteur des TIC.
–	Transformation numérique pour des villes axées sur l'humain: fournir des informations sur la transformation numérique des villes et des communautés. L'objectif est de faciliter l'échange de connaissances, d'identifier les besoins politiques et d'élaborer des normes internationales pour soutenir les villes intelligentes axées sur l'humain.
•	Publications liées à la transformation numérique pour des villes et des communautés intelligentes axées sur l'humain
•	Kit pratique sur la transformation numérique des villes et des communautés centrées sur la population
		Les ressources proposées dans le kit pratique comprennent des normes et orientations internationales, les études et projections les plus récentes ainsi que des rapports à la pointe sur divers thèmes d'actualité en rapport avec la transformation numérique des villes et des communautés.
•	Centre de ressources sur la transformation numérique
		Le centre de ressources sur la transformation numérique propose un large éventail de publications de qualité sur divers sujets liés à la transformation numérique, notamment les villes durables intelligentes, les mesures prises par les villes pour lutter contre le COVID-19, l'infrastructure publique numérique, l'IA, l'IoT, la chaîne de blocs et les jumeaux numériques, entre autres choses.
–	Initiative "Tous unis pour des villes intelligentes et durables" (U4SSC): plate-forme mondiale soutenue par 19 institutions des Nations Unies. L'initiative U4SSC constitue un cadre international permettant d'échanger des connaissances et de promouvoir des partenariats dans le but d'autonomiser les villes et les communautés dans la réalisation des ODD des Nations Unies.
•	Publications de l'initiative U4SSC
•	Projet relatif aux indicateurs fondamentaux de performance de l'initiative U4SSC
		La page web des indicateurs fondamentaux de performance de l'initiative U4SSC met à disposition des directives détaillées, une méthodologie et des études de cas pour aider les villes à atteindre les objectifs de développement durable des Nations Unies, en particulier l'ODD 11 (Villes et communautés durables).
•	Rapports sur la mise en œuvre des indicateurs fondamentaux de performance de l'initiative U4SSC
–	Métavers et mondes virtuels fondés sur l'IA: fourniture d'informations sur les activités de l'UIT en ce qui concerne le métavers et les mondes virtuels fondés sur l'IA.
•	Initiative mondiale sur les mondes virtuels et l'IA – À la découverte des métavilles: tribune mondiale pour l'avènement de mondes virtuels fondés sur l'IA ouverts, interopérables et innovants qui pourront être utilisés en toute sécurité et en toute confiance par les personnes, les entreprises et les services publics.
•	Publications sur le métavers et les mondes virtuels fondés sur l'IA
–	L'IA au service du bien social: plate-forme fonctionnant toute l'année et fournissant des informations sur les activités de l'UIT dans le domaine de l'IA, dont le Sommet mondial sur l'intelligence artificielle au service du bien social, les normes relatives à l'IA et la gouvernance de l'IA.
–	Organe consultatif international pour la résilience des câbles sous-marins: promeut le dialogue et la collaboration sur les moyens d'améliorer la résilience des infrastructures sous-marines vitales qui alimentent les communications mondiales et l'économie numérique.
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